
L'agriculture ne retrouvera pas sa force
par la vertu des technocrates

Remarquable discours de M. Wahlen au Conseil national

Pas àe solution dirigiste, mais soutien de l 'effort des paysans pour s 'adapter aux conditions
nouvelles et création des conditions matérielles permettant une exp loitation rationnelle
De notre correspondant de Berne :

On attendait avec intérêt l'exposé de M. Wahlen , nouveau chef du dépar-
tement fédéral de l'économie publ ique , qui devait clore le débat sur la
politique agricole. Le magistrat est entré au gouvernement porté par la
réputation qu 'il s'est acquise durant la guerre en at tachant  son nom au
plan d'extension des cultures. Il a fait preuve alors d'un esprit capable,
tout à la fois, d'imaginer et d'ordonner , d'une volonté persuasive, d'une foi
communicative.

Ne sont-ce point la précisément les
qualités dont on peut attendre le re-
dressement désirable de notre politi-
que agraire , dans la mesure tout au
moins où il dépend d'un homme ou
d'une autorité ?

M. Wahlen , toutefois , est assez clair-
voyant , assez subtil aussi pour dis t in-
guer entre les mesures propres à des
s i tua t ions  différentes. Car c'est une

chose de s t imuler  la production sous
la menace de In pénurie , c'est une tout
autre chose de rechercher un équilibre
lorsque , dans certains secteurs , l'offre
passe la demande.

Aussi , le porte-parole du Conseil fé-
déral s'est-il bien gard é d'apporter,
comme certains le lui avaient deman-
dé, un « plan de production » conçu,
élaboré, f ixé dans tous ses détails par
des économistes ou des agronomes en
chambre. G. P.

(Lire la suite en f l m e  page)

La grève des fonctionnaires n'a pas entraîné
de trop graves perturbations en France

Le mouvement a été assez largement suivi sur l'ensemble du territoire et la proportion
des grévistes varie selon les secteurs entre 90 % dans l'enseignement et 35 % dans

les préfectures ¦ ¦

PARIS (A.F.P.). — Le mot d'ordre de grève de vingt-quatre
heures qui avait été lancé par toutes les organisations syndicales
à un million et demi de fonctionnaires environ, a été assez lar-
gement suivi , dans l'ensemble de la France, sans entraîner de
perturbations importantes dans la vie économique et sociale de
la nation.

Les pourcentages toutefois sont
très variables selon les catégories
de fonctionnaires. C'est dans l'en-

seignement que les grévistes ont été
propor t ionne l lement  les p lus nom-
breux , environ 90 %. Cependant,

Le service aux pos tes de douanes n'était p lus assuré , en général , que p ar
des gendarmes et des C.R.S. qui se contentaient de contrôler les pap iers
des personnes qui franchissaient la f r on t ière .  Noire p hoto montre l 'aspect

inhabituel du poste de douane français de Perly.

dans nombre d'écoles, des garde-
ries avaient  été organisées pour les
enfants qui se présentaient. Dans les
postes également, la proportion des
agents ayant  cessé le travail a été
très importante. Chez les facteurs,
en particulier, on notait 85 % de
grévistes. Toutefois, les pourcenta-
ges étaient extrêmement variables
selon les départements, allant de
15 % dans la Haute-Saône à 95 %
dans d'autres régions.

(Lire la suite en 2 7me page)

LES AILES
rAt^OS PROPOS

tf \̂N .parle toujours d Icare. On
f  M le peint , on le p la int, on pré-
\̂J sente ce jeune imprudent
comme le prem ier martyr de l'avia-
tion. Et l'on oublie son intéressant
papa , qui avait p lus de p lomb dans
la cervelle que dans l'aile , au con-
traire de son écervelé f i s ton .

C'est une vieille histoire , dont on
a entendu parler si souvent qu'il
est bon de la résumer ici. Donc,
Déda le, sorte de Léonard de Vinci
des temps mythi ques , avait cons-
truit un labyrinthe, en Crète , pour
un roi f a r f e l u  dont la femme avait
des idées extrêmement personnelles
sur l'élevage des bovidés. Des his-
toires comp liquées (dans lesquelles
on se perd)  ayant surgi entre l'ar-
chitecte et son royal client , ce der-
nier f i t  jeter ce premier, avec sort
f i l s , dans le labyrinthe que ledit
premier venait de construire. Cer-
tains prétendent que c'était dans
une tour, mais nous préférons l'au-
tre version. Parce que , une f o is
fourré là-dedans . Dédale f u t  bien
incapable de trouver la sortie. Ce
n'était pas la dernière f ois qu un
artiste en fermé dans son œuvre n'en
pouvait p lus échapper.  Et le fai t
que le labyrinthe était de concep-
tion non f i g urative ne change rien
à l'a f fa i re .

Mais , pour si peu.  Déda le n'était
pas au bout de son rouleau. Il réu-
nit toutes les plumes qui lui tom-
bent sons la main et . au lieu de les
utiliser à rédiger de vaines s u p p li-
ques , le p lumi t i f ,  réaliste et cepen-
dant visionnaire , en fabrique des
ailes , tenues avec du f i l  et de la
cire. Irare courait de-ci, de-là, ra-
massait des p lumes, jouait avec la
cire, embrouillait le f i l , en f in , il
devait être insupportable , ce gosse.

Ma lgré tout , les quatre ailes f u -
rent terminées et , après quelques es-
sais couronnés de succès, ces mes-
sieurs s'élancèrent à la conquête de
l'air, et par là même de la liberté.

— Attention au soleil ! avait crié
Dédate : ne va pas trop près , la
cire fondrai t  !

— Oui p 'pa ! avait ré pondu Icare
(comme ils f o n t  tous) .

Et puis, il avait oublié , il était
monté toujours p lus haut. Evidem-
ment , après une longue réclusion,
ça se comprend... mais tout de mê-
me, il y en a, des fessées  qui se
perdent !

Et le soleil (qui à cette épo que
était habité par Apol lon , champ ion
de tir à l'arc , poète à ses heures,
et musicien de caractère atrabilaire
et volontiers jaloux ) , le soleil f on -
dit la cire, selon les prévisions p a-
ternelles . Les ailes s 'étant déta-
chées , Icare était tombé en chan-
delle,  et depuis  ce temps-là les
écrivains et les artistes n 'ont cessé
de s'apitoyer (ni les collégiens lati-
nistes de transpirer)  sur cette tra-
niaue mésaventure.

Pourquoi vous en partie ? Parce
aue M. Mnsselin , à Quimner . a réa-
lisé le dédalesque exploit de voler,
de ses nropres ailes , sur une dis-
tance de près de deux kilomètres.
Ceci sans se fa i re  descendre par le
soleil, ce oui nous pousse à cette
prudbnmmesaue ré f lex ion que l' on
peu t fa i r e  l'ange sans faire la bête.

Ainsi, l' on peut  esp érer que , dans
un proche avenir, chacun décro-
chera sa paire d'ailes au porte-
manteau, el au 'alors on verra tout
le Grand Conseil arriver en nuées
au château, et tournoyer autour du
drapeau vert-blnnc-rouge dans un
grand ramage d' ailes , et avec des
p épiements d' oiseau du p lus bel
e f f e t  oratoire.

OLIVE.

L'ENVERS DU SPOUTNIK
ou le niveau de vie en URSS

IV

M. Averell Harriman, qui fut
ambassadeur des Etats-Unis à Moscou
de 1943 à 1946, est sans conteste
l'un des Occidentaux qui connaissent
le mieux 

> 
l'URSS. En 1926 déjà,

il eut l'occasion de s'entretenir à
Moscou avec Trotsky. En 194 1, il
négocia avec Staline les premiers ac-
cords d'aide militaire ; l'année suivante,
avec Churchill , il participa au Krem-
lin à des entretiens capitaux sur la
stratégie alliée face à l'Allemagne. Il
connaît tous les leaders soviétiques, à
commencer par Khrouchtchev avec le-
quel il s'est entretenu longuement. L'an
passé encore, il est retourné en Union
soviétique pour y accomplir en com-
pagnie de sa femme un voyage privé
de quelque 25 ,000 kilomètres.

C'est dire que le livre qu 'il vient
de publier sous le titre : « Paix avec
la Russie » ( 1 ) est d'un intérêt capi-
tal pour quiconque entend comprendr»
ce qui se passe actuel lement dans cet
immense pays. Certes, M. Harriman
est plus nuancé dans ses jugements
que l'avocat Pierre Pruvost. Pourtant ,
le diplomate confirme , sur bien des
points, le dire du « simple touriste »

(Voir la « Feuille d'avis
de Neuchfltel » des 1er, 3 et 10 juin)

français. Ainsi, quand il parle de la
condition réelle du citoyen soviétique
moyen, et en particulier de la femme
russe :

« La première chose qui frappe le
visiteur en Union soviétique, c'est la
quantité de femmes qui travaillent. Je
n ai jamais pu savoir exactement quelle
en était la proportion ; etlle serait
d'environ 90 % pour les femmes de
moins de 60 ans. C'est qu 'un salaire
unique ne permet pas de subvenir aux
besoins d'une famille. La mère, et
souvent les enfants, doivent donc
contribuer comme le père à l'équi-
libre du budget familial. »

Que font ces femmes ? Comme
Pierre Pruvost, l'ancien ambassadeur
remarque qu'elles sont essentiellement
occupées à de' durs travaux : la cons-
truction des routes, y  compris la
conduite de» rouleaux compresseur* et
des pelles mécaniques, le goudronnage
et l'enlèvement de la neige.

« Dans les fermes collectives, la ma-
jorité de la main-d'œuvre est inva-
riablement féminine. Aucune femme à
M direction des fermes collectives ou

des fermes d'Etat ; mais dans toutes
les fermes on en trouve occupées à
l'entretien des étables à vaches. Dans
beaucoup d'usines, on m'assura qu 'elles
n 'étaient employées qu 'aux menus tra-
vaux ; pourtant , j 'ai vu dans les
ateliers un grand nombre de jeunes
filles en train de manipuler de l'ou-
tillage lourd . »

Les conditions d'habitation
Comme l'avocat français, Averel l

Harriman constate que la famille
moyenne occupe une seule chambre
dans un appartement de plus eurs
pièces. S'il y a des enfants et si le
revenu n'est pas trop modeste, il
arrive que la famille dispose d'une
petite pièce suppl émentaire. La mère
partage la cuisine avec les femmes
qui occupent les deux ou trois autres
pièces de l'appartement.

Le Moscovite moyen dispose d'une
surface d'habitat d'environ 6 mètres
carrés. Les habitants de diverses villes
de province n'ont que 4,5 mètres
carrés, c'est-à-dire une surface à peine
plus grande que celle qu 'occupe un
lit de deux places.

Jean HOSTETTLER,
(Lire la suite en 4me p a g e )
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Une Valaisanne
prend les commandes

d un avion

En plein vol, au-dessus de Montélimar

Le pilote s 'éta it évanoui
MONTÉLIMAR (Reuter) .  — Mme

Emilie Julen , âgée de 40 ans , de Zer-
matt , a sauvé de la chute près de
Montélimar un avion allemand bi-
moteur qui transportait cinq passa-
gers. Le pilote ayant élé pris d'un
malaise , Mme Julen prit  les comman-
des de l'appareil qui appart ient  à
une compagnie de Francfort-sur-le-
Main. il volait des Baléares vers
Genève.

A la suite de l 'évanouissement du
pilote , l' avion tomba d'une hauteur
de 2000 mètres jusqu 'à 300 mètres.
Mme Julen , qui était  passagère de
l' avion , put prendre encore à temps
les commandes. A près quel ques minu-
tes, le pilote , M. Karl Wollenzin, 40
ans , revint à lui  et Mme Julen put
donner les ins t ruc t ions  pour l'atter-
rissage. Elle possède un brevet de pi-
lote. Un médecin a établi que le pilote
a vraisemblablement mang é un mets
empoisonné.

Sa voiture ayant été entourée et lapidée par des milliers
de manifestants, il a dû gagner la capitale en hélicoptère

Informé aussitôt le président Eisenhower
a maintenu son voyage

Du correspondant de l'agence U.P.I. Charles Smith :
TOKYO. — « Nous venons de remporter l'un de nos plus grands succès

dans l'histoire de notre combat ».
Ainsi s'est exprimé hier après-midi ,

M. Yoshio Shiga , député communiste.
Le « grand succès ¦> dont il parlait ,
c'était la puissante manifes ta t ion d'hos-
tilité — qui fa i l l i t  d' ailleurs tourner
au drame — organisée à Tokyo pour

« accueillir » M. James Hagerty, le chef
des services de presse de la Maison-
Blanche venu préparer le prochain
voyage du président -Eisenhower.- , .

(Lire la suite en 27me page)

Notre belino montre la foule impressionnante des manifestants entourant \
la voiture de MM. Hagery et MacArthur à la sortie de l'aéroport de Tokyo.

Dramatique arrivée
de M. Hagerty à Tokyo

L

A Communauté franco-africaine a
peine née va-t-elle déjà vers sa
dissolution ? C'est une question,

hélas, que l'on peut se poser. On se
souvient des espoir» qu'avait soulevé,
au moment du référendum de septem-
bre 1958, l'institution d'une communauté
de type fédéral établissant des liens
entre la France eit ses anciennes colo-
nies du continent noir. A l'autorité
fédérale ou centrale, présidée par le
général de Gaulle, incombait le soin
de certaines affa ires communes : la po-
litique étrangère, l'éducation, la défense,
la monnaie, l'économie, cependant que
les jeune* Etats — quatorze en tout —
devenus autonomes, s'accoutumaient à
régler leur problèmes intérieurs. Sage
solution qui avait le mérite de ne pas
brûler les étapes, de ménager l'inté-
rêt do la France et de préserver les
peuples de couleur des folies dans
lesquelles leur propre passion ou l'in-
filtration de l'étranger auraient pu les
entraîner I En même temps que l'a nou-
velle constitution métropolitaine, la for-
mule communautaire fut plébiscitée. Une
seule ombre au tableau : la Guinée fit
sécession ; mais, devait dire le général
de Gaulle, c'était déjà une « démocra-
tie populaire »,

Dix-huH mcVrs plus tard, tout est re-
mis en question. Pris dans le grand cou-
rant passionnel qui incite les dirigeants
africain* à réclamer l'indépendance
beaucoup plus tel qu'il ne serait pru-
dent et utile de le faire , ceux du Mali
et ceux de Madagascar, recourant à un
article constitutionnel, revendiquèrent
à leur tour la formule magique. Cepen-
dant, l'indépendance, ils la négocièrent,
acceptant de remettre à la France cer-
taines de leurs nouvelles attributions
dans le temps même où elles leur
étaient concédées. Il y avait là encore
d'authentiques garanties pour la France.
De -la fédération, la Communauté évo-
luait vers la Confédération. Et le Sénal
de l'institution, réuni la semaine der-
nière à Paris, accep tait dans ce sens
une modification constitutionnelle. Il
admettait de n'être plus qu'une assem-
blée inlerparlementaire consultative, ce-
pendant que les Chambres françaises
s 'apprêtaient dès lors à ratifier les ac-
cords octroyant l'indépendance au Mali
(Sénégal et Soudan) et à Madagascar.

Mais déjà , depuis huit jours , une
troisième étape est en vue, dont le fran-
chissement provoque un évident ma-
laise à Paris. Jamais on n'aura assisté
à une liquidation plus rapide de ce
qui fut l'Emp ire français , note dans la
« Iribune libre » du « Monde » M. Jac-
ques Isorni , qui fut le défenseur du
maréchal Pétain el qui adresse un grave
grief au généra l de Gaulle. Chose cu-
rieuse, c'est un des plus fidèles amis
de la France , M. Houphouet Boigny, qui
précipite ainsi ce processus de désa-
grégation. Parlant au nom de quatre
Etats de l'Enlenle (Côte d'Ivoire, Daho-
mey, Niger, Haute-Volta), il réclame à
son tour l'indépendance, mais l'indé-

pendance non négociée, l'indépendance
qui aura pour effet d'accorder immé-
diatement à ces Etats tous les attributs
de la souveraineté, y compris celui
d'envoyer ses propres délégués à l'ONU,
après quoi l'Entente consentira (peut-
être) à examiner des possibilités d'ac-
cord avec la France. Il paraît que, de-
vant cette offensive, le général de
Gaulle a élé consterné.

Mais à qui la faute ? Si l'on s'inter-
roge sur les raisons qui ont incité M.
Houphouët-Boigny à opérer un retour-
nement comp let, on constate qu'elles
ont été dictées par un sentiment d'a-
mertume. Partisan résolu de la formule
fédéralive, première manière, dont il a
même été un des auteurs, le chef
« ivoirien » a été ulcéré que le prési-
dent de la Communauté accorde la
préférence au système confédéral pré-
conisé par les dirigeants maliens el
malgaches. Et comme il n'a aucune
envie de jouer les « Glaoui », il prend
les devants en poussant à l'extrême la
revendication. Le ressentiment n'est
certes pas une attitude politique. Mais
il faut convenir que le général de
Gaulle n'est pas tendre pour ceux qui
l'ont appuyé au moment de sa prise
de pouvoir. Houphouët-Boigny se venge
à sa façon.

Cependant, on peu) espérer que, tard
que des hommes comme lui tiendront
les rênes gouvernementales dans leuf
pays, le risque de sécession complète
avec la France n'est pas grand. Mais
qti'arrivera-t-il s'ils sont un jour dé-
bordés ? Quelle attitude prendront aussi
les délégués de l'ancienne Afrique
française à l'ONU, lorsque se posera de
nouveau la question algérienne ? Et l'on
sait enfin à quel point l' infi ltration
communiste, soviétique et chinoise, esl
redoutable en Afri que noire. Devant
ces maux en puissance, y a-t-il encore
des remèdes ? Le Bulletin du comte
de Paris , qui étudie très attentivement
l'évolution politique française en mé-
tropole et oulre-mer, estime qu'il existe
quatre conditions encore de la survie
de la Communauté.

Il faudrait , d'abord, envisager de
créer un ministère de l'aide et de la
coopération technique destinés aux Etals
nouvellement indépendants. La seconde
règle de conduite est le maintien de
la zone franc. La troisième condition
esl une puissante action culturelle : le
français doit toujours être langue véhi-
culaire. « Quatrième exigence, enfin, de
survie de la Communauté : que les
jeunes Etats africains de langue fran-
çaise , une fois leur fièvre inflation-
niste passée, se rapprochent à nouveau
les uns des autres sur le plan affecti l
et économique. » On pourrait, à ces
conditions, en ajouter une cinquième :
l'examen de la défense commune des
territoires. Aura-t-on la sagesse, de part
et d'autre , de s 'en tenir désormais à
ce programme minimum ? Il y va du
maintien des liens entre l'Europe el
l'Afri que.

René BRAICHET.

Où va la communauté !

Dimanche 12 juin sur le célèbre circuit de Montagny f^OTO- CROSS IDS O WILLY
MATCH INTERNATIONAL FRANCE - SVtSSE

55 coureurs : 500 international — 250 national et 500 junior. Organisateur 1W.-C. du VULLY. — Samedi, dès 21 h., dimanche, dès la fin des courses et sur le circuit BAL de la Moto sur poni
couvert. Orchestre « Black-boys » , Neuchatel. — Cantine chaude et froide - Glaces - BAR.



Feuille d'avis de Neuchatel
Heures d'ouverture

de nos bureaux
Du lundi au mercredi, nos guichets sont

ouverte au public de 8 heures à midi et de
14 heures à. 18 h. 10. Le Jeudi et le ven-
dredi, l'ouverture est prolongée Jusqu 'à
18 h. 80.

D'autre part, tous nos bureaux peuvent
être atteints par téléphone, le matin dès
7 h. 30.

La € Feuille d'avis de Neuchatel > conti-
nuera à sortir de presse et a être distribuée
à la même heure qu 'actuellement mais nos
bureaux seront complètement fermés le sa-
medi.

Délais de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues avant 10 h. 30 (gran-

des annonces avant 9 heures), peuvent pa-
raître le lendemain. Pour le numéro du
lundi, les grandes annonces doivent parve-
nir à notre bureau le vendredi avant 15
heures, et les petites annonces, le vendredi
également, avant 18 heures.

Avis mortuaires
et avis de naissance

Les avis mortuaires sont reçus a notre
bureau Jusqu 'à 18 h. 10 (18 h. 30 le Jeudi
et le vendredi) ; pendant la nuit et Jusqu 'à \1 heure du matin, UB peuvent être glissés
dans la boite aux lettres du Journal située
à gauche du bureau d'annonces, 1, rue du
Temple-Neuf. Il en est de même pour les
avis de naissance.

Réclames et avis tardifs
Les réclames et les Insertions en réclame

dans les rubriques de la gastronomie et
des spectacles et' manifestations doivent
nous parvenir Jusqu'à 15 heures. Passé ce
délai, et Jusqu 'à 1 heure du matin, nous
n'acceptons plus que des avis tardifs et
des réclames dont la hauteur maximum est
fixée à 80 millimètres.

Les annonces prescrites pour une date
déterminée, mais qui nous parviennent trop
tard pour être insérées à cette date, sont
sans autre avis publiées dans le numéro
suivant. Eoi cas de nécessité, le Journal
se réserve le droit d'avancer ou de retarder
la parution des annonces qui ne sont pas
liées à une date.

Délais
pour les changements d'adresse

(minimum 1 semaine)
Pour le lendemain i la veille avant 10 heures.
Pour le lundi: le vendredi avant 10 heures.

ADMINISTRATION DE LA
« FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL»

A Tendre dan» la

district de Boudry
Immeuble comprenant 2 appartements, 2 magasins
à l'usage de boucherie et épicerie. — Adresser of-
fres écrites à P. K. 2824 au bureau de la Feuille
d'avis.
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NEUCHATEL
Epancheurs 4 Tél. 5 13 13

offre à vendre
pour

V A C A N C E S
Dans le Jura

CONFORTABLE CHALET cons-
traction béton et bois très soignée, 4
pièces, cuisine, bains, dépendances,
garage, électricité, téléphone, terrain
de 900 ma, situation ensoleillée, tran-
quillité absolue, accès facile, aux
VIEUX-PRÉS

CHALET MEUBLÉ 3 pièces, cui-
sine, terrain de 700 m*, vue, à MAU-
BORGET

VIEILLE FERME neuchâteloise
7-8 pièces, 2 cuisines, dépendances,
terrain de 1500 ma, à proximité immé-
diate du trol leybus , à CHÊZARD

Lac de Neuchatel
CHALET DE PLAGE meublé, 2
pièces, cuisine, possibilité de loger 5-6
personnes, grande terrasse, accès im-
médiat au lac, sur terrain concession-
né, à COLOMBIER

CHALET DE WEEK-END meublé,
3 pièces, cuisine, galerie, petite pis-
cine, verger soigneusement clôturé, à
5 minutes du lac, sur terrain propre, à
BEVAIX

Lac de Thoune
PROPRIÉTÉ DE VACANCES
comprenant maison d'habitation de
6 pièces, bains , petit chalet, garage,
terrain de 8500 m2, vue étendue sur le
lac et les montagnes près de GWATT

Lac de Lugano
VILLA MODERNE de 5 pièces,
confort, grande terrasse, accès immé-
diat au lac, à MELIOE

A vendre à Neuchatel

IMMEUBLE
à l'usage d'entrepôt.

Bon rendement. Pas de charges adminis-
tratives.

Pour traiter 115.000 fr. après reprise
d'hypothèque 1er rang.

Adresser offres écrites à T. K. 2799 au
bureau de la Feuille d'avis.

GRAND LOCAL
pour Industrie artisanale,
180 à 200 m», éventuel-
lement sous - divisés, &
proximité du centre. 81
possible, long bail désiré.
Adresser offres écrites à
K.O. 2913, au bureau de
la Feuille d'avis.

AUTOMATES A MUSIQUE

Représentation générale suisse
d'appareils de marque connus cède

REPRÉSENTATIONS CANTONALES
*«jl ¦> \ :* ¦->¦<> MM

%\ ' . ¦ . ... ¦• •; è,
a personnes solvables et connaissant la branche.

Occasions avantageuses.

Les intéressés sérieux, qui peuvent garantir une gestion
impeccable des affaires, obtiendront tout renseignement
utile sous chiffres OFA 8411 Zx à Orell Fussli-Annonces,

Zurich 22

Enchères publiques
Le greffe du tribunal du district de Neu-

chatel vendra par voie d'enchères publiques,

jeudi 16 juin 1960, dès 14 h.,
à la halle des ventes, rue de PAncien-Hôtel-
de-Vilïe , à Neuchatel :

1 buffe t  de service , 1 vitrine Louis XV.
1 table à rallonges, 1 divan , 1 étagère à li-
vres, 1 vitr ine pour salle de bains, 1 petit
buf fe t  de sapin , 1 réchaud électrique à deux
plaques, 1 cuisinière à gaz , 4 chaises can-
nées, 1 thermomètre-baromètre, 1 jardinière,
2 tableaux , 1 lot de vaisselle et ustensiles
divers, ainsi que d'autres objets dont le
détail est supprimé.

Conditions : paiement comptant , échutes
réservées.

Le greffier du tribunal :
Zimmermann.

Quelle famille sérieuse prendrait mon fils, âgé
de 17 ans,

G Y M N A S I E N
de bonne famille en

pension pendant les vacances
d'été pour 2 à 3 semaines du 17 Juillet au 8 août?
Vie de famille demandée. — S'adresser à : Mme M.
Gysin, Welnbergstrasse 94, Binnlngen (BL) .

Enchères publiques de récolte
à SAVAGNIER

Le mardi 14 juin i960, dès 13 h. 30,
M. Louis - Auguste Matthey, agriculteur à
Savagnier, fera vendre par voie d'enchères
publiques les récoltes en foin et regain des
champs qu'il possède, d'une superficie d'en-
viron 20 poses.

PAIEMENT COMPTANT.
Rendez-vous des miseurs au domicile du

vendeur.
Le greffier du tribunal :

A. Duvanel.

. A louer à Corcelles (NE), au centre du
village, dans construction récente,

locaux industriels
surface environ 300 m» (avec atelier d'en-
viron 140 m*) ; chauffage central au mazout.
Quai de chargement. — Etude André-G.
Borel , notaire à Saint-Aubin (NE). Tél. (038)
6 75 22.

A louer à Chézard

appartement
"ôe 3 pièces, confort. —
Adresser offres ''¦ écrites à
P. .T. 2634 au bureau de
)*/'.'Feuille d'avis.

A louer a la Coudre
pour le 24 Juin , pour
cas Imprévu,

logement
de 2 pièces tout confort.
Tél. B 66 09 OU 8 27 26.

A louer
à Montmollin

dans maison neuve, ap-
partement de 4 Va piè-
ces, avec balcon ; très
belle vue et tout confort.
— S'adresser à Charles
Jeanneret , Montmollin,
tél. 8 16 42.

On cherche
terrain

à bâtir , région : entre
Auvernier et Saint-Biai-
se. Adresser offres écri-
tes à 96-489 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre a la Vue-
des-Alpes, superbe

chalet 1956
bien meublé, batterie de
cuisine et literie, tout
confort, vue sur le lac,
1800 ma de terrain dans
les 6apins. I d é a l  pour
sports d'hiver , ski - lift.
M. Matlle, la Venelle 16,
Peseux. Tél. 8 17 44.

A vendre

terrains
pour villas et immeubles, à Genève et
aux environs.
Offres sous chiffres J. O. 2927 au
bureau de la Feuille d'avis.

Pour placement de fonds, à vendre de
particulier

IMMEUBLE LOCATIF
de 10 logements-studios, au centre de Neu-
chatel. Bon rapport.

Pour traiter 160.000 fr. après hypothèque
1er rang. — Adresser offres écrites à U. L.
2800 au bureau de la Feuille d'avis.

A vendre a

Neuchatel
immeuble de 4 apparte-
ments, tout confort ;
loyer bas, Fr. 116.000.—.
Adresser offres écrites a
L. O. 2823 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre )

terrain
à bâtir, de 800 m», bien
situé, à Cressier (NE).
Tél. (038) 7 72 59.

Beau domaine
à vendre

aux Bourquins
Côte-aux-Fées

Immeuble remis com-
plètement à neuf , citer-
ne de 110.000 litres, pom-
page automatique, abreu-
voirs automatique, mon-
te-charge, etc.; 110.000
ms de bonnes terres et
80.250 m: de pâturage en
partie boisé. Forte crois-
sance. — Louis Jornod ,
propriétaire, les Verriè-
re. TéL 9 32 61.

A vendre à Haute-
rive superbe

TERRAIN
à bâtir

de 1500 m2 avec vue
imprenable. Fr. 30.—
le m2.

Etude Ed. Bour-
quin , avocat, notariat
et gérances, Terreaux
9, Neuchatel.

Enchères publiques de mobilier
au château de Peseux

Le greffe du tribunal de Boudry fera
vendre, par voie d'enchères publiques, au
château de Peseux, rue du Château 21, le
mardi 14 juin 1960, dès 13 h. 30, le mobilier
suivant :

Chambre à coucher composée de 2 lits
de bois, complets, armoire à glace, lavabo,
2 tables de nuit ; salle à manger Henri II
comprenant buffet , table et 10 chaises ; se-
crétaire Empire, bureau de dame, petite
table, fauteuil d'angle, salon Louis XV com-
posé de 7 pièces, étains anciens, fauteuils,
chaises, lavabo, canapés, tables diverses, po-
tager à bois « Sarina », vaisselle, verrerie et
quantité d'autres objets dont le détail est
supprimé.

Paiement comptant.
Boudry, le 2 juin 1960.

Greïfe du tribunal.

r— \

Vente aux enchères
23, 24, 25 juin

Salons du Cercle français
| 4, quai de la Poste, GENÈVE

Importante collection
de tapis d'Orient

anciens et modernes, jades, ivoires, porceflaines de Saxe,
Nyon, Zurich, Vieux Paris, etc. Objets et pierres d'Extrême-

Orient

Collection unique de coquillages
Tableaux ancien s et modernes, écoles genevoise, suisse,
française de» XVHIme, XlXme et XXme siècles, gravures

anciennes

Meubles de style et d'époque Louis XV, Louis XVI, Empire,
• Charles X

Montres genevoises du XVinme siècl e

CATALOGUE sur demande comprenant la liste détaillée
des 313 objet» qui seront mis en vente

EXPOSITION
20, 21, 22 juin

de 16 h. à 22 h., sans Interruption

Des ordres d'achat pourront être donnés lors de l'exposition,
sans frais pour l'acquéreur

Pour tous renseignement :

Me CHRISTIAN ROSSET
huissier judiciaire , 29, rue du Rhône , Genève

TéL 25 82 75 et 25 82 74

k J

VENTE AUX ENCHÈREŜ
VENDREDI 17 ET SAMEDI 18 JUIN

1980
AU KONGRESSHAUS A ZURICH

REMARQUABLE COLLECTION DE 80
HORLOGES, MONTRES ET PENDULES
DU XVIme AU XlXme SIÈCLE.
IMPORTANT MOBILIER DU XVIIme AU
XlXme SIÈCLE DE PROVENANCE EN
PARTIE FRANÇAISE ET ANGLAISE.
PORCELAINES ET BRONZES D'EXTRÊME- i
ORIENT. TABLEAUX DE MAITRES.
100 GRAVURES DE SPORTS ANGLAISES
ET FRANÇAISES.
SCULPTURES, PORCELAINES, TAPISSE-
RIES, ANTIQUITÉS.
GRAND CATALOGUE ILLUSTRE SUR
DEMANDE.
E X P O S I T I O N : DU DIMANCHE 12 AU
JEUDI 16 JUIN, DE 10 - 22 HEURES.
KONGRESSHAUS, ZURICH, ENTREE U,
GOTTHARDSTRASSE.

GALERIE KOLLER, ZURICH
DUFOURSTRASSIE 22
TÉL. (061) 47 26 77

GRANDSON
A vendre JOLIE MAISON
bien située avec vue im-
prenable sur le lac,
comprenant 2 apparte-
ments de 3 chambres,
cuisine, bains, balcon, 2
chambres Indépendantes,
buanderie et diverses dé-
pendances, Jardin d'agré-
ment . Pour visiter, tél.
(024) 2 34 97 , Grandson . I

A vendre,

district de
Boudry

à proximité du lac et du
tram , villa de 2 appar-
tements, dégagemen t de
900 mî , Fr. 85.000.—.

Adresser offres écrites
& H. S. 2819 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre Immeuble de
3 logements avec

café-restaurant
à proximité de Neucha-
tel. — Adresser offres
écrites à S. H. 2827 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Bôle
A vendre maison de

2 appartements de 4 et
8 chambres; central par
étage, bains, baignoire
murée; Jardin et verger,
vue. Adresser offres écri-
tes à T. I. 2768 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Neuchatel
et environs
On demande ;

Locatifs
Villas
terrains pour villas
Villas locatives
et locatifs

G
DACC Neuchatel

• DUlJlJ Tél. 8 35 35
Carrels 18

ANCIENNE
FERME

a vendre, comprenant 2
logements plus rural et
dégagement important.
— Adresser offres écrites
a J. Q. 2821 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre
ou a louer hôtel-café-
restaurant sur route
cantonale neuchatelolse.
Pour traiter, environ Fr.
30.000.—. Adresser offres
écrites a R. I. 2825 au
bureau de la Feuille
d'avis.

VAL-DE-RUZ
A louer pour vacances

ou week-end , 2 apparte-
ments : l'un meublé,
l'autre non meublé, de
3 chambres et cuisine,
bien ensoleillés, situa-
tion tranquUle. Libre
tout de suite. — Adres-
ser offres sous chiffres
I. M. 2911 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer a Salnt-Blalse

appartement
de 4 pièces avec confort
moderne, dans villa fa-
miliale. Situation tran-
quille et vue étendue.
Garage à disposition. —
Pour t o u s  renseigne-
ments, s'adresser au bu-
reau d'architecture G.
Favre, a Saint - Biaise.
Tél. 7 53 37.

A louer tout de
suite ou pour date a
convenir, local de 70 m2,
bien éclairé, a l'usage

d'atelier
S'adresser à M. Stengele,
Verger 3, C o l o m b i e r .
Tél. 6 32 37.

ÉCLUSE
A louer pour le 24 Juin

1960 ou date à convenir
Appartement de 3 pièces
tout confort.

Etude Pierre JUNG,
avocat , Bassin 14, Neu-
chatel. Tél. 5 82 22.

COTE D'AZUR
A louer du 15 Juin au

20 Juill et 1960, dans su-
perbe villa au bord de
la mer :

1 appartement meublé
de 3 pièces (5 lits) ; 1
cuisine et 1 salle de
bains . — Pour tous ren-
seignements, s'adre66er :
Garage du Seyon, R.
Waser, Neuchatel. Tél.
038-5 16 28.

ESPAGNE
A louer à Majorque,

directement au bord de
la mer, bel appartement
de vacances, avec con-
fort. — Adresser offres
écrites à G. L. 2924 au
bureau de la Feuille
d'avis.

COMMUNE DE PESEUX

A louer
Dès fin août 1960, lo-

caux commerciaux d'une
surface de 55 ms, au
centre du village, en
bordure de la rue prin-
cipale (épicerie exclue).

Pour tous renseigne-
ments, s'adresser à l'ad-
ministration communale
de Peseux.
Peseux, le 8 Juin 1960.

Conseil communal.

A louer pour cause Im-
prévue *

logement
de 4 i/a pièces, tout con-
fort , à proximité du
tram. Libre tout de sui-
te. Région Boudry-Areu-
se. Tél. 6 44 14.

SERRIfiRBS
A louer pour le 24

septembre

appartement
de 4 pièces, salle de
bains, chauffage géné-
ral. — Adresser offres
écrites a A. D. 2888 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre à

Neuchatel
immeuble de 3 logements
et 2 magasins. — Adres-
ser offres écrites a Q. J.
2826 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre a

Vaumarcus
villa de 4 pièces, vue Im-
prenable. — Adresser of-
fres écrites à E.T. 2753
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre dans grand
centre Industriel de
Suisse romands

immeuble locatif j
avec café-restaurant
et boucherie dirigée
séparément. P r i x :
Fr. 340.000.—. Verse-
ment : Fr. 60.000.—
à 70.000.—. Revenu
locatif: Fr. 16.400.—.
Augmentation possi-
ble. Conviendrait aus-
si pour placements
de capitaux.
Prière de faire offres
sous chiffres OFA
8433 Zt. a Orell Fuss-
li-Annonces, Zurich
22.

Je cherche pour

fin juin
appartement de 3-4 piè-
ces, confort , à Neucha-
tel ou aux environs. Tél.
5 93 22 .

Entreprise A. Turuani, 819 13, cherche
une

vingtaine de chambres
à Neuchatel et aux environs.

On cherche pour tout i
de suite

CHAMBRE
a l'est de la ville. Priè-
re de se renseigner pen-
dant les heures de bu-
reau au 5 72 21.

Jeune homme cherche
chambre au centre de la
ville , pour tout de sui-
te ou date a convenir.
S'adresser à la confiserie
Hftnnl . 

Universitaire cherche à louer

APPARTEMENT
minimum 5 pièces, pour le début de l'autom-
ne , dans petit bâtiment ou villa tranquille,
avec vue ; région Saint-Biaise à Corcelles-
Auvernier. Adresser offres écrites sous chif-
fres SA 2232 Z à Annonces Suisses S. A.,
Neuch atel.

UR GENT
On cherche

APPARTEMENT
de 4 à 5 pièces, en ville. Adresser offres
écrites à U. Z. 2938 au bureau de la Feuille
d'avis. 

Fr. 250.-
de rècempense a qui me
procurerait , à Colombier,
pour tout de suite ou
pour date a convenir,
un appartement de 4
pièces, si possible avec
confort. Téléphoner au
8 38 24, dès 17 heures.

On cherche à louer à
Neuchatel, tout de suite
ou pour date à convenir ,

appartement
de 3 à 3 % pièces, tout
confort , éventuellement
ml-confort. Henri Gau-
thier, Cortébert. — Tél.
(032) 9 73 70.

URGENT
Couple de restaurateurs
(cuisinier) cherche a
louer , éventuellement a
acheter,

café-restaurant
sur bon passage.

Tél. 038-5 2134.

Jeune homme cherche
chambre a Salnt-Blalse,
pour le 15 Juin, S'adres-
ser à M. Helmuth Geis-
ser, rus de la Treille 9,
Neuchatel.

Personne tranquille
cherche

appartement
de 3 pièces, ensoleillé ,
pour le 24 septembre ou
date à convenir. Adres-
ser offres écrites à 116-
490 au bureau de la
Feulllo d'avis.

Fr. 50.-
de récompense h qui
procurera un logement
de 3 pièces tout confort,
a l'est de la ville, pour
mi-Juillet. — Adresser
offres écrites a O. T.
2932 au bureau de la
Feuille d'avis.

On chercha a louer
tout de suite K Colom-
bier,
APPARTEMENT

de 2 pièces avec con-
fort . — S'adresser k: E
Baldl (garage de Colom-
bier), Roc 3, Neuchatel.

Couple d« retraité
cherche

appartement
ml-confort, 8 chambres;
Jardin désiré, ainsi
qu'une place où l'on
peut se tenir a volonté;
balcon ou véranda; ré-
gion de Saint-Aubin à
Marin, ou Montmollln-
Chambrelien ; Indiquer
le prix. — Adresser of-
fres écrites a N. S. 2931
au bureau de la Feuille
d'avis.

URGENT
50 fr . de récompensa a
qui me procurera loge-
ment de 3 pièces. SI
possible sans confort. —
Adresser offres écrites a
K. P. 2928 au bureau de
la Feuille d'avis.

Employé de banque
cherche pour la mois
d'août un

appartement
de 3 chambres, moder-
ne, balcon , vue. Région
Salnt-Blalse - Auvernier.
Adresser offres écrites k
F. K. 2923 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche a louer,
en vule,

une grande pièce
vide ou meublée. — Té-
léphoner au 5 41 18.

Avez - vous un salaire insuffisant ?
Si vous êtes sympathique, honnête et travailleur,
vous mériter mieux que votre condition actuelle.
Devenez alors

représentant
pour la vente d' articles et produits de marque connus,
avec une clientèle déjà faite.
Pas de livraisons !
Salaire moyen Fr. 900 à 1100.—. Frais, retraite,
vacances payées et assurances.
Age minimum 25 ans . Débutants admis ; rapide mise
au courant  à vos heures 'libres.
Faire offres écrites à la main , avec photo , sous chif-
fres NY 7710 St à Annonces Suisses S. A., « ASSA »,Neuchatel,

( Lire la suite des annonces classées en 9me page )

Nous offrons à un jeune

COMPTABLE
avec bonne formation professionnelle

CHAMP D'ACTIVITÉ INTÉRESSANT

Prière d'adresser les offres avec curriculum vitae,
copies de diplômes et certificats , références et photo
a la

Société suisse
d'Assurances générales sur la vie humaine

Zurich

Case postale Fraumûnster
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Faut-il freiner la montée des jeunes ?
On parle beaucoup du vieillisse-

ment de la populaition et des pro-
blèmes économiques et sociaux que
pose l'accroissement de la pro-
portion des vieillards dans les pays
civilisés, ou les bienla i ts  de la meue-
cine ont considérablement amélioré
les chances de vie.

Cet aspect particulier d'un pro-
blème démographique plus général
fait oublier quelque peu ce qui se
passe à l'autre bout de l'échelle, du
côté de la jeunesse, où l'on constate
une augmentation de la natali té qui ,
elle aussi, ajoute au problème de la
surpopulation.

Nous n 'avons pas, ici, à traiter de
questions démographiques ; nous ai-
merions simplement relever l'impor-
tance vitale que représente pour no-
tre nation ce que M. Alfred Sauvy,
professeur au Collège de France,
appelle « l a  montée des jeunes > (1).

L'augmentation très nette de la
natalité qui s'est manifestée depuis
la dernière guerre dans la plupart
des pays européens succède à une
ère de stérilité volontaire basée sur
les théories de l'économiste anglais
Malthus. 11 préconisait comme re-
mède aux maux de l'humanité des
mesures de restrictions et, en parti-
culier, une limitation massive des
naissances. Nous constatons aujour-
d'hui en Angleterre, en Belgique, en
Suisse et en France surtout , un ac-
croissement sensible du taux de na-
talité (22 % en 2(1 ans pour la France).

Tant que ces enfants sont dans les
berceaux, personn e ne s'inquiète ,
mais dès qu 'ils arrivent sur les bancs
de l'école, les magistrats froncent le
sourcil. Tous ces élèves coûtent cher.
Commen t faire pour diminuer les dé-
penses qu 'ils occasionnent (locaux ,
maîtres, matériel)? Les budgets sco-
laires son t les seuls qui ne compor-
tent pas de recettes. L'enseignement,
dans l'administration d'une cité ou
d'un Etat, ne se chiffre que par des
dépenses. La tentation de les dimi-
nuer est compréhensible. Mais quel-
les en seraient les conséquences ?

On a proposé différentes solutions
telles que l'augmen tation des effec-
tifs des classes, l'utilisation d'un
même local par plusieurs classes, etc.
Inutile de dire que ces mesures
iraient à rencontre de tous les efforts
pédagogiques accomplis au cours de
ce dernier demi-siècle, et constitue-
raient un recul de plusieu rs dizaines
d'années. S'il est nécessaire que cha-
que élève ait une salle où il se sente
chez lui , il est tout aussi important
qu'il n 'y soit pas perdu dans un
groupe trop nombreux. De l'avis de
tous les éducateurs, vingt élèves for-
men t une classe idéale , qui ne de-
vrait, en aucun cas, en compter plus
de 25, car au-delà c'esit la masse ano-
nyme dont le maître ne peut s'occu-

per que collectivement. Et pourtant
les élevés méritent d'êtr e suivis indi-
viduellement.

N'oublions pas qu 'il n'y a pas d' in-
vestissement plus productif que la
formation des nommes 11). Et c'est
l'école qui est chargée maintenant
de cette lâche redoutable.

Nous avons la fâcheuse habitude,
certes commode, mais combien trom-
peuse, de tout compter en monnaie.
Ur les bénelices ue l 'enseigneimnt
ne sauraient figurer dans la comp-
tabilité de l'Etal , lis sont d' un au i r e
ordre et ' se mani fes ten t  en prospé-
rité et en richesses non seulement
dans la cité , mais dans tout le pays
et bien au-delà.

Cette montée des jeunes impose
aux aines (les ob l iga t ions  sacrées de-
van t  lesquelles ils ne sauraient recu-
ler. Pour accueillir ces jeunes dans
not re  société, il importe île leur ac-
corder les meilleures condition s de
formation inte l lec tuel le  et profes-
sionnelle. Il importe de leur  ouvr i r
largement les portes de nos établis-
sements d'instruction secondaire et
supérieure, et ceci dans l'intérêt mê-
me de la nation qui doit renouveler
et augmenter ses cadres dans tous
les secteurs de l'économie, de l'édu-
cation et de la recherche. Sur ce
point , tout le monde est d'accord.
Mais alors comment concevoir que ,
chez nous, pays où la seule matière
première est te matière grise, où le
seul capital inal iénable est l'instruc-
tion , il se soit trouvé des gens qui
aient pu envisager la suppression ou
la mut i la t ion  dés établissements d'en-
seignement et de formation profes-
sionnelle en vti e d'économies qui ,
d'a i l leurs , n 'étaient ni nécessaires, ni
même substantielles ?

S'agit-il  là encore d'un effet  de ce
malthusianisme ' ! stupide qu 'Alfred
Sauvy stigmatise, si violemment et
qui consiste à « 'détruire une partie
de la marchandise pour revaloriser
le reste ». \

Il est démontré qu 'une politique
prétendant diminuer les investisse-
ments créateurs sous prétexte d'éco-
nomie est contraii-e à la prospérité.
Les sommes consacrées à l'éduca-
tion sont des capitaux créateurs de
première importance. Pourquoi donc
vouloir lésiner sur des dépenses qui
sont parmi les plus judicieuses ? Et
pourquoi vouloir hypothéquer un
avenir qui appartient précisémen t à
cette jeunesse à laquelle on voudrait
refuser les institutions nécessaires à
sa fo rmat ion?^ 1'" •• i( ":;}̂ *-:'

ri
' '' l< ' ' '

' «'Les tricheurs rie'sont pas les ado-
lescents d'aujourd'hui , ce sont les
adultes qui leur ferment les por-
tes » (1).

1 MENTOR.
(1) Alfred Beuvy : La montée des Jeu-

nes - Calmann - Lévy 1959.
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ou le niveau de vie en URSS
( S U I T E  D E  LA  P R E M I E R E  P A G E )

On imagine «ans peine quelles sont
les conséquences de cet entassement et
de cette promiscuité : « Ce n est pas
seulement l'équilibre physique des cita-
dins qui est menacé par le surpeu-
plement ; cette nécessité où l'on est
en Russie d'entasser des familles de
trois ou quatre personnes dans un
seul local crée chez elles une ten-
eion nerveuse grave. Une mère de
famille, par exemple une institutrice,
revient fourbue de l'école où elle en-
seigne, pour trouver plusieurs autres
femmes aussi lasses qu'elle, assiégeant
l'unique fourneau de la cuisine à
l'heure du dîner. Le père, après une
dure journée au bureau ou à l'usine,
ne peut pas se détendre dans l'unique
pièce où ses jeunes enfants courent
de tous côtés. Et après avoir accom-
pli sa tâche à l'entreprise où il tra-
vaille, le fils étudiant recherche en
vain un coin tranquille ou repasser
ses cours de mécanique par cor-
respondance. »

Quant aux immeubles modernes
construits en béton selon un modèle
standard, leur exécution est peu soi-
gnée. « Partout des fissures noires
zèbrent les façades. Dans certaines
maisons qui viennent à peine d'être
terminées, les escaliers de béton s'effri-
tent déjà et leurs rampes sont bran-
lantes. Les éviers, lavabos ou autres
objets fixes des appartements ne tien-
nent pas dans les murs, les planchers
se gondolent, et les cadres des fenêtres
ont des centimètres de jeu . »

Pourtant, les Russes qui habitent
ces alvéoles de béton se considèrent
comme des privilégiés. Combien d'au-
tres doivent se contenter de caves
humides ou de cabanes délabrées, sans
eau courante ni ésiou t !

L envers du spoutnik

Comme Pierre Pruvost, Averell
Harriman explique le contraste frap-
pant entre le travail peu soigné des
Russes dans certains domaines et leur
habileté indiscutable dans d'autres.

«Lorsqu'on entreprend la fabrication
d'un spoutnik ou la construction d'une
aciérie, de tels projets jouissent d'une
priorité absolue, aussi bien SUT le plan
des matériaux que sur celui de la
main-d'œuvre qualifiée, et l'ouvrage
terminé peut rivaliser avec les plus
grandes réussites techniques mondiales.
Par contre, lorsqu'on entreprend de
construire des logements pour les tra-
vailleurs, le projet n'est prioritaire ni
pour les matériaux ni pour la main-
d'œuvre. »

Niveau de vie
De même, Averell Harriman cons-

tate que les prix, en Russie, sont très
élevés par rapport aux salaires et que
le niveau de vis est bien inférieur à
celui des pays occidentaux. « On l'es-
time, écrit-il, à 45 % de celui des
'Etats-Unis. » Et sans doute cette es-
timation est-elle encore trop haute.

Par conséquent, quand Khroucht-
chev parle d'élever, dans les années
qui viennent, le niveau de vie soviéti-
que au niveau américain. « il est dif-

ficile de croire qu'il s'agisse là d autre
chose que d'une mystification destinée
à la consommation mondiale, et d'un
mirage resplendissant créé pour inciter
son peuple à augmenter ses efforts ».

Pourtant , M. Harriman pense que
le maîtr e du Kremlin a la sincère in-
tention d'élever considérablement les
conditions d'existence de ses conci-
toyens jusq u 'à les rendre, à ses y eux,
comparables à celles de l'Américain.
« L'accent sera mis sur les distractions
et loisirs collectifs. Il y aura relative-
ment peu d'automobiles, mais les trans-
ports en commun seront améliorés ».

Mais, et c'est ici que nous touchons
un point essentiel , le peuple russe qui
grâce à Khrouchtchev se découvre de
nouveaux besoins tout en manifestant
un désir toujours plus grand de vie
individuelle et d'intimité , ce peuple
russe partagera-t-il cette préférence

Khrouchtchev et Harriman en conversation à Moscou

dogmatique pour la vie en commun ?
Rien n'est moins certain. Pour le mo-
ment , toutefois, Khrouchtchev ne
semble pas prêt « à sacrifier aux sen-
timents des consommateurs soviétiques
l'expansion de cette industrie lourde
qui lui sert à forger les armes dont il
estime avoir besoin ». Quant au peu-
ple russe, il est loin de la révolte, et
cela aussi doit être compris.

« Je crois, écrit M. Harriman, que
la grande masse de la population so-
viétique a accepté le ( régime 

^
commu-

niste ou, du moins, s'y est résignée. »
Cela s'explique. Son accession au ni-
veau de vie actuel lui a coûté de
grandes souffrances et elle est f:ère
des résultats obtenus. « Sous Khroucht-
chev », les conditions de vie sont net-
tement meilleures qu 'elles n'ont jamais
été depu is la révolution et elles conti-
nuent à s'améliorer de jour en jour.
Même si son niveau de vie paraît bas
au visiteur venu d'Occident, le citoyen
soviétique, lui, les trouve en progrès
considérable, comparées à ce qu 'elles
étaient il y a cinq ans. Pour lui, les
vitrines actuelles ressemblent presque à
des cornes d'abondance. » Comme on
lui dépeint sous le jour le plus noir
la situation dans les pays capitalistes,
comme il n'a pas la possibilité de se

rendre à l'étranger pour comparer (les
visas n 'étant accordés qu 'à une infim e
minorité de citoyens surs) , il a tout
naturellement tendance à se trouver
satisfait de son sort.

Conclusions
M. Harriman voit juste , à notre

avis, quand il écrit : « Aussi longtemps
que la société soviétique se trouvera
dans des conditions précaires, les Rus-
ses chercheront à se procurer des sou-
liers et des logements, et non à reven-
diquer plus de liberté. Ce faisant , ils
compromettraient leurs chances d'ob-
tenir les premiers ».

Mais il ajoute aussitôt : « J'ai ten-
dance cependant à croire que lorsque
leurs besoins les plus immédiats seront
satisfaits , ils voudront être plus indé-
pendants. Et quand il s'agira de grou-
pes dont le rôle économique est indis-

pensable, ils exerceront une pression
que le régime ne pourra pas ignorer
indéfiniment ».

Pierre Pruvost parlait de « l'échec
de l'expérience communiste ». Averell
Harriman emploie les mêmes termes.
A son avis, les efforts que font les
dirigeants communistes pour soumettre
lé peuple à leur contrôle intellectuëP
sont voués à l'échec, « Leur vieux rêve
de création d'un nouveau type d'hom-
me soviétique , intégralement pénétré
d'idéologie communiste, a fait définiti-
vement faillite. Et je suis convaincu
que Khrouchtchev éprouve de plus en
plus de difficulté à maintenir ce con-
trôle sans le secours de l'appareil poli-
tique du type stalinien auquel il a
voulu renoncer. Je ne crois pas que
des changements profonds puissent se
produire d'un jour à l'autre ; en re-
vanche, je pense que les légitimes as-
pirations du peuple soviétique, qui de-
mande à bénéficier d'une part plus
grande des fruits de l'économie du
pays, vont , un jour, considérablement
modifier les vues du gouvernement so-
viétique ; que celui-ci renoncera a con-
sidérer la propagation du communisme
dans le monde comme sa tâche primor-
diale et qu 'en conséquence il n'appor-
tera plus, à la réaliser , le même achar-
nement fanatique. En outre, je crois que
le besoin de liberté existe chez tous les
peuples, et que ce besoin fera, lui
aussi, sentir ses effets , dès que les
exigences matérielles les plus immédia-
tes auront été satisfaites. »

Mais ces vues d'avenir doivent être
tempérées. Si la population russe éprou-
ve un indiscutable désir de paix , elle
est soumise à l'action de 1 énorme ma-
chine de propagande du Kremlin, et
cela est inquiétant. « J'ai une crainte,
écrit encore Averell Harriman , c est
qu 'aussi longtemps que les propagan-
distes soviétiques détiendront le mono-
pole de la diffusion des nouvelles mon-
diales en URSS, l'opinion publique
¦— seule capable d'exercer une in-
fluence modératrice sur le Kremlin —
ne soit pas en mesure de jouer le
moindre rôle dans ce qui détermine le
problème vital de la guerre ou de la
paix . Le iour où les dirigeants com-
munistes trouveront un avantage a ré-
chauffer  la guerre froide, ils auront le
peuple derrière eux. Et dans l'esprit
du public soviétique, les Etats-Unis
seront l'agresseur. »

Inutile de préciser que l'ouvrage de
M. Harriman a été publié bien avant
l'incident de l'avion-espion « U-2 ».

Jean HOSTETTLER.
( 1) Arthaud , Paris.

id:::::iii:i::::::!:::i: I Vf! V M W (E* C! W st\ M C! :: :!:::::ilafej;;; ;¦ Ii li 2» £ MlaSlUstla | ;J;;;{{{$
A u j o u r d ' h u i

SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION
7 b., Radio-Lausanne vous dit bonjour.

7.15, informations. 7.20, concert matinal.
8 b.', la terre est ronde. 9 h., route libre I
11 h., émission d'ensemble. 12 h„ le quart
d'heure de l'accordéon. 12.20, ces goals
sont pour demain. 12.30, harmonies et
fanfares romandes. 12.45, Informations.
12.55, demain, dimanche ! avec , en inter-
mède : mais à part ça ! 13.30, plaisirs de
longue durée. 14 h., échos de Lugano.
14.45, festival de Jeunes chorales de
Charleroi . 15 h., similitude. 15.15, la se-
maine des trois radios. 15.30, pour mieux
vous connaître.

16 h., thé dansant. 16.30, grandes
oeuvres, grands Interprètes : les sonates
et variations pour piano et violoncelle de
Beethoven . 16.50, moments musicaux.
17.05, swing sérénade. 17.30, l'heure des
petits amis de Radio-Lausanne. 18.15,
cloches. 18.20, le micro dans la vie. 19 h.,
ce Jour en Suisse. 19.15, informations.
19.25, le miroir du monde. 19.50, discana-
lyse. 20.35, les documentaires de Radio-
Lausanne. 21.10, dlscoparade. 22.10 , « Le
Vingtième homme », comédie de J. Bron.
22.30, informations. 22.35, entrons dans
la danse 1

Second programme
Jusqu'à. 19 h., programmes de Sottens

et de Monte-Cenerl. 19 h., émission d'en-
semble. 20 h., vingt-quatre heures de la
vie du monde. 20.12 , intermezzo. 20.15,
nouveautés en éventail. 20.30, chanson
vole ! 20.45, suite orientale. 21.15, Géo
Voumard et son trio. 21.25. les grands
noms de l'opéra : Hector Berlioz : « La
damnation de Faust » avec Pierre Mollet .
basse. 22 h., antholigle du Jazz. 22.20.
dernières notes, derniers propos. 22.30 ,
programmes de Sottens et de Monte-
Ceneri.
BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, informations. 6.20. mélodies d'opé-

rettes et valses viennoises. 7 h., infor-
mations. 7.05, palette musicale variée.
11 h., émission d'ensemble. 12 h., l'art
et l'artiste. 12.10. ouverture. 12.20, nos
compliments... 12.30. Informations. 12.40,
Joyeuse fin de semaine . 13.40, chronique
de politique intérieure . 14.15, musique

de chambre. 15 h., l'Italie culturelle
d'aujourd'hui . 15.30 , concert populaire.

16.20. récit en dialecte. 16.40, les mé-
lodies préférées de nos Jeunes auditeurs.
17.10, pour les Jeunes. 17.30, Jazz. 18 h.,
l'homme et le travail . 18.20, ensemble
champêtre de Vaduz. 18.36 , Intermède.
18.45, piste et stade. 19 h„ actualités.
19.20, communiqués. 19.30. informations,
écho du temps. 20 h.. Grand prix Brun-
nenhof. 21.50. causerie. 22 .15, informa-
tions. 22.20 , dansés.

TÉLÉVISION ROMANDE
17.15. images pour tous : Jardin d'Ima-

ges ; l'art du camouflage. 18 h., week-end
sportif. 20.15, téléjournal. 20.30, « Alerte
en Méditerranée », film. 22.10, télé-flash.
22.20, dernières Informations.

Dimanche
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7.10, Radio-Lausanne vous dit bonjour.
7.15. informations. 7.20. concert matinal.
7.55, cantate No 21 de Bach. 8.45, grand-
messe. 9.55, cloches. 10 h., culte protes-
tant. 11.05, l'art choral. 11.30, le disque
préféré de l'auditeur. 12.15. l'émission
paysanne. 12.30 . le disque préféré de l'au-diteur. 12.44 . signal horaire. 12.45. Infor-
mations. 12.55. le disque préféré de l'au-diteur. 13.45, proverbes et dictons. 14 h.,
la mémoire des pierres : le bourg duLanderon. 14.50, c'est aujourd'hui diman-che.

15.45. reportages sportifs. 17.05, l'heure
musicale : en nommage à Jean Blnet ;
le chant de la Brove. 18.30, le courrier
protestant . 18.40 , l'émission catholique.
18.60. le Grand Prix du Locle. 19.15, In-
formations. 19.25, escales. 19.45. Jolies
filles et vilains messieurs. 20.05. « La
Jetée de l'ouest ». par O.-P. Gilbert .' 21.15,
Grand Prix i960 , une production de
Pierre Cour. 22 .30. informations. 22.35,
marchands d'images, émission de Mousse
et Pierre Boulanger . 22.55 , orgue.

Second programme
Jusqu'à 14 h., programme de Sottens.

14 h., la Fête cantonale des musiques fri-
bourgeoises. 15.10. dlscanalyse. 15.55. sur
le pont de danse. 16.10. le quart d'heure
vaudols. 16.25, la boite à musioue. De
17.05 à 19 h., programmes de Sottens et
de Monte-Cenerl. 19 h., le charme de la
mélodie. 20 h., le week-end sportif. 20.15.premier choix. 20.45. écoutez bien. 21 h ,
sur le chemin des écoliers. 21.30. classi-
ques de demain. 22 h., harmonies en bleu.
22.20 , dernières notes... derniers nronos.
22.30 . programmes de Sottens et de Mon-
te-Cenerl.

BEUOMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
7.45, proverbe et musique. 7.50, infor-

mations. 8 h., musique de chambre. 8.45,
prédication protestante. 9.15, cantate de
Telemann. 9.30. service religieux catholi-
que chrétien . 10.35, concert Mahler. 11.40,
le conte populaire. 12.10, violon. 12.20,
nos compliments... 12.30, informations.
12 40. concert dominical. 13.30, émission
pour la campagne. 14.45, die Fugger und
die Eidgenossen. évocation H. Strehler.

15.30. sports , musique. 17.30, duo de
piano. 18 h., voix pour la protection de
la nature. 18.30. les mois de l'année :
Juin. 19 h., les srj orts du dimanche . 19.25,
communiqués. 19.30. informations. 19.40,
rendez-vous avec des mélodies d'autrefois.
20.20, une enquête. 20.40 . ensemble vocal.
21 h., Italie a l'écart des chemins battus.
21.55 , accordéon. 22 .15. informations.
22.20, concerto de Rfmeau. 22.40 , musi-
que de ermmbre suédoise.

TÉLÉVISION ROMANDE
17 h., elné-dlmanche : la vie des ani-

maux ; Dlsneyland. 18 h., magazine agri-
cole. 18.15, résultats sportifs et Sport-
Toto. 20 . 15, tél<Mournal. 20.40, continents
sans visa. 21.55. pr ésence catholique.
22.05. niPE^zine sportif. 22.20, dernières
informations.

La vraie négociation s'engage-t-elle
à la conférence des « dix » sur le désarmement ?

Les nouvelles propositions russes à l'étude à Genève

De notre correspondant t
Accosté par um journaliste, désireux

de savoir quelque chose de ce qui
s'était passé à la salle VII du Partais
des Nations, où la conférence des
€ dix > s'est remise à sa tâche pour
tin éventuel désarmement, le président
de la délégation française , M. Jules
Moch, c'est borné à lui répondre :
«C'est le moment d'être discret. >

On en pouvait conclure qu 'assez
habilement manceuvrée, cette fois-ci ,
par l'URSS, qui a mis au premier
stade d'un désarmement l'objet même

qu avaient proposé les cinq Occiden-
taux à l ' instigation de la France , celui
de la suppression des c véhicules » des
engins de destruction nucléaires , la
conférence ne s'en trouvait pas pour
cela toute prête à démarrer immédia-
tement.

La prudence est , en effet , toujours
de rigueur. Et i'affaire nécessitera
une longue étude. Comme, d'a i l l eurs ,
le représentant des Etats-Unis , M.
Eaton , allait  aussitôt le faire remar-
quer. Les Occidentaux ne devant  ja-
mais perdre de vue, notamment , que
tout renoncement à des armes néces-
saires à leur défense devait s'accom-
pagner d'un contrôle sans équivoque.
Démontrant  que les partenai res exécu-
tent à la lettre ce à quoi ils se sont
engagés.

La négociation
s'amorcera-t-olle ?

Le vent souffle , cependant , un peu
plus à la négociation , à cette reprise
d'une conférence du désarmement  qui ,
jusqu'ici , malgré nombre de semaines
de ce que l'on ne pouvait taxer de
débats , en était  restée très strictement
au point mort. Le plan retap é de
l'URSS, et qui pourraiiit l'être encore
davantage , comme l'a laissé entendre
son représentant , M. Zorine, parais-
sant susceptible d'être pris, enfin , en
considération comme base de discus-
sion.

Mais qui dit négociation , dit aussi
discrétion. De la, le propos du repré-
sentant de la France. L'affai re , au
surplus , se présentant comme excep-
t ionnel lement  complexe et délicate.

A laquelle , toutefois , les « d i x »  se
montrent  manifestement plus décidés
à s'at taquer , tant leu r désiT est com-
mun d'apporter quelque soulagement
à la terreur qu 'inspirent aux humains
les nouveaux moyens de destruction
totale. Mais aussi de freiner les dé-
penses, devenues intolérables pour les
uns et les autres, que ceux-ci Im-
posent.

""d. BAUTY.
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HORIZONTALEMENT
1. Est avantageux.  — Cachette.
2. Souci. — Facteur de force.
3. Sans valeur. — Sanct ionne  une

fau te .
4. Répété : des Noirs la redoutent.

— Est formé par l'assemblage de
h u i t  os .

5. Voyelle doublée . — Passe au-des-
sus de nos têtes .

fi. Elle f i le  en f u m a n t .  — Fleuve.
7. Fine. — Se di t  à un ami.
8. Vient  d'être in t rodu i t  dans le

corps . — Sont employées pour dé-
bi ter .

9. Se dit d'un temps où l'on respire
d i f f i c i l e m e n t .  — Fort i f ie .

10. Rendu moins large . — Possessif.
VERTICALEMENT

1. Provoquant des fuites.  — Porte la
barbe.

2. Renaî t  de vaines espérances. —
Liquide répandu en abon dance.

3. Aut re  nom du violon . — Légère
apparence .

4. Pronom . — Celle du poisson est
de vivre dans l'eau .

5. Surnage sur les métaux en fu-
sion . — Chif f res  romains.

6. Symbole chimique . — Mis en pou-
dre.

7. In t rodu i t  dans la bataille . — Sym-
bole chimique.

8. Plante sarmenteuse. ¦— Sont ef-
fectués dans un champ spécial,

9. On y est mieux qu 'au paradis. —
Oeuvre de poète .

10. Direction . — S'applique à des pays
montagneux .

Samedi
Cinémas

Studio : 16 h. et 20 b. 30, La proie des
vautours,

Clnéac : 14 h. 80 et 20 h. 80, Aventure
sans retour.

Apollo : 14 h. 45 et 20 h. 30, La fureur
des hommes. 17 h. 30, Verdi.

Palace : 15 h. et 20 h. 30, Rapt au 2m»
Bureau.

Arcades : 14 h. 30 et 20 h. 30, La grande
guerre.

Rex (Théâtre) : 15 h. et 20 h. 15, Retour
de manivelle.

PHARMACIE D'OFFICE :
G. Montandon, Epancheuri

Dès 23 h., pour urgences seulement

UllI lUIl l ' I lt "
Studio : 15 h. et 20 h. 30, La proie dei

vautours.
Clnéac : 14 h. 30 et 20 h. 30, Aventure

sans retour.
Apollo : 14 h. 45 et 20 h. 30, La fureur

des hommes. 17 h. 30, Verdi.
Palace : 15 b. et 20 b. 30, Rapt au 2m*

Bureau.
Arcades : 15 h. et 20 h. 30, La grande

guerre.
Rex (Théâtre) : 15 h. et 20 h. 15, Retour

de manivelle.

PHARMACIE D'OFFICE :
G. Montandon . Epancheurs

Dès 23 11., pour urgences seulement
En cas d'absence de votre médecin

veuillez téléphoner au poste de police
No 17. Pour médecin-dentiste au No 11.
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Les KELLOGG'S CORN FLAKES croustillants sont au nombre des
aliments modernes, aujourd'hui très appréciés, qui nourrissent bien
sans charger l'estomac. Dans beaucoup de pays, ils sont devenus le
petit déjeuner classique. Pour les lunches légers et les soupers facile-
ment digestibles, on recourt aussi volontiers aux KELLOGG'S CORN
FLAKES. Vous n 'avez qu'à verser directement ces flocons dorés,
rôtis au four , du paquet dans l'assiette. Ajoutez-y un peu de lait froid
et du sucre — c'est tout ! Le repas est déjà prêt! Une friandise que
vous devriez essayer au-
jourd 'hui encore.  ̂
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)i«L— Conditions intéress a ntes , reprises , facilités ,
CJiĤ H chez le grand sp écial iste

Neuchatel, 26, rue du Seyon

Fiancés
Mobilier à vendre, soit :
1 magnifique chambre
à coucher en bouleau :
2 lits avec entourage , 2
tables de chevet , 1 ar-
moire 3 portes , 1 coif-
feuse avec glace ; 2 som-
miers , 2 protège-matelas ,
2 matelas à ressorts (ga-
rantis 10 ans) ; salle à
manger : 1 buffet 2
corps avec argentier , 1
table à rallonge, 4 chai-
ses; 1 salon comprenant:
1 dlvan-couch et 2 fau-
teuils rembourrés, 1 tour
de Ut dessin berbère
laine , 1 milieu laine 200
x 300 cm., le tou t , soit
24 pièces, à enlever pour
Fr. 2700.—. Sur demande ,
on détaille. — Chez Vf ,
Kurth , avenue de Mor-
ges 9, Lausanne. Tél.
24 66 66 ou 24 65 86.

2 P0USSETTES-
P0USSE-P0USSE
en parfait état. — Tél.
S 95 84 OU 5 79 17.
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1 PLIANT 1
lyËHS en fil  d' acier, toile à rayure», dana JSfIlu

qgfltllU sachet de plastique avec poignée ÇHRl

.... i'iijftr nu
Asaurez-voui dee revenus supplémentaires
en tissant et tricotant pour nous sur
l'appareil à tricoter mondialement connu

TRICO-K1X
Une formation gratuite dans une de nos école»
ou chez vous vous permettra d'exécuter notre

travail à domicile
assuré par contrat au salaire de Fr. 1.30 a
Fr. 1.90 a l'heure Sans engagement, deman-
dez une documentation détaillée a TR1CO-
FIX, école de tricotage, case postale 3,
Auvernier NE. Ecole i Neuchatel . Facilités
de payement.

s 

A vendre, bonn e occasion, petits

PIANOS
modernes, Burger & Jacobi et Schmidt-Flohr
à l'état de neuf ; facilités de paiement.
F. Schmidt. pianos, place de la Gare 1 b,
Corcelles , tél. 8 32 50.

A vendre

tente de camping
2 a 3 places, Fr. 150.—.
Tél. 5 53 69.

Pourquoi êm****
une cure de C'srculan ^m&mS^

en été ? JnHfr
Les changements brusques de température observés en été ont des
répercussions sur notre organisme et no tamment  sur la circulation
dr. sanfi . Les personnes sensibles , soucieuses de maintenir  une bonne
santé , pourront , grâce au Circulan , combattre ries maux tels que :

augmentation de la pression, sang à la tête, artériosclérose,
sentiment de vertige, palpitations, malaises dus à la ménopause,

troubles de la circulation.

sËkhl \ ^
ne cure ê

ŷ^Circulan
remèrie à base de plantes , au goût
agréable, sera salutaire; régularisera
la circulation et , après une cure ,

vous vous sentirez mieux !
Fr. 4.95, 'A 1,, Fr. 11.25, 1 1., Fr. 20.55 (économie 4 fr.)

Circulan chez votre pharmacien et droguiste.



Le plus dur moment d'Anquetil

C'est dans l'ascension du terrible col de Gavia, où nous le voyons ci-dessus J
en pleine action, que le Français Jacques Anquetil connut son plus dur a
moment. Il confesse avoir cru que le maillot rose, et par conséquent le •
Tour d'Italie, étaient perdus pour lui i l'arrivée 1 ' Bormlo. Il eut une J
heureuse surprise en apprenant qu'il précédait encore Nencini de vingt-huit a
secondes. Joyeux, Il s'écria :

— Le « Glro » ne m'échappera plus I «
Il eut raison I •

Il faut deux points à Cantonal
pour se maintenir à la surface

" 41 T1 OV

Le championnat suisse de football de ligue B
nous offre le plus invraisemblable des classements

Un match nul à Vevey p ourrait à la rigueur
le sauver, mais tout dép end de ce qui se passera ailleurs

Décidément, la ligue na-
tionale B tient à se singula-
riser cette saison en nous of-
frant à la veille de la der-
nière journée de son cham-
pionnat le plus invraisemblable
des classements.

La moiitiié die ses effectifs est tenaille
par l'e souci die la nelégation : cinq
équipes k égalité a 21 poimits et Vevey
trempant encore dams l'imcerbiltude avec
23 points, Praitiquemenit , tout est pos-
sible. Jusqu'à l'absurdité !

Supplément probable
Et ce prochain dimanche a ceci de

particulier qu 'il ne prévoit aucune con-
frontation directe entre les équi pes
menacées. Aucune confrontation qui
pourrait mettre l'un ou l'autre de ces
médiocres sur le carreau. A coup sûr!
Comme le fait la lieue A, par exemple,

en concentrant l'Intérêt de la relé-
gation sur le match de Granges. Dans
ces conditions, 11 y a gros à parler
que l'a f fa i re  ne se terminera paa cette
fois et qu 'elle ne sera tranchée, en der-
nière instance, que par des matches
de barrage dont nous nous passerions
pourtant volontiers.

A première vue
A Vevey (Vevey-CamitwiTal), à Yverdon

(Yverdon-Sion), à Schaffhouse (Schaff-
house - Urani'a), à Benne (Berne -
Langent hal), à Aarau ( Aairau - Lon-
geau) les spectateurs ne vont pas as-
sister à un jeu , mais bien à une lutte
âpre, saus merci. Au diable, la techni-
que, la fim.es.se, l'élégance. On va taper
avec diétermiiniailfcm en naissembta'nt
touis ses moyens physiques. Car le mo-
ment esit venu die prouver que l'on a
dm cœur au ventre.

A vue humaine, deux équipes parais-
sent capables d'e s'en sortir : Aairau
et Schaffhouse qui bénéficient de
l'avantage du terrain et qui reçoivent
des adversaires dont la solidité nie s'est
que ra rement manifestée a l'extérieur
au cours dies derniers mois. Noua
l'avons déjà dit samedi dernier et noms
maintenons notre opinion «m dépit die
sa d é f a i t e  à Langanthai : Aairau doit
se sauver parce qu 'il est fort sur son
Briigglifel 'd et qu 'il y rencontre Lon-
geau qui ne pèse pas lourd depuis qu'il
vogue à la dérive, en quieue de classe-
ment. Ça en ferait donc UTI à l'abri.

\j e passé
a-t-il une s i g n if i c a t i o n  ?

Schaffhouse a gagné six points chei
lui lors de ses trois derniers matches
(Vevey, Aarau , Longeau) et il y a
bientôt  trois mois qu 'Uranla se fait
bat t re  en déplacement. Une constata-
tion qu i  parle résolument en faveur des
Schaf fhouso is . Pour au tan t  que dans
cette foire d'empoigne le passé ait en-
core une signification.

En se rendant i Berne, Langenthal

ruminera amèrement des pensées mo-
roses. La ligue B ne lut  a pas aussi
bien convenu qu 'il le pensait en y en-
trant, l'année dernière, avec un titre
ronflant de champion de première li-
gue. Au demeurant c'est assez extra-
ordinaire, car en général, tes équipes
promues  parviennent toutes à vivre une
année on deux sur leur enthousiasme.
11 faut donc admettre qu 'il n'y avait
pas grande qualité dans ce champion.
Cette promotion n 'aura-t-elle donc été
qu 'une visite ? Rien n 'est dit encore.
Mais si Berne ne joue pas avec trop de
complaisance, Laneenthal  connaîtra cer-
tainement des sueurs froides.

I » match nul ?
Dans les deux ambres matches, quatre

équipes su isses romandes dont Can-
tonal et Sion en mauvaise posture. Il
faut un point à Vevey pou r être hors
d'atteinte ; deux à Cantonal pour se
maintenir à la surface de l'angoisse
queliies que soient les circonstances.
Un match nul pourrait les sauver les
deux peut-être. Tout dépend de ce qui
se passera ailleurs. Mais, en aucun cas,
Camtoniail ne peut se permettre urne dé-
faite. Sur oe point , tout le monde est
d'accord. A pairt Aarau, Sion, Langen-
thal «t Schaffhouise, bien sûr.

De la théorie ï
Finalement, Sion ira à Yverdon gon-

flé par sa victoire sur Fribourg. Mais,
nous le savons, pour lui , 11 est parfois
plu* aisé de gagner sur son propre
terrain que d'éviter la défaite en jouant
chex l'adversaire. Et quand cet adver-
saire s'appelle Yverdon , II n'y a pas de
quoi rigoler. Parce qu 'Yverdon semble
avoir surmonté la crise qui l'a con-
traint d'abandonner les premières pla-
ces du classement. Il retrouve une se-
conde forme tandis que Fribourg vient
de perdre cinq points en trois matches.
Ceci pour montrer les difficultés aux-
quelles se heurtera l'équipe sédunoise.
Mais, tout ça c'est de la théorie. De la
pure théorie. Vivement dimanche soir !

Cet après-midi Comète affrontera Le Parc
Pour le titre de champion de troisième ligue de football

Pendant que Xamax prendra du repos
avant d'affronter ion second adversaire
pour l'ascension en première ligue, les
sportifs neuchâtelois pourront assister,
cet après-midi , sur le terrain de Fon-
talnemelon, à deux finales pour dési-
gner les champions neuchâtelois de
3me et 4me ligues.

En troisième l igue , Com ète a f f ron-
tera le Parc. Ce dernier  n 'a pas connu
la défai te  d u r a n t  toute la saison. Cet
argument sera-t-il  suffisant pour fa i re
plier les Subiéreux ? Nous ne le pen-
sons pas et le moins que l'on puisse
dire est que cette rencontre sera équi-
librée.

Pour la f ina le  de quatrième ligu e,
Chaux-de-Fonds II sera opposé à Co-

lombier lia. Les Chaux-de-Fonniers
qui peuvent compter sur les services
de quelques vieilles gloires, tels
qu'Amey, partent favoris.

A ces deux rencontres s'en a joute-
ront quelques-unes concernant  des ju-
niors. Voici le programme :

Illme ligue : Finale pou r le titre de
champoin cantonal : Comète-le Parc.

IVme ligue : Finale pour le titre de
champion cantonal : Cha,ux-de-Fonds II-
Oolombier Ha .

Juniors A : Finale pour le titr e de
champion cantonal : Etoile-Colombier.

Juniors B : Finale pour le t i tre de
champion cantonal : Xamax-Etoile.

Juniors C : Boudry-Hauterlve ; Cor-
talllod - Noiraigue ; Ticino - Ohaux-de-
Fonds : Couvet-Buttes.

Vétérans : Xamax-Cantonal.
ca.

Doux saisies de la recette du
match Ray « Sugar » Robin-
son - Paul Pendcr (champion-
nat du monde de boxe des
poids moyens version commis-
sion de New-York), qui a eu
lieu la nuit passée à Boston à
une heure trop tardive pour
que nous puissions en donner
le résultat, ont été prononcées
par un jutfo du Massachusetts.

Cette décision a été pris e à lia suite
de plaintes  provenant : l'urne de l'orga-
nisateur de Baltimore, qïii ' réclam e
45.000 francs suisses à Robiinson, pour
ne pas avoir respecté son contrait pour
le match qu'il devait disputer à Bal-
timore contre Gonizalès, l'ambre éma-
nant d'un organisateur de Boston , Nun-
zio Carniollo , qui prétend avoir droit
à vingt pour cent des bénéfices réailisés
par l'organisateur Sam Silverman, en
raison d"un conitirat «rail entre eux.

Enfin , tinente-oinq pou r cent des re-
cettes aiunaient élé promis au manager
de Paul Pender.

% Selon Jack Fugazy, organisateur, le
montant des ventes de billets pour le
championnat du monde de boxe des
poids lourds entre Ingemar Johansson et
Floyd Patterson, le 20 juin à. New-York ,
atteindrait deux millions et demi de
francs suisses.
9 Combat de boxe poids coqs à. Glas-
gow : Jackie Brown (Ecosse) bat Mario
d'Agata (Italie) aux points, en dix re-
prises.
# Chic Calderwood . est devenu le pre-
mier Ecossais champion de boxe des
poids lourds de l'Empire britannique,
après sa victoire sur Johnny Halaflhi
(Tonga) par k. o. technique au 12me
round d'un combat prévu en 15 reprises,

La recette du match
de boxe Robinson-Pender

saisie en partie

Suivant l'avis de son médecin

Après avoir pris l'avis de
son médecin, le docteur Bur-
ger, Charly Gaul a décidé de
ne pas participer nn Tour de
France.

Son état physique et moral
déficient n'est pas la seule
raison qui incite Gaul à renon-
cer. Le fait de ne pas pouvoir
disposer d'une équipe solide
n'est pas étranger à son renon-
cement. 

Gaul renonce
au Tour de France

9 M. Klaas Buchly, directeur de l'équi-
pe néerlandaise pour le Tour de France
cycliste, a annoncé que les huit mem-
bres de la formation seraient choisis
parmi les douze coureurs suivants : Mar-
tin Van den Borgh, Plet Damen. Dick
Enthoven. Wim van Est. Ab Gelderman,
Jo de Haan, Jaap Kersten , Coen Nles-
ten , Plet Rentmeester, Jo de Roo, Michel
Stolker et Wout Wagtmans.

Qu'On Pensez-vG0s ?

Les coureurs qui part ici peront
nu prochain Tour de Suisse ne se-
ront pas à plaindre si l' on en j u g e
aux sommes qui seront at tr ibuées .

En e f f e t ,  pas moins de 60 .000
f r a n c s  seront distribués. C' est ainsi
que le vainqueur d' une é tape  rece-
vra 500 f r a n c s , le second 350, le
troisième 225 f rancs .  Même le qua-
rante et unième et jusqu 'au der-
nier seront récompensés par une
somme de 25 f rancs .

Le. gagnant  dn Tour , quant à lui ,
recevra une somme, de 3000 f rancs ,
le second 2000 f r a n c s  et le troi-
sième 1200 f rancs .  Le trent ième
touchera encore 150 francs.

Chaque jour , l'é qui pe qui ob-
tiendra le meilleur classement
( trois  coureurs) touchera 1000
f rancs .

Une somme de iOOO f r a n c s  sera
dis t r ibuée  sous fo rme  d» primes
lors d'étapes volantes.  Un classe-
ment aux points  verra les meil-
leurs se partager  la somme de
,1500 f rancs .  Le classement du
Grand Prix de la Mon tagne  dispo-
sera de 2000 f r a n c s .  Ce montan t
sera répart i  entre les quatre  pre -
miers. Le porteur  du maillot jaune
recevra une rente journalièr e de
100 f rancs .

Des francs suisses
pour les coureurs !

Une sélection de football du
Jura bernois est actuellement
en déplacement en Espagne.
Elle a fait match nul, 2 à 2,
contre l'équipe e s p a g n o l e
d'Hospitalet .

A la mi-temps, les Suisses menaient
pair 2 à 0, Liipps ayant ouvert la mar-
que à la 15me rroiniube siur passe de
Rebetez, et ayant signé un nouveau
but à la 44me miniute.

En seconde mi-temps, les Espagnols
devaient obtenir l'égailiij saitiioo eu bat-
tant le gard i en jurassien aiux 24mio et
34me minutes.

La sélect ion juras iienrae jouaiit d a n s
la composition suivamibe :

Gobât (PetlgnM) ; Schiffer, Meury ;
Hauser, Vaufleury, Deebœufa ' (Egll) ;
Hubleur, Ltpps, Rebetea, Schlndelholz
et Glrardln.

Une sélection du Jura
en Espagne

Les dangers de la foudre

Le Polonais Edmnnd Piat-
Uow.sUi. recordman dn monde
dn lancer du disque, a miracu-
leusement échappé à une mort
certaine:- -

En ef fe t , alors qu 'il fa isait d'e l'hal-
térophilie dans une saile d'entraîne-
ment die Varsovie, un violent orage
s'abattit sur la ville. Pi ;»lkowski , qui
v e n a i t  d'épauler la banne, l'avait à
peine rejet ce que la foudre s'aba t t a i t
sur l'établissement. La boule de feu,
entrée par un orifice d'aération , provo-
quai t  une formidable décharge élec-
trique sur la ba rre que Piatkowskl
soulevait encore quelques secondes
plus tôt .

Un champion du monde
échappe à la mort
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Imitant Charly Gaul

Dans un c o m m u n i q u é , les dirigeants
de la société qui  c o m m a n d i t e nt  Jac-
ques Anque t i l  ont  fa i t  savoir que le
v n i n q u e u r  du Tour d ' I ta l ie  ne parti-
ciperait pas au Tour de France 1960.

• Jacques Anquetil , après avoir étudié
tous les problèmes concernant sa par-
ticipation dans l 'équipe de France, es-
t ime que les condi t ions  actuelles ne
peuvent lui permettre  de fa i re  sa cour-
se à sa convenance. Il décide, en plein
accord avec les dir igeants  de la so-
ciété, de renoncer au Tour de France
et de porter toutes ses n m l i i t i on s  sur
le championnat  du monde sur route. ».

Anquetil renonce
au Tour de France cycliste

0 Ce sont 1453 patrouilles de quatre
hommes qui ont participé, au courB
de ces dernières semaines, aux élimi-
natoires des championnats d'armée
d'été, dont la phase finale sera orga-
nisée à Lausanne (25-26 Juin).

Samedi et dimanche auront lieu les
régates annuelles du C.V.N. devant les
quais.

Samedi après-midi , le dé part  sera
donné à trois séries de. yacht : les
5 m. 50 jauge internationale , grand
It tlit  f a i san t  partie de la série dési-
gn ée pour les Jeux o lymp iques de
N a p les cet été.

Les Bélougas dériveurs A cabines
et les Vauriens dériveurs lé gers à
deux équi pes. Cette série devient très
importante  du f a i t  de son prix de
vente très r édu i t .

Le dimanche matin , les dé par t s  se
succéderont pour toutes les séries ; il
y aura p lu s  de cinquante bateaux en
course sur un parcours ayant  son dé-
par t  s i tué sur le quai Osterumld jus -
qu 'à Champ-Boug in et retour devant
le quai des Beaux-Arts .  L 'arrivée aura
lieu au quai Osterumld.

L 'après-midi , un dernier dé part sera
donné aux trois séries ayant régate
le samedi dé jà .

Le Cercle de la voie esp ère animer
le lac. durant  ces deux jours  avec des
bateaux de toutes f o r m e s  et de toutes
couleurs emmenés par les voiles blan-
ches et les spinaker  multicolores.

Régates annuelles
du Cercle de la voile

de Heuchâtel

Que se passera-t-il si plusieurs
équipes terminent à égalité ?

Les dirigeants de l'A. S. F. ont eu du travail

Au cours de sa séance d'hier, la
comité  de la l igue nationale a dtv.,
cidé de fa i re  d isputer  les éventue ls
matches  d' appui  de la man iè re  sui-
vante  :

I. Match d'appui pour désigner
le champion de la ligue nationale B

Si un match d'appui entre Fri-
bourg et Young Fellows serait né-
cessaire, il devra se disputer mer-
credi 15 Juin , au Neufeld à Berne.

II. Matches d'appui éventuels
pour la relégation en Ire ligue
Première possibilité : un match

d'appui  entre deux clubs seulement
sera nécessaire pour la désignation
du club relégué.

Ce match aura lieu samedi 18, ou
dimanche 19 Juin.

Si ce match se termine par un ré-
sultat nul à la fin du temps régle-
mentaire, deux prolongations de
quinze minutes chacune devront être
jouées. SI les prolongations se termi-
nent de nouveau par un résultat nul,
le match sera Interrompu et rejoué le
25 ou le 26 Juin. Si le second match
est nul après prolongations, le vain-
queur sera celui des deux olubs dont
le résultat en championnat accusera
la plus mauvaise différence de buta.
S'il y a également égalité dans ce do-
maine, c'est le rapport de buts
(goal-average) qui sera déterminant.
SI ici enfin U y a égalité, c'est le
sort qui décidera.

Lieu de match : 11 sera désigné par
le comité dès eue les adversaires se-
ront connus.

Deuxième possibilité : des matchea
d'appui entre 3 ou 4 clubs seront
nécessaires pour la désignation du
club relégué.

Chnque club Jouera un match con-
tre chacun de ses rivaux , selon le
système de points. Ces matchea ne
comporteront pas de prolongations.

Ordre des matches : 11 sera désigné
par le sort dont le tirage aura lieu
le lundi 13 Juin , au secrétariat cen-

tra 1 de l'A.S.F., à Berne . Ce tirage
sera fait publiquement. ] jj *j¦Bâte des matches : samedi-diman-
che 18-19, 25-26 Juin et 2-3 Juillet .

Lieux des matches : ils seront dési-
gnés par le comité une fols que les
aversalres seront connus.

Relégation : le club qui aura ob-
tenu le plus petit nombre de points
dans les matches d'appui sera relégué
en Ire ligue. En cas d'égalité de
points, c'est la différence de buts la
plus néagtlve obtenue en championnat
qui sera déterminante pour la reléga-
tion . S'il y a là aussi égalité, c'est le
rapport de buts le plus négatif (goal-
average) qui sera pris en considéra-
tion. S'il y a là une fois de plus éga-
lité, on recourra au sort.

Troisième possibilité : des matches
d'appui entre 6 clubs (éventuelle-
ment 5) seront nécessaires pour la
dési gnation du club relégué.

Ordre des matches : sera établi par
le sort .

SI un match d'appui se termine
par un résultat nul à la fin du temps
réglementaire, deux prolongations de
chacune quinze minutes devront
être Jouées. SI les prolongations se
terminent de nouveau par un résul-
tat nul, c'est le club qui aura ob-
tenu la différence de buts la plus
favorable en championnat qui restera
en ligue nationale B. S'il y a égale-
ment égalité dans ce domaine, c'est
le rapport de buts (goal-average)
qui déterminera le maintien en ligue
nationale B. SI ce rapport est le mê-
me, c'est le sort qui décidera. Les
perdante du premier tour des mat-
ches d'appui (cas échéant ceux con-
sidérés comme tels de par la plus
mauvaise différence de buts dans le
championnat, le plus mauvais goal-
average ou, enfin , le tirage au sort)
disputeront entre eux de nouveaux
matches d'appui conformément à un
plan assez compliqué dont nous ne
parlerons que si cinq ou six clubs
terminent dimanche le championnat
à l"B.vant-dernlère place.

R E SUM O N S
Le Tour cycliste d'Italie est-Il a

peine termine que l'on sélectionne
déjà les coureurs qnl prendront part
au prochain Tour de France. Alors
que Hollandais et Italiens ont formé
leurs équi pes, Charl y Gaul a fait sa-
voir qu 'il renonçait à la grande bou-
cle. Dommage pour nos Suisses qui
devaient être associé» an Luxembour-
geois.

En tennis, les quarts de finale de la
coupe Bavls , zone européenne, se dis-
putent  en cette fin de semaine. Les
premiers matches ont donné Heu à
quelques surprises, en particulier la
défaite dn Suédois ITlf Schmld face
à l 'Allemand Christian Kuhnke.

SI le championnat suisse de football
connaîtra demain sa dernière Journée
en ligue A, Il n 'en sera certainement
pas de même en ligue B. Car, parmi
les cinq équipes qui se trouvent à
vingt et un pointa, 11 y en a bien
deux ou trois qui seront encore à
égalité à l'avant-dernler rang à l'Issue
de la Journée de dimanche. En prévi-
sion de cette éventualité, l'Association
sul9se de football a publié nn tableau
des rencontres devant, désigner l'équi-
pe qui accompagnera Longeau en pre-
mière ligne. Cantonal , qui figure
parmi ces cinq équipes, devra-t-11 par-
ticiper à cette poule 7 St ce devait
être le cas, l'angoisse ne ferait que
subsister dans le camp des Neuchâte-
lois. Espérons que les hommes du pré-
sident Ij ihorn trouveront les force*
nécessaires pour vaincre Vevev et
s ' éloigner du même coup (peut -
être) des dernières affres de la relé-
gatlon.

0 L'équipe brésilienne de Santos Jouera
un match à Casablanca le 19 Juin , au
stade Marcel Cerdan, contre Espanol de
Barcelone.

On avait tout d'abord pensé que Reims
serait choisi pour donner la réplique aux
Brésiliens et des contacts avalent été
pris dans ce sens. Mais Reims a dû se
récuser. On s'attend à Casablanca à ce
que tous les records de recettes soient
battus à cette occasion.
0 Comme prévu , le tournoi international
de Paris a été gagné par les Brésiliens
de Santos. La finale, qui les oposalt au
Raclng de Paris, attira 40.000 personnes.
Il n'y avait plus une place de libre.
Santos gagna par 4-1 (1-0). Les Brési-
liens marquèrent par Pelé (2) ,  Contlnbo
et Pépé alors que les Français sauvaient
l'honneur par Ujlakl.
% A New-York, dans le cadre du tour-
noi international de football , l'équipe al-
lemande de Bayern Munich a été bat-
tue par les New York Americans 2-1. A
la mi-temps, le résultat était de 0-0.

Les deux buts américains ont été obte-
nus par James Vinyl . tandis que l'Alle-
mand Harry Sleber marquait pour
Bayern.
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0 Le championnat suisse de water-polo
de ligue nationale débutera le 18 juin
pour se terminer le 28 août. Les clubs
suivants y participeront : SK. Horgen
(champion 1959), SC. Zurich , SV. Lim-
mat Zurich , Red Flsh Neuchatel , Lé-
man-Natation Lausanne, SK. Bâle et
Polo-Club Genève (ces deux derniers
étant les néopromus).

0 La Fédération britannique de lawn-
tennls a annoncé qu 'elle voterait en fa-
veur des Joueurs « nutorlsés » lors de la
réunion de la Fédération Internationale
de tennis, qui se tiendra, le 6 Juillet
prochain , à Paris.
A Résultats des championnats d'Europe
féminins de basket bail à Sofia :

Poule finale : Pologne bat Roumanie
par 50 à 45 ; Bulgarie bat Yougoslavie
par 47 à 45 ; URSS bat Tchécoslovaquie
par 58 â 56.

L'Union soviétique et la Bulgarie sont
les deux seules équipes à n 'avoir pas
subi de défai te  depuis le début des cham-
pionnats.

Poule de classement : Hollande bat
Hongrie PT 48 à 38 ; Italie bat Belgi-
que par 49 à 37.

La coupe Davis de tennis

Les quarts de finale de la
coupe Davis de tennis, zone eu-
ropéenne, se disputent en cette
fin de semaine.

Si la Grande-Bretagne a déjà obtenu
sa q u a l i f i c a t i o n  face à la Bel'gique, les
autres rencontres n 'en sont qu 'au stade
des deux premiers simplies.

Les résultats obtenus sont les sui-
vants :

Grande-Bretagne - Belg ique : En bat-
tant les Belges Brichant et Drossart , en
double, par 6-1, 6-3, 6-4, les Anglais
Wlflson et Davies ont donné à leur pays
le droit de participer aux deml-ftnale6.

Italie - Chili 1-1 : Luis Ayala (C) bat
Oriando Slrola (It) 6-4 , 3-6 , 6-3, 6-2 ;
Nicol a Pletran.<ieli (It) bat Patriclo Ro-
driguez (C) 6-1, 6-4 . 6-1.

Fronce - Danemark 2-0 : Pierre Dar-
mon (Fr) bat Kurt Nlelsen (Da) 6-1,
6-2 , 6-3 ; Robert Halllct tFr ) bat Jor-
gen Ulrich (Da) 10-8, 6-2 , 2-6 , 6-3.

Allemagne - Suède 1-1 : Christian
Kuhnke (Al ) bat Ulf Schmldt (S) 6-3,
6-4 , 6-4 ; Lundqulst (S) bat Stuck
(Al) 8-6 , 6-1 , 6-2.

La Grande-Bretagne
qualifiée

pour les demi-finales

Une sélection autrichienine, pratique-
men t identique à l'équipe naitiiona.le,
a battu dievauit quelque 35.000 specta-
teurs, la fonmaition du Flamengo de
Rio de Jameiiro pair 3 buts à 1.

I^e résultait à la mi-temps était de
2 à 1.

Les deux équipes se sont présentées
dans la composition suivante :

Sélection autrichienne : Sohmled (Kltz-
môller); Hasenkopf , Swoboda (Wlnr-
wlch); Skocik ( Oslansky), Glecliner , Kol-
ler ; Hcegel , Senekowitsch, Hof , Hamerl,
Skerlan.

Flamengo : Mauiro ; Joubert , Jadlr ;
Carlinhos, Boléro, Vanderley ; Carlos,
Macyr , Henrique, Robeirto , Baba.

Flamengo de Rio
battu à Vienne

Pour le prochain Tour de Franc©

L'association professionnelle de cy-
clisme d'Italie a choisi le» membres
de l'équipe transalpine au prochain
Tour de France.

Il s'agit de :
Pierino Baffi , Ercole Baldini , Graziano

Battlstlnl, Fernando Brandollnl, DLno
Bruni , Nlno de FUlppla, Nello Fabrl,
Roberto Falaschl, Glannl Ferlenghl, Mi-
chel Glsmondi, Imerio Masslgnan, Gas-
tone Nencini, Arnaldo Pambianco et Al-
fredo Sabbadln.

Les réserves seront : Vlttorlo Casatl,
Dante Martin et Giorgio Tlnazzl.

L'équipe italienne
est constituée
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A la FOGA, Stand 10G, halle VII

Mme Vuille et Golaz les meilleurs
Le tournoi interne du Tennis-Club des Cadolles

I ê club de tennis des Cadol-
les vient d'organiser son tradi-
tionnel tournoi de Pentecôte.
Il s'agit d'un tournoi interne,
ouvert par conséquent aux
seuls membres de ce club.

Chex les dames , Mme Vuille a con-
f i rm é rester une  des meilleures joueu-
ses du c a n t o n . Chez les messieurs,
Mi lo  Golaz , en grande  forme ac tue l le -
ment , a remporté la victoire.

Voici les principaux résultats enre-
gis t rés  :

MESSIEURS OUVERT. Quarts de fi-
nale : Capt - Delgrande 6-4 , 6-0 ; Mes-
serl l Armand - Messerli André 6-4 , 1-6,
6-4 ; Golaz . de Bosset 6-2 , 3-6 , 6-4 ;
DuBols Ch. - Jeanrenaud 6-0 , 6-3.

Demi-finales : Oapt - Messerli Armand
6-3, 7-5 ; Golaz - DuBols Ch. 6-4 , 6-0.

Finale : Golaz - Capt 6-4 , 6-4.
MESSIEURS, série D. Quart de finales :

Marti . Cordey 6-4 , 3-6 , 6-0 ; Messerli
André - Jeanrenaud 6-8 , 6-4, 6-4 ; Ro-
bert-Tlssot - Schurch 6-2, 6-0 ; Blanchi -
Mauiler 6-2 , 6-3.

Demi-finales : Messerl i André - Marti
6-2 , 6-2 ; Robert-Tissot - Blanchi 6-3,
6-1.

Finale : Robert-Tls60t - Messerli An-
dré 6-1, 6-0.

DAMES OUVERT . Demi-finales : Mme
Vuille - Mlle KuUe 6-1 , 6-0 ; Mme de
Bosset - Mlle DuBols 6-4 , 6-2.

Finale : Mme Vuille - Mme de Bosset
6-2 , 6-0.

SIMPLE DAMES, série D. Demi-finales :
Mlle Slegmann - Mme Seller 6-0 . 6-0 ;
Mlle Kulle - Mlle Simon 6-3 , 6-1.

Finale : Mlle Kulle - Mlle Slegmann
6-3. 7-5.

SIMPLE JUNIORS « DEMOISELLES».
Quarts de finale : I. de Bosset - M.C.
Wlnckler 5-7, 6-3 , 6-3 ; Ch. Meeeerll -
M. de Penrot 6-3, 6-2 ; Mlle M. Measerll-
Mlle Simon 6-4, 3-6, 6-3.

Demi-finales : I. de Bosset - F. Hu-
guenln 4-6 , 6-4 , 6-4 ; M. Messerli - Ch.
Mesiserll 6-0, 6-0.

Finale : M. M. Messerl i - I. de Bossât
6-3 , 6-1.

DOUBLES MIXTES. Demi-finales : Mme
Vuille . H. DuPasquier - Mme Barret -
Cordey " w-o ; MM. de Bosset - Mlle
Eckert - Delgrande 6-1, 6-2 .

Finale : Mme Vuille - H. DuPasquier -
MM. de Bosset 6-1, 6-0.

SIMPLE JUNIORS « MESSIEURS ». —
Qua.rts de .finale : Herschdorfer - H. de
Perrot 7-5 , 3-6 , 6-0 ; Robert-Tissot Marc -
Sandoz 6-4, 6-2 ; Robert-Tissot Eric -
Haefll ger 6-1, 6-2 ; Fiala - de Coulon
7-5, 8-6.

Deml-flnaleR ; Robert-Tissot Marc -
Herschdorfer 6-1 , 6-0 ; Robert-Tissot Erio
- Fiala 6-0 , 6-1.

Finale : Robert-Ti ssot Eric - Robert-
Tissot Marc 6-0 , 6-3.

Surprise  aux championnats  de Kent

L'Américain Earl Bucholz a bat tu
l 'Austral ien Neale Fraser par 6-3 , 6-4
dans les demi- f ina les  des champ ion-
nats de tennis de Kent  ( A n g l e t e r r e ) .

Fraser avait tenté,  de reprendre le
dessus  au cours du deuxième set , mais
Bucho l z  s 'imposa grâce à ses balles
mieux p lacées et à la gamme é tendue
de ses coups . Fraser devait se révéler
souvent  peu cohérent.

Bucholz bat Fraser
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Chargeurs à prix avantageux ,£jj

Tous les jours ARRIVAGE DE

CERISES DE BÂLE
A. Schwab, ler-Mars

A vendra à prix avantageux, à Bienne,

cabinet dentaire
Installation moderne

Faire offres sous chiffres M. 33354 U à
Publicitas S. A., rue Dufour 17, Bienne

Un régal p our chacun !
xi

il Tartes aux fraises

i|| Cake ananas &B t$U ?

lia Pain de Modane liilU J

^S Hk de consommation 
^
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« POUR VOTRE LIGNE
TOUS A VÉLO
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_ 1 7  */X/l y ler versement

• U- U Fr. 5Q.-
A 12 mensualités V*« 1Aw de A. ¦ . ATP¦¦

+ 
MAGNIFIQUE BICYCLETTE
complètement équipée ,
3 vitesses « Sturmey »
Au comptant . . Fr. 245.—

12 mensualités E°w *î 3
0 de S T¦ AO."

+ 
MODÈLE DE LUXE , complète-
ment équipé, 4 vitesses dérailleur

0 ou 3 vitesses « Sturmey »
Au comptant . . Fr» 360.—

* Seul le spécialiste peut vous conseiller
Faites confiance, dans votre rég ion , à

• Tél.
Neuchatel : J. Barbey 8 38 38M. Bornand 5 jg 17

W Maison Condor 5 26 06
Mme G. Cordey 5 34 27
Ail GrandJean 5 91 71

0 R. Schenk 5 44 52
Boudry : A. Cbabloz g 40 12
Buttes : P. Graber g 13 93

m Colombier : R. Mayor g 35 34
Corcelles : E. Frelburghaus g n RJ
Fleurier : F. Balmer g 12 96

f Fontaines : E. Challandes 7 | q ,)B
Le Landeron : A. Ktlhler 7 34 «4
Llgnlères R. Humbert-Droz 7 95 93

 ̂
Peseux : J. Gassmann g 33 72

• Salnt-Blalse : J. Jaberg 7 53 09

• • • • • • • • •
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O GARAGE HIRONDELLE - NEUCHATEL ||j
i"*a Pierre-à-Maze! - TéL 5 9412 ¦¦?

fe^J Boudry : Garage des Jordils , S. i r. L, A. Bindilh. fej
P*V Cernler : Garage Beau-Site , J. Devenoges. Ĥ l
iMl Fleurier : Garage Léon Dulhé. v1//
^*l Peseux : Garage Central, Eug. Stram. "ri

FVÏT'S La Côte-aux-Féei : Garage Piaqet & Brûgqer. *mf|̂ J |̂

3 nouvelles lettres dans notre ciel

bientôt. ..
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RIVAGE DU PACIFIQUE

FEUILLETON
de la € Feuille d'avis de Neuchatel »

par 7
Edmond ROItlAZIERE

— Car vous n 'êtes pas seulement
ici pour regarder , émit , Aurora.

Ce fu t  Dolorès qui établit le me-
nu. Comme plats vraiment natio-
naux ils auraient  le chou-palmiste
et des aguacatas, sortes d'aubergi-
nes, cultes dans des tortillas avec
du lait aigri. Ik ne devaient d'ail-
leurs pas trouver cette cuisine su-
périeure à celle de la rue Pigalle
ou de la rue Montorgueil.

A leur gauche, la table était inoc-
cupée. Elle le resta. Celle de droite
avait pour occupant un hom me
seul , gr isonnant  aux tempes, qui li-
sait un j ournal dressé contre une
carafe.

Aurora s'était placée à côté de
Meymac, mais sans doute ce choix
avait- i l  été suggéré par Delprat , qui
gardait ainsi Dolorès près de lui.

— Vous venez monter un magas in?
demandait  Aurora en dardant  sur le
détect ive des yeux arden ts. De la
mode ? Ou du tout-pour-la-femme ?
Vos compatriotes font for tune  ici ...
En tout cas, moi, j' en ai assez de
pourr i r  en province , et je vous de-
mande un engagement... comme di-

rectrice, par exemple, ajouta-t-elle
en riant aux éclats.

Dolorès expliqua :
— Monsieur est un savant. Il s'oc-

cupe des eaux souterraines, des vol-
cans , des cratères sous-marins.

— Vous m'in t imidez , senor.
— Je n 'en crois rien.
— Mais si , je ne suis qu 'une igno-

rante !
— Ne dites pas de bêtises , seno-

rita ! coupa Meymac. Si nous avons
parfois la science, vous avez la
beauté, et vous nous êtes, par cela ,
mille fois supérieures.

Dolorès ne répondit pas , mais elle
leva les yeux et ils rencontrèrent ,
l'espace d'une seconde, ceux du jeune
homme.

Ce regard décida de l'avenir amou-
reux de Delprat.

Aurora faisait la moue.
— La beauté ! Croyez-vou s qu 'elle

suf f i se  ? Votre science reste ; notre
charme s'évanouit vite , surtout dans
un pays chaud comme celui où je
vis.

Et avec décision :
— Rien que pour retarder la vieil-

lesse, je veux habiter à Mexico, dans
les terres froides !

Redevenue sérieuse, elle s'adressa
à Ju l i en  :

— Vous m'élonnez, senor. En gé-
néral , les étrangers , qui ne v i e n n e n t
pas ici pour monter un commerce ,
ne sont att irés chez nous que par nos
anciens volcans.

— Ils ne m'auraient pas fait faire
le voyage, répondit-il.

— En ce cas, le hasard ? L'esprit
de tourisme ? de grand tourisme ?

— Un peu. En plus la curiosité.
Vous avez tout de même , et justement
sur votre côte — en face de votre
petite ville, paraît-il , — des mani-
festations souterraines.

— Nous avions , r e c t i f i a  Dolorès.
Comme je vous l'ai d i t  ce matin , ces
souffles marins  ont cessé.

Aurora ouvrai t  ses yeux t roublants :
— Vous vous intéressiez à cela ?

Nous autres , nous avion s vu cet te
colonne de vapeur d' eau ensoleillée
depuis notre enfance ! Cela ne nous
disait absolument rien !

— Ce qui nous a sur tout  poussés
vers le Mexique , .senorita, c'est un
papier a l lemand qu 'on n t rouvé en
France, et où il est question de ces
points  scientifiques.

— Oh I c'est passionnant !
— Pas pour vous. Le ciném a, le

théàtire , les toilet tes doiven t vous pa-
raî t re  au t rement  intéressants !

— Que vous êtes injuste ! s'écri a
Aurora , en lorgnan t Meymac d' un
regard plein de douceur. Vous nous
croyez donc incapables de nous at-
tacher à des ques t ions  plus sérieuses?

Elle vida son verre , regarda son
voisin le remplir  et reprit :

— Somme •toute, sans cette étude
allemande , nous n 'aur ions  pas le
p la i s i r  de d îne r  ce soir avec vous.

— Je le crois .
— Alors, remercions les Allc-

sade avait un Mexicain à son ser
vice. Il servait d'interprète et , aprè;
avoi r bavardé avec lui , je le croh
assez séri eux.

— Espérez-vous qu 'il vous donne
ra des détai ls  techniques ?

— Je le crois. Nous le revoyon;
demain matin.

Aurora soupira :
— Que ces conversations sont éle-

vées pour mon pauvre cerveau 1
Meymac se mit  à rire. Le beau vi

sage de Dolorès demeurai t  fermé
comme si elle ne prenait  aucun pla i -
sir à ce dîner .  Pour tan t , son regard
rencontrai t  parfois celui de Julier
Delpra t et leurs yeu x s'accrochaienl
alors, pendant quelques secondes.

Le jeune  homme n 'ava i t  plus envie
de parler.

Ce fut  donc entre Aurora et Mey-
mac que s'établit  le bavardage .

La jeune fil le é t a i t  surprise d'en-
tendre un Français p ra t iquer  sa lan-
gue avec une tel le  facilité. Rientôl
?He décrivit le Mexiqu e des petites
villes , l'ennui profond de la vie ren-
fermée, mesquine, qui l 'écœurait
Elle parlait d' abondance , en arr ivai!
a des histoires amou reuses, à des
avatars  de ménage . Eli* racon ta i t  des
ineedotes et ne manqua it  pas d'un
humour assez caustique.

A la table voisine , Je monsieur
seul avait même cessé de lire son
jo urnal  ; il l'ava i t  plié et il écoutai t ,
:e qui n 'ava i t  rien d' indiscret , car
la jeune femme parlait assez haut ,

mands !.. . Mais qu'on n'entende pa<
ce que je viens de dire 1 fit-elle vite
et plus bas. Je me ferais honnir
Qu 'est-ce qu 'elle raconte, votre étude?

— Justement, elle n 'est pas com-
plète , elle ne conclut pas, elle n 'in-
dique pas exactement à quoi elle s'ap-
pLique. Mais , dans le coin , il y avait
le nom de votre pays.

— C'est un roman , senor 1
— Pauvre roman , qui aurait tou l

au plus cinq ou six pages ! Pour un
livre, il fau t  plus de péripéties.

— Qui sait ? Et puis, vous n'avej
qu 'à les faire naîtr e ! s'écria-t-elle
joyeusement.

— C'est à quoi nous nous em-
ployons, répondit Julien, qui s'adres-
sait à Dolorès. Lorsqu 'il s'agit de
science, nous ne reculons pas devant
la diff icul té .  Du reste , celle-ci esl le
piment de l'existence.

— Après l'amour , je suppose...
— L'amour a une place à part , que

personne ne songerait à lui  dispu-
ter , coupa Meymac. Nous désirioni
donc en savoi r plus long et nous som-
mes venus à Mexico.

— Avez-vous déjà trouvé les expli-
cations scient i f iques que vous sou-
haitez ? Il y a ici des sociétés sa-
vantes qui ne sont pas sans valeur ,
répond it Dolorès.

— Sans doute. Mais nous avion;
un au t re  moyen : re t rouver  un hom-
me qui  eût connu le dossier, qui sût
à quoi il se rapportai!

— l'n Al l emand , alors ?
— Pas nécessairement. L'ambas-

pas mécontente du tout qu 'on l'ap-
préciât.

A une his toi re  drôle , le d îneur  ne
put s'empêcher de sourire et elle h
récompensa d'un regard.

— Ce que je dis n 'est-il pas exact
senor ? dcmanda-t-el le.

— En tout  point , senorita.
Et, s'adressant à Meymac :
— Vous en c o n n a î t r e z  v i l e  a u t a n

que moi sur le Mexique , senor , d i t
il. P o u r t a n t , j' y su is  né.

— J' apprécie ma chance, répondil
le Français.

Bien e r luqué , le Mexica in  se levai t
— Permettez-moi de me présenter

dit-il , Ruperto Palanez y Ja t iva l .
— Augustin Meymac, de Paris

Mon ami , jeun e savant , s'appelle
Delprat .

— Je suis très honoré , senor. Si
vous êtes pour quelques jours à
Mexico , j' espère que vous honorerez
ma maiïson d' une  visite .

En d i s an t  ceci , il prit une carte el
la tendît à Meymac.

Dès les premières phrases échan-
gées, Ruperto Palanez se montra un
h omme d'esprit , au courant de mille
choses in téressantes , et Meynac se
rélicita in pet to de l'avoir  rencon-
tré. La conversation avec Aurora , qui
tourna i t  décidémen t au tête-à-tête ,
puisqu e les deux autres restaien t
m a i n t e n a n t  silencieu x , serait  devenue
vide ou fastidieuse , car les sujets
ibordables se révélaient tout  de mè-
ne assez limités.

(A Suivre.)

A VENDRE
1 buffet de service Hen-
ri II, chêne sculpté; 1
table de salle à manger
à rallonges ; 8 chaises
avec placet rembourré
moquette , 1 divan-ca-
napé ; 1 table; 1 table
de nuit ; € Illustration »
complète guerre 1914-
1918 (2 volumes). — A
la même adresse, on
cherche garde - meuble
sec et aéré, en ville. —
S'adresser : rue Pourta-
lés 7, 3me étage (tél .
5 42 96).

Vigoureux

poussins
race lourde, 5 jours,
1 Ir . 50 pièce ; Leghorn
1 Ir. 40 ; canetons Pékin
géants, 15 Jours, 3 fr.
pièce ; pousslnes, 3 mois,
10 fr . pièce. Santé garan-
tie, expédition soignée.
Robert Thévenaz, éleva-
ge avicole à Bôle, tél.
6 30 67.
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à l'eau
un désaltérant

de vieille renommée

Les travaux du Conseil national
( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R S  P A G E )

Il a même mis sérieusement en
garde l'assemblée — ce fut même
l' essent ie l  des considérations qu 'il dé-
veloppa pendant  près d'une heure —
c o n t r e  l ' i l lus ion que l'agriculture y re-
t r o u v e r a i t  sa vigu eu r par la vertu d'un
dir igism e accentué.

Pas de solution dirigiste
L'idée centrale d'un discours qui

éclaira les multiples aspects du pro-
blème agraire, la voici : Il ne f au t
pas chercher la solution d'ahord dans
des mesures de contrainte, mais s'ef-
forcer d'orienter la production , non
point commander , exiger, menacer de
sanctions, mais encourager, faciliter
l'adaptat ion , appuyer l'effort  individuel
ou collectif . Les pouvoirs publics ne
peuvent  prétendre soumettre le paysan
aux règles établies par les technocra-
tes ; nos gens n 'accepteraient point
pareille tutelle. Mais Ils ont besoin
d'un soutien.

En même temps, il f au t  créer les
condit ions matérielles d'un redresse-
ment. Chez nous, la propriété rurale
est encore trop morcelée. Il s'agit donc
de favoriser l 'évolution vers le do-
maine  fami l i a l  de moyenne importan-
ce. Cette concentrat ion s'effectue d'ail-
leurs déjà sous la pression des cir-
constances. De 1939 a 1955, on a vu
disparaître près- de 28.000 exploitations
de moins de 5 ha. Et pourtant , 79 %
des domaines ont encore une surface
Infér ieure  à 10 ha.

On ne songe cependant poin t, en
haut  l ieu , à précipiter ce mouvement
par des mesures directes , pas plus
qu 'à con tes t e r  le droit d' ex i s te r  et de
vivre  aux pe t i t s  e x p l o i t a n t s  qui cu l t i -
vent de manière  in tens ive  soir des sur-
fnep s parfois minuscules, certains pro-
d u i t s  spéciaux ou encore qui trouvent
un ga in  accessoire dans l ' industrie ou
l'a r t i sanat .  D'a i l l eu r s , nn aura it  bien
de la peine à déterminer la surface
idéale  pour u n e  e x p l o i t a t i o n  r a t ion -
nel le , car les cond i t ions  naturelles va-
rient  d'u n e  région à l'au t re .

En revanche, on se fixera pour but
de m a i n t e n i r  le plus grand nombre
possible de domaines f a m i l i a u x  qu i ,
bien cul t ivés , peuvent assurer l' exis-
t ence  du paysan et des siens grâce à

une  production variée s'adaptant , s'il
le f au t , aux exigences changeantes du
marché.

Cela ne signifie point — et M. Wah-
len est ici des plus catégoriques —
que cette politique doive conduir e a
la grande explo i ta t ion , à un régime
qui réduit le paysan au rôle de simple
ouvrier de la terre . Entre  les extrê-
mes , il y a place en Suisse pour une
solution de mesure et de raison , don-
née d'a i l leurs  par la n a t u r e  elle-même.

Les mesures envisagées
Quels sont leB moyens envisagés ?

M. Wahlen cite en premier Heu les
remembrements  parcellaires. Il recon-
naît que , la procédure, ju squ 'ici , a été
trop lente. Mais le Conseil fédéral
vient de prendre les dispositions qui
permettront de l'accélérer. Encore faut-
Il que les cantons et les particuliers
met tent  à l'appliquer la bonne volonté
désirable.

D'autre part , la Confédération se
propose de faciliter, par des prêts
avantageux, l'engagement de nouveaux
capitaux dans les entreprises rurales.
Le projet prévolt , à cette fin , une
somme de 100 mil l ions.  D'aucuns l'es-
t imen t,  trop faible , mais après avoir
consulté les cantons et les associations
économiques, le Conseil fédéral peut
encore l'augmenter.  La décision , sur ce
point , ne tardera pas.

Bien entendu , il s'agira de mettre
en œuvre d'autres mesures encore,
celles-là dont parle le rapport et qui
toutes peuvent exercer une influence
favorable, mais indirecte, sur l'écono-
mie  agricole. Quant  aux interventions
directes , par exemple , le contingente-
ment  des livraisons de lait demandé,
dans un « postulat » par M. Pidoux , dé-
puté radical vaudois , elles constituent
en quelque sorte la solution de ré-
serve, si l'on ne pouvait parvenir à
un résultat par les voles détournées.

Chacun doit f a i r e  un ef f o r t
D'une man iè re  générale toutefois , la

réussite exige un effort  de tous les
groupes économiques : vde l'agriculture
d' abord qui doit -trouver en elle la
forc e de surmonter  des difficultés pas-
sagères, mais du - peuple tout entier
aussi , car la politique d'intégration
dans laquelle nous nous sommes enga-
gés — et dont  nous ne pourr ions nous
écar ter  sans préjudice pour l'ensemble
du pays — pose des problèmes ardus
et qu 'on ne résoudra point  sans un
très larg e esprit de compréhension.
C'est bien là , selon le mot de M. Wah-
len lui-même, le point cruciail , le
grand souc i de nos autorités.

Mais elles vont de l'avant avec es-
poir , tout en rappelant à la paysan-
nerie suisse qu 'elle ne peut prétendre,
en un temps de grande prospérité,
parvenir au niveau de vie d'autres
classes de la population. Les avantages
de la vie rurale ne s'apprécient pas
seulement en francs et en centimes ;
ils ont leur valeur propre, celle que
leur confère la vocation du paysan,
attaché à sa terre et près de la na-
ture. Mais le peuple suisse doit aussi
être reconnaissant aux paysans de
maintenir  ces valeurs-là.

Pour terminer, M, Wahlen renouvelle
l'assurance que le Conseil fédéral ac-
corde à l'agriculture l'a t t en t ion  qu'elle
mérite, mais il attend aussi que cha-
cun accepte de fa i re  les sacrifices
qu 'exigera la solution des problèmes
les plus impor t an t s .

Des applaudissements prolongés sou-
lignent cette péroraison et, au vote,
les députés communis tes  se trouvent
absolument  seuls pour refuser le rap-
port . L'assemblée en prend acte par
140 voix contre 3.

Avec beaucoup de bonhomie, beaucoup
de sincérité aussi, et surtout un sens
~*~~ r- inmniirniMMim

aigu des réalités. M. Wahlen vient de
remporter un légit ime succès parle-
mentaire.

Q. P.

Notre correspondant
de Berne

applaudi par l'assemblée
(A.TJS.). Avant de lever la séance d 'hier,
le président du Conseil national , M.
Gaston Clottu , a adressé tes f é l i c i t a -
tions de l'assemblée à M.  Georges
Perrin , qui célèbre ces jours -ci ses
trente ans d' activité de journaliste pa r-
lementaire. Fleuri  par ses confrères ,
M.  Perrin a été app laudi par les dé-
pu tés . (Réd .  — Nous adressons à notre
tour nos f é l i c i ta t ions  et nos vœux
les p lus cordiaux à M.  Perrin , qui ,
pendant  ces trente ans , a été le colla-
borateur f idè le  et plein d' esprit de
la « Feuille d'avis de teuchâtel *.).

Au Conseil des Etats
BERNE. — Vendredi matin, le Conseil

des Etats approuve sans débat et sans
opposition diverses dispositions nouvelles
de la constitution cantonale de Genève
et procède à quelques remplacement»
dans des commissions parlementaires.

L'incendie du collège
d'Ascona est dû

è une main criminelle

TESSIiV

ASCONA. — L'incendie qui a éclaté
mercredi soir, comme nous l'avions déjà
annoncé, au collège P a p 1 o , à Ascona,
— qui avai t déjà été ravagé par le feu
II y a deux mois — est du à une main
criminelle. La police a arrêté un Jeune
homme de 19 ans , élève de l 'Institut.
On attend toutefois encore le résultat
défini t if  de l'enquête, pour connaître
exactement les motifs de cet acte.

Pour la construction
d'un centre de télévision

à Lugano
(C.P.S.) Dans sa dernière  séance, le
Conseil d 'Etat tessinois  a arrêté le
texte d'une lettre au dé partement fé-
déral des postes et chemins  de fer
proposant des mesures a f i n  d'accélé-
rer la mise sur pied d'un programme
de té lévis ion spéc ia lement  des t iné  à la
Suisse i t a l i e n n e .  Jo ignan t  des actes à
la parole , le gouvernement  tess ino is  a
n o t a m m e n t  décide de d e m a n d e r  au
Grand Conseil d'accorder un prêt sans
intérêt  d'un m i l l i o n  de francs à la
TV suisse , a f in  de commencer  immé-
d i a t emen t  la cons t ruc t i on  d'un centre
de télévis ion à Lugano.

An sujet des vols
de k Swissair vers Tokyo

©©mffiffehe du Conseil fédéral
BERNE. — On apprend du Palais

fédéra i , au sujet  des ri'écta rat ion s du
m i n i s t r e  japonais des t ransports, que
s-elon les déclara l ions faites à la pres-
se, l ' i n - s - t i l u i t i n n  d'un troisième vol heb-
d o m a d a i r e  de la Swissair vers Tokyo
a f f e c t e r a i t  les intérêts de l'entreprise
a é r i e n n e  japon-a ise qui a l ' i n t en i t i nn
d'établir un service vers l'Europe au
mois de mai  ou d'e juin lOfil , par le
pôle Nord,  cl plus tard un autre pais-
sant par l'Inde, ce qui  amènerait une
for te  concurrence. A ce propos, il faut
relever que la Compagnie japonaise de
n a v i R a t i o n  aérreniTe n 'a pas l'inten t ion
de faire  escale en Suisse lors de ses
vols en Europe , bien que, du côté
suisse, ell e y ait été inv i tée  a plusieurs
reprises. La demande de la Swissair
ten dant à augmen te r  d'e deux à t rois
le nombre des voils hebdomadaires en-
tre la Suisse et Tokyo n'a pas été
agréée jusqu 'à présen't. L'aitt i'tud'e res-
tr ic t ive  et p ro t ec t i onn i s t e  d-os autori tés
japonaises n 'est pas propre à protéger
les ' .Tapan Air Lines », car la Swissair
e f fec tue  déjà son troisième vol provi-
soirement jusqu 'à Hon-g-Kong. D'aut re
pari , l'en-l reprise aérienn e suisse ne
jouit pas entre Hong-Kong et Tokyo
rie droits  dé trafic locaux.

Discrimination
En conséquence, l' a t ' t i t u r i ' e  négat ive

des ainloritês japonaises ne peut étire
considérée par la Suisse que comme
une d i sc r i m i nâ t  inm qui heurte les bon-
nes relations écnnomàiuos exis tant  en-
tre les d'eu x pays. L'importation d'e
maircli -a-n-diiscs japonaises en Suisse a
sensibl ement augmenté au cours du
dernier semestre. Ainsi, l' exportât ion
d-e ma-rchanid-is cs japonaises en Suisse
a a t te in t en l!).ï9 !a somme d'? 95 mil-
lions d'e fra n cs suisses (64 militions en
1958). La requête  d'e la Swissa ir me
peint cer ta inement  pas être cons idérée
comme u n e  ."f fa ire qui puisse être
traitée indépen idammeni t  de toutes con-
sidérat ions poiitiques , juridiques et
économiques.

Le nouvel  nement suisse s'est vu obli-

gé de reprendre cette question par la
voie diplomatique. A cet effe t , il a
fa i t  remettre au ministre japonais des
affaires ét rangères à Tokyo, par l'entre-
mise d-e l'ambassa deur d-e Suisse au
Japon , une note dans laquelle il ex-
prime le ferm e espoi r que le gouver-
nement japonais vou dra bien réexa-
m iner favorablement  la demande d'e la
Swissair. Une note analogue a été re-
mise par le chef du département poli-
tique fédéral à l'ambassadeur du Ja-
pon au cours d'un entretien qu'il a eu
avec lui le 9 juin,  et dans lequel il
a relevé l 'intérêt que le Conseil fédé-
ral porte à oette affaire. Les autorités
suisses attendent la réponse du gou-
vernement japonais.

Le comité des Vingt et un lance
une passerelle entre les Six et les Sept
L 'acco rd s 'est réalisé sur les moyens de procédu re)

p ropr es à permettre un rapprochement
PARIS (A.F.P. et A.T.S.). — Le comi té  des quest ions commerciales  a

te rminé  ses t r a v a u x  hier  ma t in .  Les représentants  des 18 pays de l'O.E.C.E.,
dés Etats-Unis, du Canada et de la commission du Marché commun ont
adopté le texte d'une résolution de procédure  concernant  les solutions pra-
tiques à apporter  aux d i f f i cu l t é s  immédiates pouvant  compromettre les
échanges c o m m er c i a u x  entre les 20 pays intéressés et notamment  entre
I PQ Six du Marché  c o m m u n  et les Sept de la Petite zone de libre-échange.

Voici l'essent ie l  de cette résolution :
Cons idéran t  que la Communau té

s'est déclarée prête à mener des né-
gocia t ions  avec les E t a t s  membres
de l 'Associa t ion  europ éenne de libre-
échange ; cons idérant  que ces négo-
c i a t i ons  devra ient  être de préférence
orientées vers le m a i n t i e n  du com-
merce t rad i t ionne l  entre les deux
groupes, en c o n f o r m i t é  avec les règles
du GATT , et si possible vers l' aug-
men ta t i on  de ce commerce ; considé-
rant  que les gouvernements des Etats
membres de l'A.E.L.E. sont prêts à
e n t a m e r  des négoc ia t ions  qui devraient
être menées dans  un esprit  c o n s t r u c t i f

a f i n  de résoudre les problèmes com-
merc iaux  que pose l'existence des
deux groupes, le comité des questions
commerciales décide :

# d'examiner les modalités des con-
cessions tarifa ires réciproques qui pour-
raient être effectuées ;

0 d'analyser les données rassemblées
par le secrétaire du comité des ques-
tions commerciales, et toutes les autres
données qui seraient demandées et four-
nies en vue de définir les produits des
divers pays membres pour lesquels des
diff icultés particulières pourraient in-
tervenir dans les échanges commerciaux
et rechercher les solutions appropriées
conformément aux règles du GATT et
tenant  pleinement compte des Intérêts
des pays en vole de développement,
rompt* tenu de ces résultats, des ef-
forts communs seront faits pendant la
conférence tarifaire multilatérale qui
mira lieu prochainement dans le cadre
de l'accord généra l sur les tari fs doua-
niers et le commerce, afin de donner
à celle-ci le maximum d'effet possible
en vue de réduire les diff icul tés  éven-
tuelles et , d'une façon générale, de dé-
velopper les échanges ;

9 et. — pour réaliser des progrès sup-
plémentaires — de continuer d observer
le développement des courants commer-
ciaux et de s'efforcer de trouver les
moyens appropriés permettant d'écarter,
conformément aux règles du GATT , les
dif f icul tés  particulières qui pourraient
encore être rencontrées ;

0 d'Instituer un groupe d'étude, ou-
vert à tous lse participants aux tra-
vaux du comité des questions commer-
ciales, pour traiter des problèmes visés
ci-dessus. Ce groupe siégera , à sa con-
venance, soit à Genève, soit à Paris.
Il organisera ses travaux en fonction
des négociations dans le cadre de la
conférence tarifaire qui s'ouvrira à Ge-
nève le 1er septembre 1960. Il soumet-
tra au comité des questions commercia-
les des comptes rendus d'activité dont
le premier sera présenté en temps vou-
lu pour que le comité puisse l'exami-
ner à sa prochaine réunion ;
9 de poursuivre ses débats concernant

les aspects à long terme des relations
commerciales entre la Communauté éco-
nomi que européenne et l'Association eu-
ropéenne rie libre-échange, en tenant
ple inement  compte ries Intérêts commer-
ciaux ries pays tiers et des principes et
obligations dii GATT.

Prix des matières premières
C o m m u n i q u é s  par la Société de Banque  Suisse

Prix du
1959 i960 8 Juin
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BRESIL

Le monopole pétrolier <t Petrobas » vient
de signer un accord portant sur l'achat
de 600.000 tonnes de pétrole rusée pour
un prix de 7.500.000 dollars. Cet accord
suit, des discussion» assez longues, le
pétrole proposé par l'URSS contenant
de trop grandes quantités de soufre et
de sels et ne pouvant donc pas être
raff iné  au Brésil.

Achat de pétrole russe

La semaine financière
Forte hausse

des chimiques suisses
La progress ion tournante,  des va-

leurs actives se. poursu i t  depuis  quinze
jours  ; ele a surtout p r o f i t é , cette
semaine , aux actions suisses.

Parmi les pr inc ipaux  ti tres traités
à nos bourses , les chimi ques méritent
une mention sp éciale. L' action Geigil
a pris la tête du mouvement de
hausse , suivi de Ciba , de Sandoz et ,
dans une. moindre mesure , de. Schappe
et de Lonza . sans omettre , hors bour-
se , le bon H o f f m a n n  La Roche. Dep u i s
cinq ans , une. parei l le  f i è v r e  boursière
en f a v e u r  de nos valeurs bâloises ne
s'était p lus  produite .  I l  f a u t  en re-
chercher les causes dans la haute qua-
lité de ce groupe  et dans son dyna-
misme part icul ièrement  souhaitable
pour des p lacements à long terme ;
par ailleurs , la rareté du matériel  à
disposition permet  des .poussées bour-
sières spectaculaires dans des marchés
étroits.

Parmi les autres secteurs , signalons
la f e r m e t é  des trusts  et la repris e des
assurances dont la tenue boursière
était  demeurée médiocre depuis  l'au-
tomne dernier.  Les industr ie l les  réali-
sent des gains de cours l imités.  Nes-
tlé progresse encore. Par contre , les
bancaires se contentent  de consolider
leur avance antérieure. Nos f o n d s  pu-
blics sont soutenus , de même que la
p lupar t  des emprunts  étrangers .

Les autres p laces europ éennes n'en-
regis trent  que des progressions de
cours modestes  en regard de nos mar-
chés suisses. Les bourses allemandes
sont même p lutôt  lourdes.

New-York poursui t  sa reprise ; mal-
gré une avance sélective , I indice Dow
Jones des actions industrielles pro-
gresse de 25 points .  Les t i tres de
l 'électroni que , de la chimie et de la
p hotographie  progressent  alors que la
métallurgie et le p étrole sont délais-
sés.

E. D. B.

EGLISE RÉFORMES t VANGELIQVB
Terreaux: 7 h. 15, culte matinal .Collégiale : 9 h . 45, M. Ramseyer.
Temple du Bas : 10 h. 15, M. Held . Ins-cription des catéchumènes. 20 h. 15,

culte du soir.
Ermitage : 10 h. 16, sainte cène, M. Per-ret.
Maladière : 9 h. 45, M. Paul Fafcton.
Valangines : 10 h., M. Javet.
Cadolles : 10 h. , M. Vivien.
Chaumont : 9 h . 45, M. Junod.
La Coudre : 10 h., M. A. Clerc. 20 h.,

culte du soir.
Serrières : 10 h., culte , M. Laederadi .
Culte de jeunesse : Collégiale et Mala-

dière, 8 h. 45 ; Ermitage et Valangi-
nes, 9 h. ; Terreaux, 9 h. 15 ; Ser-
rières, 8 h. 45.

Catéchisme : 9 h ., la Coudre.
Ecole du dimanche : Ermitage et Valan-

gines, 9 h. : Salle des conférences et
Maison de paroisse, 9 h. 15 ; Collé-
giale et Maladière, 11 h. ; Serrlères
11 h. ; Vauseyon , 8 h. 45 ; la Coudre ,

9 h. et 11 h.; Monruz (Gllette S.A.),
9 h.

DEVTSCHSPRACHI GE
R E F O R M I E R T E  K1RCHGEMEINDE

Temple du Bas : 9 h., Predlgt , Pfr . Nagel.
VIGNOBLE ET VAL-DE-TRAVERS

Peseux : 9 h., Predlgt und Kommunlon 1
Pfr . Jacobl .

Les Verrières : 14 h. 15, Predlgt , Taufe
und Abendmahl : Pfr. Jacobt .

Bevaix : 20 h., Predlgt und Abendmahl t
Pfr . Jacobl.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
Eglise paroissiale : 7 h., 8 h., 11 h.,
\ messes ; 9 h. 30, grand-messe de Ire

communion ; 15 h., consécration â la
Sainte Vierge ; 18 h. 15, messe et ser-
mon ; 20 h., compiles.

Chapelle de la Providence : 6 h., messe.
Chapelle du Vauseyon : 8 h., 9 h. 30 et

11 h., messes.
Chapelle de La Coudre : 9 h., messe.
Cadolles : 6 h., messe.
ÉGLISE CATHOLIQUE CHRÉTIENNE :

Temple, des Valangines : 19 h., office li-
turgique et sermon , M. le curé J. B.
Couzl .

Engllsh Chnrch.  — Salle des pasteurs,
3. rue de la Collégiale. — 5 p. m. Even-
song and Sermon followed by Holy Com-
munion. Rev. R. B. Gray.

Eglise êvangéllque libre. — 9 h. 30,
culte et cène , M. Roger Cherlx . 20 h.,
Mission. M. A. Fermaud. — Colombier :
9 h. 45. culte. M. Georges-AU Maire.

Methodlstenklrche , Beaux-Arts 11. —
9 h. 15. Predlgt. 20 h . 15, Jugendbund.

Evangellsche Stadtmlsslnn, avenue J.-J.
Rousseau 6. — 15 h., Jugendgruppe.
20 h. 15. Predlgt. Salnt-Blalse , Vigner 11,
9 h. 45 . Predigt. Colombier : Eglise libre,
rue de la Société, 14 h. 30, Predlgt in
deutscher Sprache.

Première Eglise du Christ Sclentlste.
— 9 h. 30 , culte en français et école du
dimanche.

Eglise néo-apostolique, rue des Aman-
diers 21. — 9 h. 30 et 20 h., service di-
vin.

Assemblée de Dieu. — 9 h. 45, oulte.
20 h., évangélisatlon.

Chapelle de l'Espoir (Evole)
Armée du Salut. — 9 h. 15, réunion

de prières. 9 h. 45, réunion de sainteté.
19 h . 15, bord du lac. 20 h., réunion de
sa 'ut .

Eglise adventlste du septième Jour. —
Samedi : 9 h. 30, étude de là Bible.
10 h. 30. culte.

Eglise de Philadelphie. — Chapelle des
Terreaux , culte a 10 h.

Eglise de Jésus-Christ des Baints des
Derniers Jours (Mormons), fbg de l'Hô-
pital 19. — 10 h. et 16 h. 30 , conférence
du district suisse avec président E. B,
Brossard.

Cultes du 12 juin

ZURICH

ZURICH. — La fédération suisse des
cheminots (F.S.C.) a voté en conclusion
de ses délibérations, 5 résolutions mar-
quant l'attitude de la fédération dans les
affaires professionnelles ainsi que dans
celles de politique économique et sociale
d'actualité.

Elles expriment la satisfaction du per-
sonnel des C.F.F. quant à la récents
mise au point des conditions générales
d' engagement découlant du statut des
fonctionnaires. Le congrès demande' qu'
une éventuelle hausse du coût de la vie
soit entièrement compensée par des al-
locations de renchérissement. Dans les
affaires du personnel relevant de la com-
pétence du Conseil fédéral, 11 désire un
meilleur fonctionnement du droit de
discussion qui renforcerait l'esprit de la
paix du travail ,

En ce qui concerne les conditions
de travail, le personnel de divers ser-
vices des C.F.F., se plaint de ce qu'elles
ne sont pas suffisamment adaptées àl'augmentation du trafic. H demande que
le nécessaire allégement qu'apporte laréduction de la durée du travail nesoit pas rendu illusoire par une rationa-
lisation Intempestive.

La résolution y relative Invite la direc-
tion générale des OF.F. à faire tout os
qui est en son pouvoir pour adapterl'effectif du personnel à l'augmentation
du braflc.

A 1 égard des chemins de fer privés,
la fédération des cheminots se préoccupe
essentiellement de l'amélioration des con-
ditions de salaire et l'assurance du per-
sonnel , en corrélation avec l'applicationde la nouvelle loi sur les chemins de fer.

Clôture du congrès
des cheminots

De notre correspondant de Lau-
sanne :

Récemment  a eu lieu à Lausanne
l' une  des exposi t ions  les plus impor-
tantes d'Europe. Des propriétaires
sont venus de France , d 'Angleterre,
d ' I t a l i e  et même en « jet » des Etats-
Unis .  P lus  de 1500 chiens  de t rente
races d i f f é ren tes  é ta ient  présents à
Beaul ieu , devant  lesquel s se pressè-
rent pendan t  deux jours  une foule
dense d' admira teurs .

Toute exposi t ion  a sa caractér is t i -
que. Celle de Lausanne avai t  pour
trai t  dominan t  les grandes races. A
côté des races connues et t radi t ionnel -
le , te l les  que les caniches, cockers,
bassets, setters ang l a i s  et i r l anda is ,
on r e m a r q u a i t  en e f fe t  un nombre
i m p o r t a n t  de S a i n t - B e r n a r d  superbe s
et débonna i res , de bouviers  des Flan-
dres , de groenendaels  et surtout  de
magnifiques dogues  gris, tachetés ou
noirs d'ébène.

Le t r a d i t i o n n e l  corso des ch iens
pr imés  de même que des démonst ra-
t i ons  de dressage ob t in ren t  d imanche
aprèsrmidi  un vif et méri té  succès.

Exposition canine
à Lausanne

VAUD

PULLY. — Vendredi après-midi, à
Pully,  un c h a u f f e u r  d'une maison
d'Avenches conduisai t  un camion atte-
lé à une remomue lorsque, s'étant
trompé de chemin , et voulant  tourner
plus faci lement , il déroupla la remor-
que. Un ouvrier  de Vevey, M. Joseph
Peritaz, 50 ans , s'o f f r i t  à l'aider , mais
à la sui te  de circonstances que l'en-
quête établira , il f u t  coincé entre la
remorque et un m u r  et tué  sur le coup.

Un ouvrier écrasé
entre une remorque

et un mur

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L Ô T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 9 juin 10 Juin

8 Vi "h Féd 1945, déc 103.— 103 —
3 t4 % Féd. 1946 , avril 101.80 101.80
3 % Féd. 1949 . . . 99.50 d 99.—
2 % %  Féd. 1954 , mars 96.— ri 96.— d
3 «U Féd . 1955 . Juin 99.25 99 .15
3-J.CJ'i'. 1938 . . . 100.15 _10P,— ...

ACTIONS
Bque Pop Suisse (ps.)  1298.— 129€.—
Union Bques Suisses 2840.— 3825.—.
Société Banque Suisse 2295.— 2285.—
Crédit Suisse 2400.— 2390 —
Electro-Watt 2380.— 2370.—
Interhandel 4940.— 5060.—
Motor Colombus . . . 1860.— 1840.—
Indelec 1105.— 1100.—
Itâlo-Sulsse 956.— 953.—
Réassurances Zurich . 2690.— 2710.—
Winterthour Accld . 940.— 950.—
Zurich Assurances . . 5500.— 5580.—
Saurer 1230.— 1260.—
Aluminium 4800.— 4875.—
Bally 1835.— 1800.—
Brown Boverl 3875.— 3860.—
Fischer 1650.— 1615 —
Lonza 1875.— 1900.—
Nestlé 2770.— 2830.—
Nestlé nom 1775.— 1780.—
Sulzer 2950.— 2980.—
Baltimore 148.— 143.50
Canadian Pacific . . . 112.50 112.—
Pennsylvanla 59.75 59.—
Aluminium Montréal 141.— 139.—
Italo - Argentlna . . 64 .75 65 .—
Philips 1320.— 1288.—
Royal Dutch Cy . . . 170.— 167.50
Bodec 116.— 115.50
Stand Oil New-Jersey 187.— 182.50
Union Carbide . . . 595.— 597.—
American Tel & Tel 390.— 393.—
Du Pont de Nemours 900.— 927.—
Eastman Kodak . . 563.— 578.—
Farbenfabr Bayer AG 650.— S62 -—
Farbw. Hoechst AG . 625.— 635.—
General Electric . . . 414.— 416.—
General Motors . . ig9.— 195 .—
• International Nickel 237.— 235.50
Kennecott 340.— 331.50
Montgomery Ward . . 190.— 188.—
National Distillera . . 127.50 126.—
Allumettes B . . . .  126.50 d 126 .— d
U. States Steel . . . 372.— 365.50

BALE
ACTIONS

Ciba 7950.— 8600.—
Sandoz 7925.— 8450 —
Geigy , nom 22000.— 19500.—
Hoffm.-La Roche(b.J ) 26500.— 27900.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudoise 915.— 915.—
Crédit Foncier Vaudois 848.— 848.—
Romande d'Electricité 535.— 535.—
Ateliers constr., Vevey 610.— 615.—
La Suisse-Vie 4425.— 4400.— d

GEM'oVE
ACTIONS

Arnoresec 144.—r 146.—
Bque Paris Paya-Bas 248.— 250.—
Charmilles (Atel . de) 915.— 910 —
Physique porteur . . . 735.— 750.—
Sécheron porteur . . 505 .— 510.— o
S.K.F. . . .  . . .  342.— 350.—
Cours communiqués , sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Bourse de Neuchatel
ACTIONS 9 Juin 10 Juin

Banque Nationale . . 700.— d 700.— d
Crédit Fonc Neuchât 640.— o 640.—
La Neuchâteloise as.g 1400.— 1375.— d
Ap Gardy Neuchatel 215.— d 215.— d
Cabl . élec Cortalllod 16000 .— d 16250.—
Câbl et Tréf Cossonay 5000.— d 5000.— d
Chaux et clm Suis r. 2800.— d 2850.—
Ed. Dubled & Cie S A 2100.— d 2150.— d
Ciment Portland . 6900.— 6800.— d
Suchard Hol S A «A» 520.— d 525.— d
Suchard Hol SA »B» 3050.— d 3200.— d

—Tramways Neuchatel 570.— d 575.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat . prlv . . 65.— d - 65.— : d .

OBLIGATIONS
i Etat Neuchât 2^ 1932 96.75 d 96.75

Etat Neuchât 3Vj 1945 101.— d 101.— d '
Etat Neuchât. 3Vi 1949 100.75 d 100.75 d I
Com Neuch 3W 1947 98.— d 98.— d
Corn Neuch 3% 1951 96.— d 96.— d
Ch.-de-Fds 3Mi 1946 99— d 99— d '
Le Locle 3V> 1947 99.— d 99.— d I
Fore. m. Chftt 3% 1951 95.25 d 95.25 d
Elec Neuch 3% 1951 91.— d 91.— d
Tram . Neuch 3Vj 1945 98— d 98.— d
Paillard S.A 3V4 1948 100.— d 100.— d !
Suchard Hcd 3V4 1953 96.— d 96.— d
Tabacs N.Ser 3W 1950 100.— d 100.— d
Taux d'escompte Banque Nationale a %

LA VIE ÉCONOMI Q UE IF FÏNÀNCSÈkË

Marché soutenu.
Clôture Clôture

précédente du Jour
Allled Chemical . . .  54 ',4 54 H
American C'an . . .  37 •% 38
Amer Smeltlng . . .  52 52
Amer Tel and Tel . . 90 % 90 %
Anaconda Copper . . 51 V2 51 3/ 8
Bethlehem Steel . 47 fcj 47 «/,
Canadian Pacific . 25 5 '« 25 Vt
Dupont de Nemours 215 213
General Electric . . 93 '< < 95 l/j
General Motors . . .  45 < / a 45 V4
Goodyear 40 40 1/,
Internickel 54 h ;t 54 Vt
Inter Tel and Tel . . 45 45 7 <'„
Kennecot Copper . . 76 ' 3 76 ' j
Montgomery Ward . . 43 3/« . 43
Radio Corp 75 -1/* 77
Republic Steel . . . .  65 3- , 64 »/«
Royal Du tch . . . . .  39 39 n /i
South Puerto-Rlco 15 15 '/.

| Standard OU of N. -J. 43 42 '/s
Union Pacific . . . .  26 M 26 s/»
United Alrcraft  . . . .  38 '/, 39
U. S. Steel 85 85'i/s

Bourse de New-York
lin 10 juin

du 10 Juin 1960
Achat Vente

France 86.50 89.50
U.S.A 4.29 4.33
Angleterre . . . .  12 .— 12.25
Belgique 8.50 8.75
Hollande 113.50 115.50
Italie — .68 — .70 14
Allemagne . . . .  102.— 104.50
Autriche 16.45 16.80
Espagne 7.— 7.30

Marché libre de l'or
Pièces suisses 30.— 31.—
françaises 30.75 31.75
anglaises 39.— 40.25
américaines 160.—/ 164.—
lingots 4860.— 4900.—

Billets de banque étrangers

MAGGI
Echec aux régimes

fades !
De nombreuses maladies , des prédis-
positions ennuyeuses e) divers trou-
bles de l'organisme condamnent des
milliers de personnes à manger
presque sans sel. Ainsi , par exemple ,
le médecin prescrit une alimentation
pauvre en sel en cas d'affections du
coeur ou des reins, d'hypertension,
d'obésité et pour remédier à cer-
taines maladies de la peau.
Dites oui au régime et sachez qu'il
n'est pas nécessairement insipide.
L'Arôme MAGGI peut être employé
sans hésitation. Il est pauvre en sel
dans son application car 20 gouttes
d'Arôme MAGGI suffisent pour ren-
dre appétissants et savoureux les
repas principaux de toute une jour-
née de régime,

«J'aime fa bonne cuisine
à l'Arôme MAGGI ! »

60. 4. 10. S f

MAGGI

Concert à Montmirail
Jacqueline Blanoard, pianiste, et Paul

Burger, violoncelliste, Joueront diman-
che 19 Juin, dans la grande salle de
l'Institut de Montmlrall. Un programme
de choix (Beethoven, Debussy , Brahms)
promet une heure de véritable Jouis-
sance artistique.

Comme le disait un chroniqueur :
« Jacqueline Blanoard et Paul Burger
sont faits pour 6'entendre. Même géné-
rosité d'expreBslon. même feu dans l'ac-
tion — si l'on peut écrire, en parlant de
musique I — compréhension mutuelle
parfaite quant à l'équilibre sonore... »

Festival de musique
à Divonne-les-Bains

Le VIme Festival international de
musique de chambre aura lieu à Di-
vonne-les-Bains du 25 Juin au 8 Juillet ,
au théâtre du Casino.

Trois représentations du célèbre Théâ-
tre des marionnettes de Salzbourg, don-
nées par autorisation exceptionnelle et
en exolusivité pour la France et la
Suisse , marqueront l'originalité de cette
manifestation.

Au programme également , parmi les
grands solistes, récital Isaac Stern .

Communiqués



I —~-
Importante industrie métallurgique cherche

comptable expérimenté
II est demandé t

— formation complète dans la comptabilité,
avec si possible maîtrise fédérale ;

— compréhension des problèmes industriels ;
— connaissance des machines « Burroughs > j
— sens du commendement ;
— fige idéal : 30 à 35 ans.

Il est offert t

— activité variée et intéressante ;
— condition s de travail favorables dans so-

ciété en plein développement ;
— semaine de 5 jour» j
— caisse de pension.

Les candidats sont invités à envoyer leurs
offres manuscri tes détaillées avec curriculum
vitae, photo, références et prétentions de sa-
laire sous chiffres PW 60986 L, à Publicitas,
Lausanne.

Nous cherchons un 

CONSTRUCTEUR D'OUTILS
capable et expérimenté pour la construction d'étampes,
d'outils de pliage et de matriçage, ainsi que pour colla-
boration au bureau de préparation du travail.

Adresser offres détaillées avec indication de la date d'en-
trée et des prétentions de salaire à

AUTOPHON Soleure

Association économique cherche,
pour son secrétariat k Berne,

STÉNODÀCTYLOGRÀPHES
habiles et expérimentées, possédant bonn e culture générale.

9 î de langue maternelle française avec notions
d'allemand et si possible d'anglais ;

• 1 de langue maternelle allemande avec notions
d« français. i

Places stables et intéressantes. Caisse de retraite. Entrée
en service le 1er septembre 1960 ou à convenir.
Envoyer offres manuscrites avec curriculum vitae, photo,
certificats et prétentions de salaire sous chiffres G 12106 T
à Publicitas, Berne.

L'hôpital de Couvet
(NX) cherche

1 aide-infirmière
2 aides d'étage

Pour 1* 1er Juillet ou
date à convenir. Faire
offres & la Sœur direc-
trice.

SÉCURITAS S.A.
SOCIÉTÉ SUISSE DE SURVEILLANCE

engage
pour Lausanne - Vevey - Monthey -

Yverdon - NEUCHATEL

gardiens de nuit
Places stables, assurances sociales.
Conditions d'engagement :

1. Etre citoyen suisse, astreint au service
militaire.

2. Age, jusqu'à 40 ans. »
3. Taille minimum, 168 cm.
4. Etre endurant et de constitution solide.
5. Etre discipliné et capable de fournir un

travail consciencieux.
6. Bonne réputation, ne pas avoir subi de

condamnation.
7. Subir avec succès les examens imposés.

Faire offres manuscrites à Sécuritas S. A.,
rue du Tunnel 1, Lausanne.

Nous cherchons

A I D E
de laboratoire

pour notre laboratoire électro-
chimique.

Nous offrons à jeune homme
ayant de l'initiative et capable
de travailler seul, bonne occa-
sion de s'initier dans un do-
maine spécial. Mise au courant
approfondie assurée.

Entrée immédiate.

Adresser offres de service dé-
taillées avec prétention s de sa-
laire à

Electrona 8. A.
fabrique d'accumulateurs
Boudry / NE

La maison Degoumois & Cie S. A-,
FABRIQUE DE MONTRES AVIA,
Neuchatel, rue de la Place-d'Armes S,
cherche

une employée de bureau
La préférence sera donnée à la can-
didate ayant une bonne formation
d'employée de fabrication, connais-
sant la sortie et la rentrée du tra-
vail , apte à traiter avec les four-
nisseurs.
Semaine de cinq jours.
Faire offres avec curriculum vitae
et photographie, en indiquant les
prétentions de salaire et la dat e
d'entrée possible.

Nous cherchons pour date à convenir

jeune femme de chambre
Débutante serait mise au courant. S'adresser
à l'hôtel de la Balance, la Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 2 26 21.

Mécaniciens
faiseurs d'étampes

mécanicien
de précision

sont cherchés par atelier. Région de
Neuchatel. Semaine de cinq jours.
Adresser offres écrites à H. L. 2910
au bureau de la Feuille d'avis.

Médecin spécialiste cherche

SECRÉTAIRE
demoiselle de réception , pour rem-
placement du 20 juillet au 15 sep-
tembre. Adresser offres écrites à
H. K. 2396 au bureau de la Feuille
d'avis.

Fabrique renommée cherch e, pour son
départemen t de vente ,

2 dactylographes
habiles et rapides, avec connaissance
parfaite de la langue française ou
anglaise.

Nous offrons places stables, intéres-
santes et bien rétribuées à candi-
dats (ss) capable*.

Offres écrites sont k adresser à
Cari Hamel, Spinn- und Zwirncrei -maschinen AG, Arbon/am Bodensee.
T*. (071) 4 64 51.

Lin II suite tes annonces classées en dixième page

( N

NOUA engageons i

Employée qualifiée
d* langue français*, habil e sténodactylographe, capable it
travailler d* manière indépendante.

Sténodactylographe
de langue maiternelle allemande et connaissant bien l'anglais,pour travaux da bureau variés.

Employée
habituée i un travail précis ©t aimant les chiffres.
(Sténographie pas nécessaire.)

Les offres accompagnées d'un curriculum vitae sont aadresser à OMEGA, service du personnel, Bienne.

V J

JEUNE FILLE
de 20 ans ou plus, par-
iai ternent au courant
des travaux ménagers
est demandée à Zurich
pour le 1er octobre 1960,
dans intérieur soigné
(appartement), ménage
de deux adultes et us
bébé. Machine k laver
et blanchisseuse sur
place. Offres avec photo
e: prétentions de sa-
laire, sous chiffres J.
12603 Z. a Publicitas,
Zurich 1.

Bulova Watch Company
B I E N N E
cherche pour entrée immédiate ou
pour époque à convenir, pour son
bureau de fabrication - expédition,
une

aide de bureau
capable et consciencieuse. La con-
naissance des fournitures d'horloge-
rie est demandée.
Dames entre 80 et 40 ans désirant
une place intéressante sont priées
de faire offres écrites à ta main,
avec curriculum vitae, copies de
certificats et une photo à la Direc-
tion de la maison susmentionnée.

Fabrique Degoumois & Cie
cherche

JEUNE FILLE
pour sortie et rentrée du travail.

S'adresser : Ecluse 67

[

Nous cherchons pour la boucherie de notre

/fe l̂WIGROS
à Neuchatel

emballeuses
soigneuses et consciencieuses

Bon salaire. Congés hebdomadaires réguliers. Caisse
de retraite, conditions sociales intéressantes

Prière aux intéressées de faire leurs offres manuscrites à la
Société coopérative MIGROS
Dépt de vente et du personnes
me de l'hôpital 16, Neuchatel

Entrepreneur de ferraillage cherche un

chef ferrailleur
très qualifié, parlant le -français et l' allemand, . .*:" . ' .'
capable de contribuer au développement d'une
entreprise en Suisse romande.

Ecrire sous chiffres Y 6261? X Publicitas ,
Genève.

C ¦ *On cherche

mécanicien faiseur d'étampes
fiXIGENCES — Diplôme du technicum ou d'apprentissage.

— Connaissance des étampes d'horlogerie,
— Initiative et sens des responsabilités.

NOUS OFFRONS — Place stable «t classement d«ns les cadres
de l'entreprise.

— Responsabilité de la fabrication «t ds l'entre-
tien des outillages.

— Organisation du travail du groupe d'ouvriers
aux presses.

Entrée : immédiate ou à oonvenlr .
Faire offre sous chiffres P 10956 N à Publicitas, la Chaux-de-Fonds,
avec certificats et prétentions de salaire.

1

ÊÎifF5***» HISPANO SUIZA
Ê * l (Suisse) S.A

y rs'̂ cherch e pour son parc mécano-
V graphique I.B.M. (421 - 604/04) :

I opérateur qualifié ef expérimenté
I jeune homme ayant notions de comptabilité

pour formation au métier d'opérateur

Faire offres avec curriculum
vitae à HISPANO SUIZA (Suisse)
S.A., 110, route de Lyon, Genève.
Tél. (022) 33 34 60.

BOILLAT S. A., RECONVILIER
cherche pour entrée immédiate

1 chauffeur de chariot élévateur
Travail varié. Caisse de retraite. Cantine.

Les intéressés sont Invités h demander la formule de
candidature au service des salaires , tél. (032) 9 2211.

Nous cherchons pour entrée immé-
diate

quel ques ouvrières
Bon gain , semaine de cinq jours.
S'adresser à JOWA S. A., boulange-
rie, Saint-Biaise. TéL 7 57 01.

Agence générale renommée met au con-
cours la plaoe da

R E P R É S E N T A N T
dans les cantons d* Neuchatel et Berne.

Le programme de vente (appaxells, machi-
nes pour magasins, bureaux, entreprises)
absolument sans concurrence tant au point

• de vue prix -que ' possibilité de vente, assure ~ c,.¦> -, à représentant actif et sérieux une excellen- . , ,
te situation. Fixe, provision, primes, fraie

, remboursés, auto. L agence offre une aide
effective dans la vente et les candidats
ne connaissant pas la branche seraient mis
au courant. — Offres avec photo, curri-
culum vitae et certificats sous chiffres P.
1381 A. a Publicitas, Neuchatel .

Fabrique d'horlogerie de Saint-
Biaise S. A. cherche

ouvrières
pour montage d'appareils et pour
travaux sur machine*. Faire offres
ou «e présenter.

Ebauches S.A.

cherche pour un nouvel atelier
de montage de fournitures élec-
triques à Neuchatel, des

OUVRIÈRES
capables de travaux minutieux.

Nous offrons des conditions de
travail agréables et des possi-
bilités de promotion matériel-
les. Ecrire à

Je cherche

OUVRIERS
n vi iA v ¦ ¦ ,fi

»l »h pour différents travaux d'extérieur
H et d'atelier à Chambrelien. Déplace-

ment payé. Semaine de 5 jours.
Tél. 6 5153.

Deux serveuses
Une vendeuse

sont demandées tout de suite ou
pour date à convenir (libres le
soir). Offres à la confiserie Mi-
nerva , la Chaux-de-Fonds, 66, ave-
nue Léopold-Robert .

On cherche

JEUNE FILLE
capable de travailler
seule, pour la cuisine et
le ménage. S'adresser à
la boucherie M, Hof-
mann, rue Fleury 30,
Neuchatel , tél. 6 10 B0.

Sommelière
au courant des deux
services est demandée.
Entrée à convenir. Bon
gain. - Buffet du Tram,
Colombier.

JEUNE FILLE
est demandée pour aider
à la cuisine et au res-
taurant. Bons gages. —
S'adresser au café-res-
taurant Jurassien, Nu-
ma-Droz 1, la Ohaux-
de-Fonds. Tél. 3 73 88.

On demande un ou-
vrier pour la saison des

FOINS
S'adresser à Charles So-
guel, tél. 7 19 13, Cernler.

On cherche dans mal-
son soignée

jeune fille
bien élevée pour s'occu-
per des enfants et aider
au ménage. Entrée le
plus tôt possible. Tél.
7 53 13.

On cherche

manœuvre
peintre

Travail assuré. - Entre-
prise Jean Oemba fils,
Auvernier. Tél. 8 33 30.

Commissionnaire
Jeune garçon, libre

après l'école est cher-
ché par
Zimmermann S.A.
POUR LA 8UCCUK8ALK
DE LA BUE BACHKL1M

Faire offres au bu-
reau, Epancheurs 3.



Important e entreprise à Sainit-Blaise
cherche pour entrée immédiate ou
date à convenir

employée de bureau
de langue maternelle f r a n ç a i s e ,
ayant très bonnes connaissances de
l'allemand.
Place bien rétribuée, avantages so-
ciaux ; semaine de 5 jours .
Faire offres manuscrites avec curri-
culum vitae , copies de certificats et
prétentions de salair e sous chiffres
R. W. 2935 au bureau de la Feuille
d'avis.

(WANDER ]
Pour notre déparlement d'exportation, nous
cherchons une

secrétaire bien qualifiée
de langue maternelle française, avec bonnes
connaissances des langues allemande et anglaise.
La candidate devrait être une habile sténodac-
tylographe, être habituée a un travail soigné et
précis, en particulier en ce qui concerne les
chiffres (établissement des confirmations de
vente).
Nous offrons une activité intéressante et variée,
de bonnes conditions sociales, semaine de cinq
jours et réfectoire d'usine.

Les candidates voudront bien adresser leurs offres avec curriculum
vitae manuscrit , pholo et copies de certificats au bureau du personnel
de la Dr A. Wander S. A., à Berne.

Grand magasin de Suisse romande cherche, pour son
nouveau rayon de disques, personne qualifiée comme

ACHETEUR (se)
VENDEUR (se)
Faire offres avec curriculum vitae,
références et prétentions de salaire
sous chiffres P. 10974 N. à Publici-
tas, Neuchatel.

VOUMARD MACHINES Co S. A.

HAUTERIVE - NEUCHATEL

cherche pour son bureau technique

1 technicien-constructeur
1 dessinateur

pour travail intéressant (construction de machines auto-
matiques a commandes hydrauliques, étude de proto-
types).

Entrée immédiate ou pour daie à convenir.

Faire offres avec curriculum vitae et prétentions de salaire
à Voumard Machines Co S. A., succursale de Hauterlve -
Neuchatel.

SOCIÉTÉ DE VENTE cherche

secrétaire -sténodactylo
parlant et écrivant couramment l'anglais et le français.
Occupations variées, machine à écrire I.B.M., conditions de
travail agréables, semaine de 5 jours .
Envoyer offres manuscrites avec photo , curriculum vitae et
prétentions de salaire à REN O S.A., 165, Numa-Droz , la
Chaux-de-Fonds.

s, J
BULOVA WATCH COMPANY
BIENNE
cherche, pour entrée immédiate ou pour époque à
convenir, une

employée de fabrication
capable et consciencieuse. Nous demandons la con-
naissance des fournitures d'horlogerie, de la dactylo
et de la langue française. La préférence sera donnée
à une dame de 30 à 40 ans désirant une place inté-
ressante.
Prière de faire offres écrites à la main avec curri-
culum vitae, copies de certificats et photo à la direc-
tion de la maison susmentionnée.

On cherche
ouvrier agricole
Faire offres à Fritz

Kuntzer , à, Marin , tél.
7 51 48.

Importante maison de produits de les-
vive, bien introduite auprès des épice-
ries et drogueries, cherche pour entrée
immédiate ou à convenir

REPRÉSENTANT
pour visiter la clientèle commerçante
de la région Neuchatel . Jura bernois -
Fribourg.

Conditions : bonne formation commer-
ciale. Langue maternelle française,
allemand exigé. Présentation agréa-
ble, possédant initiative et volonté.
Domicile à Neuchatel ou aux envi-
rons.

Nous offrons : place stable, intéressan-
te, bien rétribuée. Fixe, caisse de
retraite. Voiture à disposition.

Prière d'adresser les offres avec curri-
culum vitae, photographie, copies de
certificats, liste de références sous
chiffres P.E. 11705 L. à Publicitas,
Lausanne.

Entreprise artisanal* de Neuchatel
cherche

M A G A S I N I E R
capable et sérieux, si possible avec
permis de conduire bleu. Faire
offres sous chiffres A. C. 2872 au
bureau de la Feuille d'avis.

Bulova Watch Company
B I E N N E

cherche pour son bu reau de pale,
une jeun e fille, en qualité

d'AIDE-EMPLOYÉE
bonne calculatrice.
Prière de faire offres écrites à la
main avec curriculum vitae, copies
de certificats et une photo à la di-
rection de la maison susmentionnée.

¦*—¦ '— ,

Pour date à convenir, nous enga-
geons i

VENDE USES
qualifiées , pour rayons de I

PARFUMERIE
BAS
RIDEAUX
OIGNONS A FLEURS

C A I S S I È R E
pour le restaurant

et jeune

DÉCORATE UR
ayant terminé son apprentissage.

Places stables et bien rétribuées

Adresser offres a

U N I P
Nouveaux Grands Magasins s.a.

Léopold-Robert 19
LA CHAUX-DE-FONDS

f  \
Nous cherchons pour entrée

immédiate ou à convenir

fille de cuisine
'ï j  Nous offrons : salaire Fr. 200.—.

blanchie , logée, nourrie. SEMAINE
DE 5 JOURS. Faire offres ou se

"; présenter le matin au

FOYER FAVAG
Monruz 36

NEU CHATEL
Tél. 5 14 98l J

• '¦:A Nous engageons : ;

H dessinateurs H
kj îj qui seront formés à la construc- c " ¦; !
Sfctj t ion d'étampes progressives. Pré- !?:;

s férence sera donnée à jeunes
È§ gens d'esprit ouvert et inventif. ; " ' I

Ë Un vérificateur de dessins i
pour le contrôle de dessins

\"• ..- ' d'étampes au point de vue cotes. '
•._ _ ¦! Conviendrait à personne expéri- j
j mentée d'un certain âge.
|H Semaine de 5 jours. ' ;

;;- * Faire offres ou se présenter à la ; j

H fabrique John-A. CHAPPUIS S. A. I
Wi 37, rue des Chansons, Peseux. ' : j

On demande pour le 15 Juin ou date à
convenir

bonne à tout faire
sachant bien cuisiner , pour deux adultes
avec enfant. Lausanne, centre de la ville.
Très bons gages. Congés réguliers.

Tél. (021) 28 58 13 de 12 h. 30 à 14 h. 30
ou écrire sous chiffres P. G. 37525 L. a Pu-
blicitas , Lausanne.

JEUNE FILEE OU DAME I
serait engagée immédiatement pour
apprendre une partie d'horlogerie.
Salaire de début : 260 à 280 fr. par \mois ; ensuite, fort e augmentation.
Adresser offres écrites à H. M. 2925

au bureau de la Feuille, d'avis.

Nous cherchons pour notre atelier de re-
liure et de fabrication des spécialités
FILANO/FILANOSA en constant développe-
ment,

chef relieur
bon organisateur, ayant de la pratique dans
les différentes branches de la profession et
se sentant capable d'instruire et de diriger
le personnel.

Place d'avenir et bien rétribuée pour
relieur expérimenté acceptant de collaborer
activement et avec dévouement a la pros-
périté de l'entreprise. Semaine de 6 Jours.
Entrée à convenir .

Prière de faire offres accompagnées de
certificats au Département reliure des Eta-
blissements Ed. Cherlx et Fllanosa S. A.,
Nyon.

Fabrique ZODIAC, le Locle,
engage :

RÉGLEUSES
expérimentées pour petites et gran-
des pièces.
Réglages soignés avec point d'atta-
che en fabrique et à domicile.

HORLOGER COMPLET
pour visitage de la mise en march e
et décottage.

JEUNES FILLES
pour différents travaux de contrôle.

Places stables et bien rétribuées.
Se présenter ou adresser offres à la
direction technique. Hôtel Bellevue, Auvernier

Tél. 8 21 92

cherche un

garçon de cuisine
et une

employée de maison

Importante compagnie suisse d'assurance
sur la vie CHERCHE
pour visiter ses assurés et leur proposer
de nouvelles conditions,

représentant
qui sera formé comme professionnel (cours
d'instruction gratuit à. Lausanne).
Fixe, commissions, remboursement des frais ,
caisse de prévoyance en cas de convenance.
Conditions exigées : moralité Irréprochable,
bonne présentation, enthousiasme au tra-
vail . Age minimum : 27 ans. (Messieurs d'un
certain âge peuvent entrer en ligne de
compte.)
Adresser offres manuscrites , accompagnées
d'une photo et d'un bref curriculum vitae
sous chiffres P 47050 Z à Publicitas,
Zurich 1.

Nous engageons

mécaniciens (j e précision
pour travaux fffis'"'':'6T'Variés. Semaine de
5 jours.

S'adresser à la fabrique MARET, Bôle.

On cherche une

sommelière
connaissant les deux
services. Horaire agréa-
ble . Restaurant Métro-
pole, Neuchatel, tél.
5 18 86.

Je cherche

dépanneuse
pour quelques semaines
pour le repas de midi
d'un ménage de quatre
personnes. Tél. 5 59 12.

Nous cherchons pour entrée le 1er
août ou date à convenir

CHEF
pour le service
a la clientèle

Nous demandons bonne formation
commerciale, quelques connaissances
techniques, français et allemand par-
lés et écrits et plusieurs années de
pratique. Age 30 à 40 ans.. Nous of-
frons place stable , travail intéressant
et varié, traitement adapté aux res-
ponsabilités, semaine de 5 Jours.

Nous demandons également pour le
1er août jeun e

EMPLOY É
de commerce

comme adjoint au chef de vente. Con-
naissance des langues française et
allemande indispensable.
Place intéressante, comprenant un
travail très varié et demandant beau-
coup d'initiative. Climat agréable et
semaine de 5 jours.
Les offres manuscrites avec curricu-
lum vitae, copies de certificats , pho-
tographie et prétentions de salaire
sont à adresser au chef du personnel
MENA-LUX S. A., fabrique d'appareils
ménagers, Morat .

Nous engageons

1 mécanicien - outilleur
pour travaux intéressants et variés.
Situation indépendante.

Adresser offres ou se présenter à
l'USINE DECKER S. A.,
Bellevaux 4,
NEUCHATEL

r \̂
Agence générale de Neuchatel cher-
che

SE CRÉ TAIRE
de toute conf iance

Langues allemande et française indis-
pensables. Si possibl e connaissances
d'italien.
Place stable et bien rétribuée pour
personne capable de travailler d'une
façon indépendante.

Semaine de 5 jours.

Faire offres manuscrites avec curri -
culum vitae , certificats et prélentions
de salaire sous chiffre D. I. 2921 au
bureau de la Feuille d'avis.

V /

r ; ^m
A la demande des fabriques de chocolats Lindt Aï
Sprùngli, nous cherchons

REPRÉSE NTAN T I
pour la visite des détaillants du Jura neuchâtelois.

Nous demandons : grande expérience dans la vente,
habitude de traiter avec une clientèle en grande partie
féminine , caractère persévérant et dynamique, âge entre
25 et 35 ans.
Nous offrons : salaire intéressant en fonction du rende-
ment , participation à la caisse de pension , situation
sûre.

Faire offres manuscrites avec photo , curriculum vitae,
copies de certificats et références à :

Institut de Psychologie appliquée,
rue Centrale 9, Lausanne

I I
Grand magasin de Suisse romande I
¦ cherche, pour son rayon de ¦

. P A P E T E R I E  |

! CHEF DE RAYON !
(monsieur, dame ou demoiselle)

connaissant à fon d la branch e,
_ ayant de l'expérience dans les _

achats et la direction du personnel.
¦ Situation stable , bien rémunérée, m

m Faire offres avec curriculum vitae, ¦
' références et prétentions de salaire '

sous chiffres P. 10973 N. à Publici-
tas, Neuchatel.

I I
I I

HOTEL BEAULAC, NEUCHATEL
cherche pour entrée immédiate :

garçon de maison stylé
aide-femme de chambre

parlant le français ;

fille ou garçon de buffet
garçon de cuisine et d'office

r Se présenter à l'entrée du personnel.

Serrurier ou aide
connaissant la soudure autogène et
le travail de la tôle est demandé
tout de suite.
Place stable et bien rétribuée. Se-
maine de 5 jours.
Faire offres sous chiffres P 4013 N
k Publicitas, Neuchatel.

Emp loy ée
Jeune employée sténodactylo ayant de

bonnes connaissances de la langue alle-
mande et si possible des notions de compta-
bilité , trouverait place stable dans manu-
facture d'horlogerie.

Entrée immédiate ou à convenir. Semaine
de 5 jours.

Faire offres écrites avec prétentions de
salaires à :  Cie des Montres Marvin S. A.,
la Chaux-de-Fonds.

/ '
Nous cherchons pour entrée immé-
diate ou date à convenir quelques

OUVRIÈRES
ainsi  que quelques

OUVRIERS
pour divers travaux d'atelier.
Prière d'adresser offres écrites ou
se présenter à :

FAVAG
SA

N E U C HA T E L

tlWII UIIII II«IMB U ¦III MIII  ¦ Wlll II II

La boucherie A. Frank, à Colombier
cherche pour tout de suite

jeune fille
pour aider au magasin.

Bon salaire et congés réguliers.

Maison de Neuchatel cherche

chauffeur
Permis rouge. Entrée immédiate ou
à convenir. Faire offres avec pré-
tentions de salaire sous chiffres
P. 4081 N. à Publicitas , Neuchatel.
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JÊÊÊ^ Vacances horlogères
WlSàBSn ^

os séjo urs à la mer
vl HRÉ»  ̂jours, du 23 juillet au 1er août
XJ ĝgjP'' 14 jours , du 23 juillet au 5 août

Adriatique Riviera
Bellaria, Cattollce, Cervla, Cesenatico , Alasiio, Diano Marina, Loano, Pietra
Gateo Mare, Pesaro, Riccione, Rlmini Ligure, San Remo, Varazze, Varigotli,

t Lldo dl Je-solo, Lido-Venerie, Grado Viaroggio, Beaulieu - sur- Mer, Menton,
Monaco, Nice

10 jours 14 jours 10 jours 14 jo urs
a partir de a partir de a partir Je i partir de

Fr. 166.- Fr. 215.- Fr. 200.- Fr. 262.-

« tout compris », départ Neuchatel, voyage 2me classe , pension comp lète
et repas en cours du voyage de retour

B I L L E T S  A P R I X  R É D U I T S  pour les personnes ayant leurs propres
arrangements d'hôtel

PROGRAMMES DÉTAILLÉS , RENSEIGNEMENTS ET INSCRIPTIONS AUX

Vo y a g e s  ^MnJ îM k̂dSous-Agence Natural
2, rue Salnt-Honoré Neuchatel Tél. 5 82 82V /

UÏII UufL fiUL H O L D I N G  SA.
Emission de bons de jouissance

pour un montant de Fr. 30,000,000.-
L'Assemblée générale de HWISSPETROL Holding S A., Zoug, réunie le 13 mal 1960, a décidé

d'émettre 300.000 bons de Jouissance, sans valeur nominale. Ces bons de Jouissance sont au porteur.
Cette annonce est une Invitation au public à contribuer , en souscrivant à ces bons de Jouis-

sance, au financement de la prospection des hydrocarbures en Suisse. Chacun a ainsi la possibilité
de participer à une grande tache nationale et à une entreprise qui comporte des possibilités de
rapport , mais qui peut aussi entraîner des pertes.

SWISSPETR OL participera de manière déterminante aux sociétés qui entreprennent en Suisse
la prospection et l'exploitation d'hydrocarbures et de gaz naturel et qui répondent aux exigences
scientifiques et techniques d'une mise en œuvre rationnelle. Mie collabore avec les cantons qui
octroient des concessions et les groupements cantonaux et régionaux qui en bénéficient, de même
qu'avec des entreprises de forage étrangères expérimentées dans ce domaine.

Les actionnaires de SWISSPETROL ont déjà acquis 120.000 des 300.000 bons de Jouissance, au
prix de Fr. 100.— par titre. Le solde de

180,000 bons de jouis sance de SWISSPETROL Holding S. A.
sans valeur nominale

est offert en souscription publique, au prix de Fr. 100.— net par bon de Jouissance, Jusqu'au

15 juin 1960, à midi
Sur ce» 180.000 bons, un groupe d'actionnaires garantit le placement de 150.000 titrée.

Les demandes de souscription sont reçues sans frais par :
Crédit Suisse, Zurich - ..
Société de Banque Suisse, Bâle

• - Union de Banques Suisse, Zurich. .
Banque Populaire Suisse, Berne
Jullus Bar & Cie, Zurich
A. Sarasln & Ole, Bâle
Darler & Cie, Genève
Banque Cantonale de Berne, Berne
Banque Cantonale d'Argovle, Aarau
Banque Cantonale de Bâle , Bâle
Banque Cantonale de Saint-Gall, Saint-Gala
Banque Cantonale de Zurich, Zurich
ainsi que par toutes les succursales suisses de ces banques.

Les Intéressés sont Invités à se procurer, auprès des banque» énumérées ci-dessous, le pros-
pectus d'émission qui donne des renseignements détaillés sur la prospection des hydrocarbures en
Suisse.

Zoug, le 11 Juin 1960.
S W I S S P E T R O L

Holding S. A.
Le président Le vice-président :

Dr h. c. Max Schmldheiny Prof. Dr Werner Nlederer

-̂ «m» Il D C C
«««. t/nti ««.«n my m y^ ÂtwfS item"

VOYAGE SPÉCIAL EN AVION
du dimanche 24 juillet au vendredi 5 août

Visite de Moscou : le Kremlin, l'Université , le Métropolitain , l'Exposition des réalisa-
tions de l'Economie nationale, la Galerie Tretiakov , etc.

et de Leningrad : l'Ermitage, le Métropolitain, le Musée d'art russe , le Stade,
excursion à Petrodvoretz , etc.

Voyage en avion DC 7C et Boeing Jet Intercontinental
Guide-interprète de langue française

Prix par personne, tout compris dès Genève Fr. 1950.—
Programme détaillé et inscriptions, jusqu'au 6 juillet , chez :

(% ?V0YAGES ET
\L* TRANSPORTS S.A.

La Chaux-de-Fonds, avenue Léopold-Robert 62 Tél. (039) 3 27 03
Nauchâtal, fbg do l'Hôpital 5 Tél. (038) 5 80 44
Bionne , 22, rua Centrale Tél. (032) 2 51 98

Belle maculafure à vendre
à l 'imprimerie de ce journal

Banque
de Crédit S. A.

GENÈVE
12, RUE DU MARCHÉ

Tél. (022) 25 62 6S

[PRêTS!
I sans caution lusqu a I
U fr.5000.-accordes fa- V»
i cilement depuis 193U n
| à fonctionnaire, em- H
i ployé, ouvrler.commer- n
H çant, agriculteur et à H
B toute personne solva- |fl ble. Rapidité. Petits J
I remboursements eche- |
1 lonnés Jusqu'à 28 mois. I

M BANQ UTGOLAY & Cie I

Mécontent
de votre radio !
Télép honez au 5 54 93

Faubourg du Lac 4
(Seulement

la réparation)

???????????????

P R Ê T S
de 500 à 2000 Ir.
sont accordés à ou-
vrier , employé et
fonctionnaire solva-
bles et à traitement
fixe. Possibilités de

remboursement
multiples.

Service de prêts 8. A.
Luclnge 16

Tél. (021) 22 52 77
LAUSANNE

???????????????

m̂m ®̂8̂  wos VEDETTES
..fflnfPffiiffl lili^^ '"'* 

^e camP' position du dossier et des pieds réglable,

WlSiSSSHi^^^^îW-., 
Vente : rue de la Treille 6. Tél. 590 30

A VEC RIS TOURNE ^^^^^^^^^^^^^^^SS3Ŝ —
. . 

Vos escaliers ?
en bols ou ciment, usés et abîmée, sont
réparés et recouverts de plastiques spéciaux ,
résistants, Insonores, antidérapants, aux très
beaux coloris modernes |

Pour vous, ménagères, commerçants :
Prestige ! Hygiène l Entretien facile I et de
la Joie I Pour de nombreuses années.

A disposition : renseignements, échantil-
lons et devis sans engagement. Vlslt» à
domicile aux heures que vous désirerez.

¦ Revêtements de sols et escaliers modernes
Bureaux et entrepôts : Portes .- Rouges 131

NEUCHATEL Tél. No (038) 5 59 12

Une nouvelle initiative de

f âïnbfella
« Le crédit sans risque»

Contre un paiement initial de 10% seulement
et lé solde en 6 à 24 mois, vous posséderez
votre « LAMBRETTA » et serez dispensé de
payer vos «comptes en cas de maladie, acci-
dent, invalidité ou décès.

ïâmh relia
125 ce - 4 vitesses, à partir de Fr. 1575.—

175 ce. super-sport 4 vitesses ,
à partir de Fr. 1790. —

René Schenk
Neuchatel, Chavannes 7 et 15, tél. 5 44 52

t >\
Vacances horlogères

Nos arrangements à la mer
du 23 juillet au 4 août 1960

Tout compris, inclus voyage 2me classe au départ de Bienne
(Départ la Ohaux-de-Fonds, plus Fr. 4.—; le Locle, plus Fr. 6.—; Neuchatel, plus Fr. 8.—)

ADRIATIQUE à partir de Fr. 178.— (Bellaria , Cattollca, Oervla. Oesenatlco,
Riccione, Rlmlnl , etc.)

RIVIERA ITALIENNE a, partir de Fr. 264.— (Alasslo, Bordlghera, Nervi. Rapallo,
San-Remo, Vlaregglo, etc.)

LIDO DI JESOI.o à partir de Fr. 248.— (Lldo dl Jesolo , Blblone, Grado , Llgnano,
Venezla-Lldo, etc.)

GRÈCE à partir de Fr. 898.— (Xylocastron, camping)

Prolongation de séjour possible — Billets de chemin de fer seuls à prix réduits

Voy ages organisés
Par avion avec séjour t

BALÉARES 15 Jours à partir de Fr. 395.—
SARDAIGNE 15 Jours » » » 595.—
COSTA DEL SOL 15 Jours » » » 555.—
DUBROVMK 15 Jours »l » » 555.—
NICE 14 Jours » » » 556.—
PLAGES DE HOLLANDE 8 Jours » » » 360.—
CAPRI 14 Jours » » » 718.—
SOLEIL DE MINUIT 16 jours » » » 990.—
URSS 13 Jours » » ^ 1950.—

En autocar :
COSTA BRAVA 10 Jours » » » 228.—

14 Jours » » » 440.—
L'fiCOSSE 16 Jours » » » 930 —
YOUGOSLAVIE 14 j ours » » » 370.—
ABANO (bains de boue) 14 jours » > » 365.—
NICE , service régulier, simple course Fr 40.—
BARCELONE, service régulier, simple course Fr. 95.—

Croisières :
Baptême de la mer 4-5 Jours de Genève a partir de Fr. 212.—
AUTOUR DE L'ITALIE 8 Jour» de Genève » » » 382 —
GRÈCE - TURQUIE 11 Jours de Gênes ^ » » 580 —
SICILE - TUNISIE - LD3VE 7 jours de Gênes » » » 3B5 —
GRÈCE - TURQUIE - LD3YE 12 Jours de Gênes » ^ » 835 —
TURQUIE - URSS - GRÈCE 16 Jours de Gênes » » » 1395.—

Nombreux autres programmes a disposition — Devis sur demande pour tous projets.
NOUB vous fournissons au tarif officiel : billets de chemin de fer , d'avion, de bateau,
d'autocar, pour toutes destinations et par toutes compagnies — Vagons-llts, couchettes,
réservations de places, etc., assurance bagages et accidents.

Pour tous renseignements et inscriptions, adressez-vous chez :

(% VOYAGES ET
V— TRANSPORTS S.A.

La Chaux-de-Fonds, avenue Léopold-Robert 62 Tél. (039) 3 27 03
Neuchatel, fg de l'Hôpital 6 Tél. (038) 5 80 44
Bienne, 22, rue Centrale Tél. (032) 2 51 98
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Toujours les dernières créations
en corsets,

soutiens-gorge et gaines
Mme DUCO.MMUN

La plus ancienne maison de la place
Timbres E. N. 6 % - Rue du Seyon

Tél . 5 29 60

VESTES DE DAIM
PULLOVERS

AùeqM&d&dsJOk
CUjRS^ET PEAUX

HOPITAL 3 NEUCHATEL

Ê̂^̂ ^CRNTS I
P  ̂ CHAPEAUX I
I CRAVATES I
B sont aussi nettoyés ¦
A par nos soins H

$M?:fïrHP\ Tél I
|H*M¦ ? ¦ ' >«M 5 31 83 flML t», •#* a
fi I / V^̂ M ÎL- 
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Le choix sur présentation
au rouleau est recommandé

pour les

PAPIER S PEINTS
gui s'achèteront de préférence

chez le sp écialiste

M. THOMET
ÉCLUSE 15 - NEUCHATEL

Représentation des papiers peints
artistiques anciens de Genève

Imprimés à la planche
dans tous les coloris

Les nouveaux vêtements de pluie
sont coupés dans des tissus haute couture

Les tissus utilisés pour les manteaux
de pluie jouent un rôle primordial. Ils
sont souples , légers et très gais ; aux
gabardines de laine, aux velours côte-
lés , on préfère  cette saison les taf f e tas
laqués, les tissus Prince de Galles et
les salins laqués imprimés de fleurs
ou de petits dessins géométriques. Les
impressions imitant F ocelot ou la peau
de serpent sont encore très en vogue.

Les coloris sont gais et parce que les
popelines , les tissus artificiels imper-
méables se lavent bien, on ne redoute
aucune couleur vive, le turquoise, le
corail , le violet , le vert jardin domi-
nent.

Le ligne nouvelle
Nous retrouvons chez presque tous

les spécialistes des manteaux trois
quarts , des manteaux dont les uns , de
lég ère ampleur , sont ornés de martin-
gales et les autres qui peuvent se por-
ter droits ou avec une ceinture. Les
emmanchures sont larges et basses el
la carrure élargie.

Quelques détails 1960
Le manteau à capuchon, en gros

satin blanc bleuté.

Manteau à capuchon en gabardine
bleu roi.

Trois quarts en loden beige,
boutons da cuir noir.

— un manteau réversible en nylon
quadrillé vert et bleu d'un côté, en
popeline unie bleue de r autre, écharpe
assortie,

— sur ces manteaux, beaucoup de
boutons de cuir,

— da tailleurs en loden beige,
— pour couvrir la tête, de simple *

pointes réalisées dans le même tissu que
le vêtement ,

— des manteaux ; beaucoup de
manteaux réversibles ; popeline rouge,
doublure réversible en pop eline qua-
drillée noir et blanc.

Tailleur en coton mercerisé bleu
pâle à pois bleu marine.

D'abord réservés aux fins de journée, sur tonds d'organdi ou de
mousseline, maintenant sous le soleil, ils se multiplient sur des horizons
de coton.

De nouveaux procédés d'impressions permettent une variété et une
délicatesse de coloris encore jamais atteinte, et nous avons eu la révé-
lation de nouveaux imprimés qui donnent l'illusion d'application de
motifs sur le tissu.

X K K
Certains peintres ont influencé les fabricants de tissus, le temps n'est

pas loin où les imprimés se signeront comme des toiles de maîtres et
nous avons vu, lors d'un très important défilé de robes estivales , des im-
primés directement inspirés par van Gogh, Bernard Buffet, Carzou... et les
couleurs chères aux impressionnistes se retrouvent sur tous ces tissus d'été.

L'imprimé n'est pas exclusivement réservé à la robe. Tailleurs deux-
pièces, robes, ensembles et manteaux se taillent aussi bien dans des
cotonnades fleuries, des écossais géants, que dans des soieries ou de
fins lainages, mais, il va de soi que, pour le plein été, c'est le coton qui
triomphe.

Il y a une mode de certains moiifs , de certains dessins , et rien ne
« date » (rayures et pois unis mis à part) comme un imprimé 'vieux de
quelques saisons.

k K K
Cette année, on nofe la faveur des rayures, des fonds de vannerie,

des dessins persans, des bouquets importants et des bouquets romanti-
ques. Il y a aussi des tissus qui reproduisent en noir et blanc des litho-
graphies anciennes, des paysages, des fleurs qui pourraient avoir été
cueillies sur quelques papiers de tapisserie d'antan.

Il esl à noter que, si le printemps marque une prédilection pour le:
tons estompés ef brumeux , les tons un peu sourds, les bleus durs, le jaune,
le violet et le rouge s'affirmeront sous le soleil de l'été et c'est seule-
ment sur les imprimés que peuvent s'orchestrer ces merveilleuses sympho-
nies de couleur.

Ces tissus imprimés conviennent parfaitement aux styles chemisier , ei
nous voyons actuellement une multitude de petites robes coupées dans
ces colonnades, ces soieries, ces voiles imprimés. Les tailleurs se trouvent
aussi en bonne place dans les collections estivales, mais il faut se méfier
pour eux des dessins importants.

Robe fourreau et manteau sans man-
che en soie grise, impressions

vert pâle.

LES TISSUS IMPRIMÉS
merveilles de l'été

Commencez dès aujourd'hui à sauver votre cœur !
Les c h i f f r e s  sont alarmants. Un

Français sur dix , selon les statisti-
ques o f f i c i e l l e s , meurt d ' infarctus
du myocarde. Devez-vous person-
nellement vous inquiéter ? Pouvez-
vous dès maintenant faire quelque
chose pour éviter de f i gurer un
jour dans ces statistiques ?

Foudroyés

It s'ag it presque d'une ép idémie.
Des gens s'écroulent dans la rue ,
foudroyés .  Sur des dizaines de mil-
liers de certif icats de décès , on
peut lire aujourd'hui ce nom ter-
rible qui commence à faire  aussi
peur à l 'homme moderne que le
cancer : infarctus du myocarde.

Sommes-nous absolument sans dé-
fense  ? Devons-nous attendre passi-
vement ? En l'an de grâce 1960 —
année des miracles scienti f iques et
des progrès foudroyants  de la tech-
nique — ne peut-on rien faire  con-
tre l'infarctus ?

Une survie

D 'abord , quelques bonnes nou-
velles : l 'infarctus du myocarde f a i t
de très nombreuses victimes, tous
ceux qui en sont atteints ne meu-
rent pas automatiquement. Beau-
coup d' entre eux peuvent même ,
après un temps de repos p lus ou
moins long, reprendre le cours nor-
mal de leur vie. De nombreuses
personnes peuven t survivre dix,
vingt ou trente ans à une crise
cardiaque et travailler comme elles
le faisaient autrefois.

De nouveaux médicaments, en e f -
f e t , ont f a i t  leur apparition ; le trai-
tement de l 'infarctus est de mieux
en mieux connu et son diagnostic
de p lus en p lus précis .

SUR VEIL LEZ VO TRE ASSIETTE

Prévenir

Doit-on , après quarante ans , com-
me le f o n t  tant de gens à New-York ,
se fa ire  examiner régulièrement
tous les six mois ? Aux Etats-Unis ,
l ' infarctus est une véritable hantise ,
et les Américains surveillent leur
cœur chez le cardiologue en même
temps que leur esprit chez le p sy-
chanal yste. Nous autres , Européens,
nous traitons encore notre cœur
par le mépris . C'est un tort. S 'il
n'est pas nécessaire d'aller tous les
six mois chez le cardiologue , il ne
convient pas non p lus de négliger
les symptômes. Car, en p lus , vous
ne connaissez rien aux s y m p tômes.
L' un quelconque des symptômes
suivant p eut, en e f f e t , être le si-
gnal d'alarme de l 'infarctus :

— douleur dans la poi trine s'éten-
dant souvent au bras gauche ; >

— manque de s o u f f l e  après un
léger e f f o r t  ;

— enf lure  des chevilles ;
— indigestion mineure.
— impression de compression du

crâne ;
— une vision double ;

— vertiges , sentiment que tout
tourne autour de vous.

Un caillot

Si vous éprouvez un de ces symp-
tômes , voyez votre médecin sans
hésiter. Demandez un examen com-
plet et même un électrocardiogram-
me. Mais ne vous alarmez pas outre
mesure. Souvenez-vous qu 'il y a
p lus de troubles cardiaques imagi-
naires que de troubles cardiaques
vrais. Dans tous les cas, il existe
de nombreuses imprudences qui
peuvent vieillir le cœur avant l'âge.
Le vieux dicton qui dit qu 'on a
l'âg e de ses artères est p arfaitement
fondé  car une crise cardiaque est
le résultat d'un durcissement des
artères et artérioles coronaires qui
irriguent les muscles dn cœur —¦
comme tous les muscles , le cœur ne
vit que grâce à un apport incessant
de sang oxygéné. Si cet oxygène
fa i t  dé faut , le tissu cardiaque meurt.
Lorsque l'artère se durcit , son dia-
mètre devient de p lus en p lus pe-
tit ; un caillot peut alors se fo rmer ,
bloquant le f l o t  du sang nourricier.
Le cœur, qui n'est p lus irrigué nor-

maternent, peut alors cesser de bai-f i
tre. .

Souplesse

Qu'est-ce gui peut durcir une ar-
tère ? Une des causes , la p lus f r é -
quente et la p lus méconnue , est le
régime alimentaire. Actuellement ,
nous mangeons trop, et en particu-
lier des aliments qui contiennent
une substance appelée cholestérol ,
dont les dé p ôts peuvent durcir et
obstruer les artères. Le cholestérol
est indispensable â la vie. Mais l'ali-
mentation de l 'homme moderne —
sauces , p âtisseries , p âles , etc. — est
trop riche en cholestérol .

Empoisonnée

Il se peut , madame , qu 'en ce mo-
ment même vous vous trouviez dans
votre cuisine en train de pré parer
un p lat délicieux, lourd de graisse ,
que p lus tard voire corps transfor-
mera en cholestérol .

Vous pensez que votre mari pour-
ra vous dire ce soir : « Merci , ché-
rie. Comme c'était bon ! »

C'est une erreur monstrueuse, sau-
ces et graisses contribuent à le tuer ,
à vous tuer. Cuisinières, cessez

donc. Il  y a trop de veuves. Et
vous , hommes, mangez avec modé-
ration , même si vous vous sentez
en p leine forme .  Rappelez-vous gue

• ce ' ne sont pas toujours les p lus
gras . qui s o u f f r e n t  d 'hypertension ,
mrris bien ceux , qui , même encore
'minces , se nourrissent trop riche-
ment.

Cinq règles
Avant tout , vous devez orienter

la base de votre nourriture sur les
aliments riches en protéines (vian-
des blanches , poulet , poisson , fro-
mages, œ u f s ) et supprimer , dans la
p lus large mesure possible, l'amidon
et les graisses.

N 'abusez pas non p lus du sel.
Faites-vous donc , à votre usage ,

des règ les simp les et de bon sens,
faci les  â observer.

Je  vous suggère les trois règles
suivantes :

— Ne reprenez jamais d'un p lat.
Il  vaut mieux vexer votre hôtesse
que blesser votre cœur.

— Ne mangez jamais lorsque vous
n'avez pas fa im.

— Mangez de temps en temps des
choses que vous n'aime: pas . Des
pommes de terre bouillies , par
exemp le.

Commencez dès maintenant. Ainsi ,
sans douleur ni fa t i gue , vous tra-
vaillerez dès aujourd'hui à vous
bâtir un cœur de lion.

Germaine HÉGUY.

Pour la beauté de votre dos
La mode met particulièrement en

valeur la ligne du dos. Un dos joli
est garni de muscles longs qu 'on
devine sous la peau : ces muscles
doivent avoir une ligne douce qui
descend des épaules, laissant le sil-
lon de la colonne vertébrale légè-
gemen t marqué. Les défauts les
plus courants du dos sont : l'empâ-
tement du dessous de la nuque, les
omoplates saillantes, la dissymétrie.

Nous vous donnons ici le moyen
de lutter contre tous ces inconvé-
nients... de mettre votre dos, lui
aussi, « en beauté > .

1er EXERCICE
Pour la base de la nuque et le

sommet du dos, penchez-vous en
avant , les pieds légèrement écartés
le corps non plié. Etendez les deux
bras dans le prolongement de votre
tête, mais un peu en arrière. Les
mains se touchent.

Sans les plier, vous faites décrire
aux bras , derrière votre dos, des
demi-cercles, les mains se rejoignent
au plus haut  de leur course. Vous
pratiquez cet exercice une  vingtaine
de fois. Il doit s'ensuivre une nette
impression de fatigue au sommet et
à l'arrière des épaules. L'attache
du cou au dos doit bien se des-
siner des deux côtés.

Ce mouvement a l'avantage, com-
me les suivants , de donner des ré-
sultats sensibles, en peu de temps,
alors qu'un traitement tel que celui
pou r faire disparaître le ventre , par
exemple, demande des mois de per-
sévérance.

2me EXERCICE
Pou r mettre votre dos en forme,

exécutez , après le bain et pendant
vingt secondes seulement l'exercice
suivant :

Penchée en avant , vous allongez
les bras jusqu 'à terre , puis vous
les écartez en les redressant un peu
jusqu'au niveau de vos épaules. Une
très douce impression de chaleur.

un grand bien-être, et vous avez la
preuve que le dos se sent < en for-
me ». Cette impression trompe moin»
que le miroir.

3me EXERCICE
Si vos épaules sont un peu étroites

et vos masses musculaires trop fai-
bles, vous pouvez les développer
en quelques semaines :

Placez-vous devant un mur, un
peu trop loin pour le toucher sans
vous baisser. Penchez-vous en avant ,
sans plier le torse et appuyez-vous
d'une main contre le mur. D'un
effort de toute l'épaule, et sans dé-
placer les pieds, redressez-vous bien
à fond.

Recommencez avec l'autre bras et
l'autre épaule alternez ainsi jus-
qu 'à ce que vienne la fatigue.

Le mouvement est correctement
exécuté lorsque cette fatigue af-
fecte surtout les côtes.

Cet exercice comme le premier
consiste, en somme à pousser avec
votre dos. Afin de rentrer les omo-
plates, il faut  faire l'inverse , c'est-
à-dire tirer. Pour cela , placez-vous
perpendiculairement à une porte ou-
verte et , en tenant  une poignée dans
chaque main , vous n 'aurez qu 'à ti-
rer en arrière , sans plier le bras.

4me EXERCICE
Pour les décolletés qui descendent

au-dessous des omoplates (et ils
son t nombreux cette année) vous
devez pratiquer des exercices qui
allongent et développent le sommet
visible des muscles des reins.

Appuyée en ' avant et même, si
vous êtes robuste, appuyée sur le
sol , vous relevez l'une après l'au-
tre , vos jambes, le plus haut pos-
sible, sans les plier et sans prendre
appui sur le genou de l'autre.

Laissez un moment la jambe ten-
due en arrière aussi haut que pos-
sible ramenez-la à terre et alternez.

Cet exercice est meilleur pour le
dos que celui qui consiste à redres-
ser le corps en arrière , les pieds
étant pris sous un meuble.

Bien conseillée
par ta spécialiste

vous présente les dernières
créations

K. J
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Le blouson...
« tenue de détente »

Conçu sous le signe Kfi l * ts=^=3=ss ' ^^C
de l 'élégance , rien W*tS\ x 
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A NOTRE RAYON SPÉCIALISÉ

MARINIÈRES M catal . . I »«* A 6.90
P U L L-  S H I R T  en coton . . a partir de | (J.OU

Notre choix de chemises polos est incomparable
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f̂t plus de patinage, ni de calage du moteur
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I et toujours la sécurité du frein-moteur '
I I avec le coupleur électro-magnétique
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Essais et catalogues sur demande au concessionnaire Peugeot depuis 1931

J.-L. Segessemann, Garage du Littoral
Début route des Falaises - PIERRE-A-MAZEL 51, Neuchatel - Téléphone 5 99 91
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Machines a couiri
d'occasion

«Elna » avec garantie et
facilités de paiement . —
Wettsteln, Seyon 18,
Neuchatel. Tél. fi 84 24.

Tabacs de montagnes
de l'intérieur
du Rio Grande do Sul
Il y a vin et vin. Cela dépend de la provenance et
de la situation dans laquelle les raisins ont mûri.
Sur les collines, par exemple, les raisins ont davan-
tage de teneur, parce que l'ang le d'incidence des
rayons solaires esl plus favorable. Il en esl de même
pour i* tabac. C'est »ur les collines de la « Serra »
wuvage, dam l'Etal de Rio Grande do Sul (sud du
Brésil), • des centaines de kilomètres de la prétendue
civilisation, que nous achetons une partie des tabacs
servent eu mélange du cigare TAMBOUR. Ce sont
des tebeos d'une gronde finesse, que notre chef a
choisis po-rsonnellemenr en lieu el place chez les
planteurs.

Avec tous nos comp+imervte. >«r—--Jlf l̂ï
La fabrique de cigare* Villlgcr. i?̂ *̂Jï Js'

Cigares fjp?
Tambour!Jl§>/

une spécialité *5Sï*ft«

A vendra
cuisinière à gaz

en très bon état, 8 {eux.
Prix avantageux. — Tél.
8 39 10, pendant les heu-
res des repas.
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La cuisinière électrique moderne
élégante et pratique

Se trouve chez

Electricité — Orangerie 4
Tél. 5 28 00

MILIEUX
La mode actuelle est aux TAPIS UNIS.
Toutes teintes, toutes dimensions à des
prix vraiment avantageux. Riche col-
lection à votre disposition.

TAPIS BENOIT SfiST

a
3

V4—i
«-4—i
• p—ie °O °

+-> OJ

4, s
VN O

. V-.
JS Ou
a S-o hi
ro j>
 ̂ Cd

en "Ti

s i4? -8
C/3

s !¦

526.- ou à partir de 26.- par mois

B jJHWiiy>*MM*"i8iTnyiï1frWTr1r'ffliy°̂  r«^ ~^̂ 9^H|
¦I iT^ t̂asM» ; rfir iti
i » ; ' '" ¦-! ^^

Mfe 
f'Jii

Frigo Philco 115 1.
TANNER - LA COUDRE
Exposition Dîme 52 - Tél. 5 51 31

A vendre d'occasion

moteur hors-bord
25 CV « Johnson », «Ar-
chimède» 4 CV; «Sachs»
6 CV, le tou t en' parfait
état. — S'adresser à Çd.
F a v a r g e r, Colombier.
Tél 038-6 32 61.

A vendre, pour cause
de double emploi une

machine à laver
« EUda » avec essoreuse,
en très bon état . De-
mander l'adresse du No
2893 au bureau de la
FeuUle d'avis.
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I PpJjjLt \\. \ de la Centrale Laitière de Lausanne
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HOMOGÉNÉISE
N
V^_^>̂  • Avec des PURS JUS DE FRUITS

• Avec les meilleurs FERMENTS BULGARES

§

• Ils sont enrichis de VITAMINES C

* Les seuls qui ont obtenu la MEDAILLE
D'OR A L'HOSPES

"k Dont chaque couvercle vaut toujours
1 POINT TINTIN

Les YOGOURT S K ^ÙIUÙI ^
tf^S2£ 3̂Ê^̂ \̂ *°ni ar> v»^» d«™ ŝ l«iteriaj »t maga«rn vpécialiséi
W- "-»¦ _-̂ T »ux prix suivants i

If \ j il VERRES : _ ,x «E .
Y . I Dépôt pour le verre 30 et. LO P16C6 J J CL

Il 
V 

/ I PLASTIQUE :
Il | Nature , le gobelet . . . .  40 et. ,
Il / / i  Arôme, le gobelet . . . .  45 et.
 ̂ '-""̂  (embaHage perdu)

Louis-Philippe
1 chaise longu* avec 8
chaises et 1 fauteuil vol-
taire, 1 table orale et 1
table ronde, 1 secrétaire.
Mme a. Hauser , Rossll,
Schwarzenburg, Tél. 031-
69 21 74.

A vendre

lits jumeaux
sommier métallique pou-
vant servir séparément.
S'adresser à M. A. Bur-
gat, Petits-Chênes 9.

Tondeuses
. - - »  w , -~ ,.-,M VTa gazon

Magnifiques, excellent
état. TéL (038) 7 65 08.

A remettre pour rai-
son de santé un

petit commerce
de bonneterie-

mercerie
bien placé , au Landeron
(NE).  Conditions avan-
tageuses. Pour tous ren-
seignements, tél. fi 10 07.

A vendre à prix avan-
tageux

salle à manger
moderne ; salon de sty-
le, 10 pièces ; table de
cuisine. Saint-Jean 2,
3me étage. Tél. 6 65 27.

A vendre ganta de
boxe

a l'état de neuf. — Tél.
5 10 10.



A Tendre

P I A N O S
d'occasion, à partir de
900 fr. Noyer. Cadre mé-
tallique, cordes croisées.
Rénovés, en parfait état.
Garantie. Facilités de
paiement. — HUG Se Co.
musique, NeuohâteL

. 
»̂ 

— 

Disque salades gratuit
Bons conseils, bonnes salades.••

a

^g^'̂ ^^ÊÊÊÊÊSSSSta^. _»L~.'~' 
i l " - T Sous j[ / paration d'une 1 Sous 3 I différentes espè-
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de nouvelles recettes vous ap- \ J ajouter pour ob-

j Ê Ê È Ki Rhst \ mÊ r . *•-' Mïi|sl|W . tenir le lin du lin

/ *  M ."Î^^^^B " ' ;R-'̂ S^§lMki coche, sur les deux faces. En VOs menus quotidiens. Suspend ez ce disque dans
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de remplissage) et 1 tube de moutarde ^^k -«ss& j* ^^B^J H ^m

Thomy, vous recevrez à la caisse ^^^^^ 
^ps» ^^^

Zâ r^

A vendre une
chaise d'enfant

en bon état. S'adresser
à Mme Schenk , Fornel 2,
NeuohâteL

t \
IN OIIS livrons directement de notre grand

rtépêt
mobiliers neufs de qualité

excellente fabrication suisse
de conception individuelle ainsi que meu-
bles rembourrés et literies de Ire quali-
té , de nos propres ateliers , à des prix
étonnamment avantageux! Plus de 1000
menuisiers , architectes et revendeurs sont
nos clients.

Le mobilier complet
le plus avantageux de

Suisse
Les fiancés exigeants , ayant prévu pour
leur ameublement un budget de Fr. 4000.—
;, SO00. —. sont agréablement surpris de
pouvoir acquérir , pour Fr. 2490.— déjà ,
un mobilier complet «3 pièces» , prêt à
être habité , très élégant et judicieusement
composé Toute comparaison le prouve:
JS!?~ aucun autre ameublement

complet de cette classe de
prix ne vous offre autant
d'avantages!

B
Où que vous habitiez . Il vaut la peine de
visiter l' exposition Pfister la plus proche,
elle vous présente un choix incomparable
et des avantages uniques!

Le plus beau et le plus riche

Mobilier «3 pièces»
complet , offert en Suisse à un prix aussi
intéressant: '

Magnifique chambre à coucher
2 lits , discrètement patines, lits élégam-
ment galbés , armoire très spacieuse avec
ravissantes ferrures laiton , commode-coif-
feuse pratique avec grand miroir . Y com-
pris literie de qualité «PEERLESS» ré-
glable , matelas à ressorts (10 ans de ga-
rantie) avec couche isolante , couvre-lits 6
volants richement piqué , plafonnier et 2
ravissantes lampes de chevet assorties ,
élégant tour de lit 3 pièces, laine , tissé.

Salon moderne
i comprenant un très confortable ensemble

rembourré 3 pièces , recouvert d' un beau
tissu laine traité anti-mites (sur demande ,
avec canapé-lit . sans supplément) guéri-
don original , élégant lampadaire à 3 bran-
ches y compris jolis réflecteurs mobiles,
magnifique tapis de milieu tissé, env.
300x200 cm. qualité laine, dessins mo-
dernes .

Belle salle à manger
composée d' un vaisselier moderne, spacieux ,
ébénisterie suisse , tiroir à couverts garni,
services argentés . 24 pièces, élégante
table à rallonges et 4 belles chaises gal-
bées confortables.
Prix global de ce magnifique et riche mo-
bilier «3 pièces» de qualité , 10 ans de
garantie , livré fran-

, co domicile et en- f k  M f %g a
' fièrement instal lé , #/ l U l i  amtout compris . L*t3U«seulement Fr. ^m ¦̂ r^F»

comptant ou à crédit au total Fr. 2920.—,
payable moyennant acompte de Fr. 250.—
et 36 mensualités de Fr. 75.—. En outre,
vous pourrez réaliser une économie pou-
vant s'élever jusqu 'à 10 % ou moyen du
«Plan d'achat Pfister» si apprécié.

Actuellement exposé et livrable
Immédiatement! Vente exclusive

pour toute la Suisse!
Chaque ensemble de cet ameublement peut
être obtenu séparément a prix très avan-
tageux , échangé contre des modèles de
mêmes prix ou déduit du prix d' achat
~Mtr- Grand choix de mobiliers complets
«2 et 3 pièces» dès 1345.—, 1980.— etc.
jusqu 'à 7900.—. Sur demande garde-meu-
bles gratuit de longue durée avec assuran-
ces. Remboursement du billet CFF ou plein
d'essence gratuit pour tout achat dès Fr.
500.—. Livraison franco domicile avec ca-
mions modernes , directement de notre
fabrique à Suhr .

Nuirai) ' Service-entretien gratuit
Nos clientes en sont enchantées!

La maison il» confinnen des familles suisses :

Pf ister-Ameublements S.A.
Neuchatel Terreaux 7

Tél. (038) 5 79 14
Ouvert tous les Jours sans interruption
dès 8 à 18 h 30, samedi jusqu 'à 17 h.
Sur demande et sans engagement service-
automobile gratuit depuis votre domicile.
Prix étonnamment avantageux grâce à
notre important chiffre d'affaires. Livrai-
son directe de notre grand dépôt à re-
vendeurs, hôtels, pensions et privés, —
Profitex-in vous aussi I

P Ol M P fl M A compléter et à envoyer
b U U T U n à Pfister - Ameublements

I S .  A. Neuchatel . Terreaux 7. Envoyez-moi I
gratuitement et sans engagement votre ¦
dernier prospectu s en couleurs avec les

¦ 
propositions les plus intéressantes de I
mobiliers complets. ¦»

i Nom: ¦¦

I Prénom: _ I

I Rue/No: I
I Localité: 8J. I

Ar - ^^k
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™1 iiBH3ï 1 Bronzaie solaire sans solBil

%B HUM H ; t j Sonnen hràiin e ohn e Soime I 
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Le soleil en bouteille L^^̂ ^DOBB'S Bi-o-Tan est une lotion cristalline
absolument inoffensive. Quelques heures
seulement après son emploi , votre peau aura un aspect )e f|acon
bronzé le plus naturel et dans le ton désiré. Sans soleil,
et même la nuit, Bi-o-Tan vous donne la séduction £* ^(?
d'un teint sportif et hâlé. \Ju m %9

BELLE MACULATURE À VENDRE
S'adresser au bureau du j ournal

A vendre

boiler
électrique

80 1., en parfait état,
avec batterie mélangeu-
6e. Bas prix. Bue Mar-
tenet 16, 1er étage. Tel.
6 55 59.

A VENDRE
potager combiné gaz et
bols ; 16 à 20 sacs de
bols, quartelage hêtre ;
outils de bûcheron ;
BCies, nach.ee, morllns,
fagoteuaes, eto. — Tél.
754 24 aux heure» des
repas.

A vendra d'occasion
une

cuisinière à gaz
en bon état. S'adresser :
Ecluse 50. Tél. 5 25 56.

£! homme qu'an cemcvtque...

t 

c'est rhomme
qui choisit ses :

Chemises de ville
Chemises polo
Marinières
Blousons

/  \ chez le spécialiste
¦ ¦

.
¦ ¦

. ¦ '
.
'

< ,

¦

%fk ' '-'*• ' ' t w wWJtf Wt%
\M*¥_ - L \M a j *'£* ! j  ! ¦¦¦»!3

Fr. 150.- PAR MOIS ET PLUS,
f®%. garanti sur contrat! ...

j r ~ 4f  '•• l|
,m %̂. 'o}  Vous les gagnerez en travaillant sur l'un
ç£ m̂A 

de nos trois appareils « TRICO-MATIC »
fm j d^Ê Demandez nos conditions de paiement,
i fi mi\ '* écrivez à : .
Ë̂ à? « TRICO-MATIC », Case Ville 2453

V] _̂>2  ̂ Lausanne 1

f  
rr Ŝmmmmmmmm ^

hv-'m W« L m f k m -  ' y? ']

l'armoire frigorifique de haute qualité
a partir de Fr. 3JO."
Agence de vente

Hk ï̂\f \\ituà B W E '

L

r̂» î ' ' rSrnm r̂îïy
Gr«nd-»«« 4 - NEUCHATEL JE
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Nos TENTES DE BALCON en toile vinyl sont INDÉCOLORABLES
imperméables, lavables, Imputrescibles

Le spécialiste : STORES TOSALLI, à Colombier
Tél. 6 33 12 vous donne 2 ans de garantie

VIN m FO S

t VciLlyvllClll Vlv.LUr'' A l'assemblage;chaque Vauxhall Victor est contrôlée
125 fois par 25 inspecteurs différents. Quelle garantie - en%lus de la précision du Montage Suisse!

III
'

M^
'
MIII Êtdn ¦ :. ¦ *

"Vauxhal l Victor Super Fr. 8250 - *Vauxhall Victor Riviera (modèle de luxe) Fr. 8850.- Vauxhall Victor Estate Car (Station Wagon) Fr. 9750.- *un produit de la General Motors - Montage Suisse

Delémont: Périat &. Cie, Garage Total, tél. 066/23533. Fribourg: V. Nussbaumer , Garage du Stadtberg, tél. 037/241 29. Genève : Autos-Import SA, 28-30, rue de la Servette, tél. 022/33 6630. Lausanne:
F. Schmocker, Garage Occidental, 7, Av. de Morges, tél. 021/258225. Morges: Garage Daniel Monay, tél. 021/7 2135. Neuchatel: Garage M. Facchinetti, 1-3, Portes Rouges, tél. 038/56112. St-Clerges:
Garage A. Freymond, tél. 021 /9 8219. St-lmler: Garage A. WUthrich, 18, rue B.-Savoye, tél. 039/416 76. Tavannes: Etabl. Merçay, tél. 032 /9 24 51. Yverdon: W.Humbersot, Garage des Remparts, tél. 024/2 35 35.

MUSMOI

Notre chauffeur livre (îssq) ^
^̂

«m/eux » j t J f â
et vous donne rendez-vous f̂caBw^fiMfaKW

à la semaine prochaine WUmm\\ ^̂ ^^

Huile combustible fHflf

NEUCHATEL Tél. (038) 5 48 38 
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La vie plus agréable c

grâce à SIEMENS

Les jours torrides: une boisson rafraîchis-
sante ! —
Votre réfrigérateur Siemens prépare rapide-
ment le rafraîchissement désiré.
Le spacieux compartiment de congélation
assure rapidement de la glace, même par
une température tropicale.
Vous déterminez le refroidissement désiré
grâce au régulateur de température continu.
Siemens construit des réfrigérateurs «sur
mesure » — 5 types différents , pour les plus
petits comme pour les plus grands ménages.
Des grilles amovibles assurent une utilisation
rationnelle de la place disponible.
La porte munie d'un verrou peut être fixée à
gauche ou à droite, selon votre désir.
La planche de service recouvrant le réfrigé-
rateur résiste à la chaleur et aux lames de
couteaux.
I : 'nmm;m Mu.,**mmimÊmmm ''yJ^̂ noiarMi
t .«M! —~~—~_—-_«___» -""" ¦¦' ; ' '¦¦"¦¦¦--«*

ï. g! \ **$*:1 I \ % %

110 L à compresseur, tr. 558.-

du Trésor *
présente

Les A rts de la table
à la Foire de la gastronomie

FROMAGES FRAIS

GERVAIS
/j^  ̂V; QBPÈ F R A I S  PUSTEUBIsë*- !̂

B fohPJîL'r!,? m E i i9.R ¦ M E 
*& ffife '̂ 1 yy^Js!̂ ^̂  ̂ BBHé!B8MBMIMŴ Î '
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EMBALLAGE "FAMIUA" Fr 1.—

UtUVAIS !fraîcheur-saveur-santé

n 
COLVERTS DE TABLE

l l l lf I  100 g., argentés, livrée dlrecte-
I f u M \  ment Pnr la fabrique aux parti-
ra/ / M T)  cullers. (Paiement* par acomp-
# ^//"E/ tes). Références de 30 ans. Par
Il L/ J exemple, service de 72 pièces a

j j  f f  II partir de Fr. 275. — , franco de
f R  M M Port et de douane. - Demandez
\Pf H j B  le catalogue gratuit à FABRIQUE

\f f i  DE COUVERTS A. PASCH & Co,
Solingen (Allemagne) Dép. 8.

Pour partir
en course d 'école

^mm.%F MM. M  ̂ pour garçons
en solide croisé coton uni ; façon avec revers et ceinture à passants.

Tailles 4 - 6  8 - 1 0  12-16  ans

{} 90 rj> 90 g «O

Chemises polo
en coton écossais, coupe soignée, coloris mode

eoo + Fr. 1.— par numéro

au 2me étage, rayon Tout pour l'Enfant



T 1 ' f W W » M g .  ¦ ¦¦ . ¦¦- fp-  . Il

Evasion...
Vacances...
Voyages...

mi i «

AhLsi vOus avi0z une PeugeOt-

«03 - 1300 - 7 CV. Ff. 8650.—
Berline 4 grandes portes, 5 larges places
403 - 1500 - 8 CV. Fr. 9600.—
Avec sièges-couchettes, intérieur et
équipement grand luxe.
Avec toit ouvrant en acier : Fr. 9800.—
FAMILIALE 7 places, 5 pontes Fr. 11.000.-

Essais et catalogues par l'agent :

J. -L. Segessemann
Garage du Littoral

NEUCHATEL, Pierre-à-Mazel 51, tél. 59991

Mes pieds ont vingt ans...
en *' ¦ ¦"r «1 matin J'«mplol« AklIÔTm, catt* fntrv»ll!eui« crèmt
blanchs non flfasBt», qui aerl al ban. Ahllélne prescrite par Isa
pfjrji cu tfis . pharmaciens et d'oguistes, Aklléln* c'aat une révé-
lation contre les Inconvénients da la transpiration, las brûlures,
le gonflement , la fatigue , la macération des pieds. AMlétne
ralratchit las pieds échauffés dés la première application.

Essayez ce soir sur un seul pied et constatez la d ifférence.

Echantillon gratuit sur Simple demande a

GALLOR S.A., Service 11 Genève 16. OICM.K.719.

Le sport automobile pour tous
Le «Go-Kart» sera peut-être la voiture de l'avenir !

Venant d'Amérique, le « Go-Kart >
n'est pas destiné à la circulation sur
route, son règlement le lui interdit.
Il circule sur des pistes aménagées
à cet usage permettant de faire de
vraies courses. Il n'est pas obliga-
toire de posséder un permis pour
piloter un tel engin ; en revanche,
il faut quelque peu de présence d'es-
prit pour ne pas faire un tête-à-queue
spectaculaire. Le centre de gravité
étant placé très bas, il n'y a aucune
crainte de voir le véhicule se re-
tourner fond sur fond. La construc-
tion du « Go-Kart » est simplifiée à
l'extrême : quelques tubes d'acier ,
deux pédales, un siège et quatre
roues font de cet amas de matière
une voiture. La propulsion en est
assurée par un petit moteu r à essence
de 75 cmc, initialement destiné à
actionner une tondeuse.

Le conducteu r, après avoir pris
place sur le siège, commence à lâ-
cher la pédale des gaz (qui fonc-
t ionne à l'inverse de celle de nos voi-
tures) et la petite voiture prend de
la vitesse. Une fois lancée, elle peut
rouler à 60-65 kilomètres à l'heure.
C'est main ten an t que l'on doit faire
preuve de prudence, car la direction
à action rapide doit être manœuvrée
avec attention , sinon le tète-à-queue
n 'est pas loin. L'état de la piste est
aussi à prendre en considération
dans la « tenue » de l'engin ; une
piste mouillée vous entraînera , sans
qu'on le veuille, à une magnifique

tournée dans « les décors ». Ces acci-
dents se soldent par une bonne
frayeur, mais rien de plus t

X X X
Ce sport d'un nouveau genre sem-

ble être principalement destiné à la
jeunesse , mais de nombreux adultes
sont aussi passionnés par la sécu-
rité et la vitesse que permet le « Go-
Kart ». Depuis quelques années, la
France s'y est intéressée ; elle a or-
ganisé des courses avec des pilotes
renommés. En Suisse, il n 'y a en-
core que quelques clubs qui possè-
dent une ou deux de ces voitures.

La section de l'Automohile-Club
de Suisse de la Chaux-de-Fonds en
a acquis six , qui ont été présentées
la veille de Pentecôte sur la piste
de l'aérodrome des Eplahrres. Après
une course dans les < règles de l'art »,
les quelques personnalités présente*
purent vérifier les qualités particu-
lières de cette voiture. Il va sans
dire que ces véhicules ne circuleront
jamais SUT nos routés, car ce ne
serait plus du sport , mais ce serait
courir au suicide que de router sur
nos artères à grandes communica-
tion s dans ou plutôt sur de tels en-
gins.

Espérons que la jeunesse qui trouve
quelque plaisir dans la vitesse s'in-
téressera à ce sport et qu 'elle pourra
facilemen t trouver la possibilité de
se livrer aux compétitions sans payer
trop de taxes 1

Fr. B.

Quelques tubes, un petit moteur et Un siège, voilà le c Go-Kart ». On
remarquera que le conducteur est plutôt à l'étroit

La Société d'histoire a fouillé le passé d'Artois
A l 'occasion de sa so rtie de printemps

Les excursions et les < sorties » d«
la Société d'histoire sont toujours tra-
ditionnellement des réussites. Organi-
sée d'une manière parfaite par la très
vivante  section de Neuchatel , celle du
dimanche 29 mai en Franche-Comte1

fu t  particulièrement heureuse. Un peu
maussade au début de la matinée , le
temps se mit  rap idement à l'unisson
de la belle humeur  qui régnait dans
les autocars et les voitures particuliè-
res emmenant  les historiens neuchâte-
lois à travers les hauts plateaux ju r
rassiens-comtois, riches eux aussi en
c grandes joux séculaires », puis lt
long des doux coteaux où mûrit k
vin fameux d'Arbois qui , on devait
l'apprendre de la bouche même d'un
aimable historien-viticulteur du cru
a la propriété de se conserver si long-
temps qu 'il dure beaucoup plus que
les régimes politi ques fra nçais...

Arrivés à Arbois , les cent soixante-
huit  partici pants à cette excursion
printanière escaladèrent incontinent le
curieu x escalier de bois à la belle ba-
lustrade qui mène à la grande salle
municipale curieusement logée dans la
partie supérieure de l'église du cou-
vent désaffectée des Ursulines. L'ad-
joint du maire salua en termes aima-
bles les vis i teurs ; M. Henriod , prési-
dent de la section de Neuchatel , lui
répondit en remerciant la ville d'Ar-
bois de son hosp italité et les verres
criculèrent pour sceller cette amitié
si naturelle et si franche qui unit les
habi tan ts  des deux pans du toit ju-
rassien .

Les grandes dates
de la cité comtoise

Le commandant  Grand , digne repré-
sen tan t  d'une anc ienne  famil le  de pro-
priétaires-vignerons d'Arbois, présenta
alors en un exposé plein d'érudition
et d' esprit les grandes dates de l'histoire
de la cité comtoise. On a trouvé dans
la nécropole des Moidons , appelée as-
sez improprement « cimetière des Sé-
quanes », plus de 35.000 tumuli  d'épo-
ques et de types fort divers , datant
des trois derniers millénaires avant
l'ère chrétienne (1). Dans le faubourg
de Faramond , les vestiges d'un village
celti que , autour d'une source sacrée,
attestent  l'ancienneté dm peuplement
stable de la région. Les Romains , les
Burgondes , les Francs s'établirent en-
suite successivement, leurs coutumes
et leurs lois se superposant sans se
fondre. En l' an mille, Odilon reconnaît
déjà certains privilèges aux habitants
d'Arbois et au XlVme siècle la ville
passe sous l' autorité directe des comtes
de Bourgogne et possède le droit d'érl-

La maison de Pasteur.

?er des fortifications. Celles-ci furent
orcées et la ville dévastée après un

stage héroïque par Louis XI. Vint en-
suite la bril lante période où , sous l'au-
torité de la maison d'Autriche , la Fran-
che-Comté connut un temps particuliè-
rement heureux et prosp ère. Arbois est
érigée en mairie et possède ses armoi-
ries , le fameux pélican qui se dé pouille
pour ses petits. La vi l le  partage en-
suite tout au long du XVIIme siècle le
triste sort de la Comté, convoitée par
la France et devenue le champ de ba-
taille de la guerre de Trente ans. Elle
est incendiée en 1638 par les troupes
du duc de Saxe-Weimar et en 1674,
après un siège infructueux de cinq
jours, l'armée française commandée
par le vicomte d'Aspremont abandonna
la partie. Incorporée déf in i t ivement  à
la France en 1678 par le t ra i té  de Ni-
mègue, la Franche-Comté, désormais
province française, défendit pied à p ied
ses libertés séculaires contre les em-
piétement toujours plus grandis du
pouvoir central et partagea dès lors les
heurs et malheurs de la France sous
la monarchie, la révolution, l'empire
et la république.

Le commandant Grand termina son
bel historique en rappelant en termes
émouvants les heures sombres de la
dernière guerre, et particulièrement de
ses derniers mois quand , par les on-
des de Sottens, la voix de René Payot
apportait le réconfort aux Français
anxieux de connaître le cours vrais des
événements.

Histoire et gastronomie
Grâce à une organisation remarqua-

ble, chacun trouva facilement p lace
dans les deux salles du res taurant  de
Paris pour y savourer un menu digne
des meilleures traditions comtoises ,
servi avec dil igence et grâce par un
essaim de jeunes filles p lus charman-
tes les unes que les autres . Une fois
encore , MM. Courvoisier , Roulet , prési-
dent cantonal , et Henriod surent dire
la reconnaissance des visi teurs neu-
châtelois au commandant  Grand et à
la ville d'Arbois, non sans relever avec
malice quel ques traits communs aux
Neuchâtelois et aux Arboisiens , notam-
ment le fa i t  d' avoir tenu tous deux
tête à Henri II de Longuevil le , les pre-
miers en défendant leurs droits , les
seconds leurs murailles... •

A la maison Pasteur
Arbois s'honore d'avoir été la cité

où Louis Pasteur , né à Dole , passa son
enfance et revint  f idè lement  chaque
année au temps de la gloire et de ses
grandes découvertes. Sous la conduite

de l ' Infati gable commandant Grand , on
prit donc le chemin de la maison où
le père de Pasteur avait installé dès
1827 son atelier de tanneur. Dans le
jardin fleuri , aux massifs bordés de
buis , on écouta avec émotion. M. Grand
évoquer le temps où il jouait  avec le
peti t-f i ls  de Pasteur pendant que le
vieux savant , atteint dans sa santé ,
médi ta i t  immobile dans un fauteuil
sur le balcon. Amménagée en musée
du souvenir , la maison de Pasteur se
présente dans l'état où son proprié-
taire la retrouvait chaque année. Les
alambics , les appareils uti l isés par le
savant pour ses recherches sur la fer-
mentat ion du vin sont toujours là ,
ainsi que son bureau et le mobilier de
ce ménage bourgeois. Comment, devant
ces modestes reli ques, ne pas se rap-
peler le mot , si juste ici , sur le génie
qui est une longue patience ? « Pasteur
travaillait toujours, rappelle 1s com- Un coin pittoresque d'Arbois.

Le château d'Arbois.

m a n d a n t  Grand , et chacun autour de
lui devait  en faire autant. »

La tour aux chaudes teintes rousses
de l'église Saint-Just domine ce remar-
quable édifice roman ; elle faisait ja-
dis partie des fort if icat ions , et cons-
tituait un poste de guet , ce qui exp li-
que sa construction robuste. L'intérieur
de l'église présente l'aspect caractéris-
ti que de plusieurs édifices bourgui-
gnons où les p iliers , alternativement
ronds et carrés , en petit moellons ap-
parents soutiennent de robustes arcs
sans aucune ornementat ion , ce qui
donne à l' ensemble un aspect austère
mais non sans grandeur.

Retour... an présent ^O\
La lumière très douce en cette fin

d'après-midi de printemps était un en-
chantement à travers les vallonnements
de la terre comtoise. L'histoire n 'est
pas l' ennemie de la poésie et si l'esprit
était  sat isfai t  d'avoir vu et entendu
tant de choses, le cœur ne l'était pas
moins d'avoir senti combien les ami-
tiés nouées en pays de France durant
cette belle journée étaient franches et
sincères. « C'est l'histoire mal connue
qui nous divise » disait  Fustel de Cou-
langes , c'est l 'histoire mieux connue
qui nous rapproche de tous ceux qui
aiment le passé de leur petite patrie.

Chs-Bd. B.

(1) TJn riche échantillonnage des bi-
joux trouvés au cours des touilles Illustre
bien l'Importance de cette vaste nécro-
pole.

M. W. Kâmpfen fait le point
de notre propagande touristique

Devant l'assemblée de l'Office national suisse du tourisme réunie à Lucerne

(C.P.S.) L» 20rne assemblée générale
de l'Office national suisse du tourisme
•'est déroulée à Lucerne, sous la pré-
sidence de M. A. Meili ; elle occupait
pour la première fois la vaste salle
de congrès de la nouvelle Maison
suisse des transports. Ce fut l'occasion
de rappeler les succès enreg istrés par
notre tourisme en 1959 : 27 millions
de « nuitées », soit 2 millions de plus
qu'en 1958, ont été dénombrées dans
les hôtels et pensions touchés par la
s t a t i s t i q u e  officielle ; 12 millions re-
viennent à des hôtes suisses, 15 mil-
lions à des hôtes étrangers. Il faut  y
ajouter les « nuitées » — évaluées à
plusieurs millions — passées dans les
appartements de vacances , chalet s,
caimps, auberges de jeunesse , etc. En
gros, l'apport du tourisme étranger a
représenté pour notre pays , en 1959,
plus de 1,5 mill iard de francs pair an.
Les touristes suisses dé pensent quel-
que 500 millions à l'étranger, il reste
donc un excédent actif de 1 milliard ,
montant  qui couvre largement le défi-
cit de notre balance commerciale.

Successeur de M. S. Bittel à la tête
de l'Office nat ional  suisse du touris-
me, M. W. Kampfen rendit hommage
aux ar t i sans  de ce magnifi que résul-
tat. Abordant les données de la pro-
pagande pour 1960 — données qui
portent encore la marque de M. Bit-
tel — il souligna que la tenue des
prix et la qual i té  t radi t ionnel le  consti-
tuent des arguments  de poids. Selon
une étude du « Centro statistico » de
Florence, la Suisse figure en troisième
place derrière l'Espagne et l 'Autriche
en ce qui concerne les tarifs.

Après avoir analysé l 'évolution du
tourisme in ternat ional , le nouveau di-
recteur de l'O.N.S.T. en vint aux re-
marques suivantes  : « Lorsque nous
nous trouvons , dans le monde entier,
face à des prospectus , aff iches , photo-
graphies en couleurs et décorations de
même allure, nous avons le devoir de
réaliser une propagande qui nous soit
propre et particulière. Il va de soi
qu 'un schéma doit ré pondre aux be-
soins des agences de voyages en ce
qui concerne le matériel  de propagan-
de, conçu selon nos aspirat ions.  Nous
devons nous attacher , de toute notre
fol , à paraître ce que nous sommes.
Nous ne sommes plus seuls à décider

de la forme de notre propagande dans
le cadre d'actions collectives. En ma-
tière de propagande , on ne doit pas
s'en laisser imposer. Tous les pays et
tous les organes de propagande agis-
sent aujourd'hui sur des bases à mon
avis erronées ; ils s'efforcent d'adap-
ter leurs publications au goût du pays
visé avec le résultat que tous les pays
en cause dis t r ibuent  sur le marché
touristi que des publications de même
facture.

»'Face à cette propagande uniforme,
les pro spectus des stations touristi-
ques suisses édités il y a cinquante
ans et qui fa isa ient  valoir , entre au-
tres, l'air ozonisé , se sont révélés con-
vaincants. La propagande suisse ne
doit pas chercher l'originalité. Son
original i té  et sa force résident dams
la variété du pays. Prenons garde de
ne pas livrer trop tôt nos s logans .
Ils pourraient servir ailleurs, étant
donné que l'on vend aujourd'hui faci-
lement des idées et non seulement des
marchandises. Nous avons besoin ,
avant  tout , d'une collaboration étroite
avec tous les organes de propagande
du pays ; qu 'il s'agisse de tour isme
ferroviaire, aérien ou routier, d'une
région ou d'une station de cure, d'hô-
tellerie ou d'un autre domaine. Trop
souvent encore , la propagande écono-
mique , tourist ique , culturelle agit
séparément. Chaque fois qu 'il nous
sera possible de placer sous l'emblè-
me « suisse » toutes les actions entre-
prises à l'étranger, en faveur d'acti-
vités ou de produits du pays , notre
force en sera pour ainsi dire doublée :
notre but le plus cher, parvenir à une
propagande nationale complète, serait
ainsi atteint. »

En ce week-end, la Société suisw
de chronometrie tiendra ses assise;
annuelles dans la Ville fédérale.

Préparée avec soin par le groupe-
ment du Jura bernois et le comité
d'organisation , présidé par M. F. Gai-
ley, directeur techni que de la Compa-
gnie des montres « Longines » Fran-
clilon S. A., cette assemblée réunira
un nombre élevé de personnes du
monde horloger, de la chronometrie
plus particulièrement.

Plusieurs séances de travail figu-
rent au programme de ces deux jour-
nées.

L'assemblée t ra i te ra  des questions
administrat ives habituel les.  Mais , et
c'est avant tout le but de ces assises,
les participants entendront  de nom-
breux conférenciers , dont  le travail
fouil lé  est le f ru i t  de patientes et
minut ieuses  recherches , souvent de
longues observations.

Cet te  con t r ibu t ion  ef fec t ive  des cher-
cheurs tend à améliore r toujours da-
vantage la qual i té  des produits  hor-
logers suisses , à mieux asseoir encore
leur excellente renommée.

La 35me assemblée générale
de la Société suisse

de chronometrie
siège à Berne

LE BILAN DES ÉPREUVES
DE TIR D'EMMEN

Après une intéressante manifestation internationale

Même «t les championnats
Internationaux de tir d'Emmen
se sont terminés en apothéose
pour nos représentants , il vaut
la peine de se pencher sur le
bilan général de cette entre-
prise et d'en tirer quelques
conclusions qui, sans être le
moins du monde définitives,
nous permettront de faire le
point.

La Surisse n'a pas lieu de se montrer
mécontente dies résultats de ses repré-
sentants : avec 7 victoires en équipe
et 3 individuelles ; ils se sont très
honnêtement comportés, eu égard à la
qualité de leurs adversaires . Car per-
sonne ne saurait nier l'excellence des
Tchèques à l'arme de poing et des
Américains à 300 mètres par exemple,

Au chapitre des performances, nous
n'avons pas iieu de nous plaindre non
plus, bien qu'il y ait évidemment quel-
ques ombres a/u tableau. Les champion-
naits d'Emmen ont permis à nos com-
patrio tes d'établir sept records natio-
naux en plus du nouveau record mon-
dial d'Hoïlenstein et cela suffirait déjà
à justifier leur organisation.

Les ombres
Ces ombres, les voici en bref : ai

pistolet du match , pour commencer pai
là , on a remarqué une fois de plui
que nos tireurs éprouvaient quelque!
difficultés majeures à atteindre la lt
mite des 550 points, que leur avail
d'ailleurs assignée précédemment déjt
leur directeur technique. Sur le plar
Individuel en tout cas, puisque l'on ne
saurait prétendre que nos quatre re-
présentants obtiennent tous des résul-
t a t s  analogues et si élevés. Il est vrai
que Michel et Spant ne s'en sont guère
tenus beaucoup éloignés.

Au pistolet de petit calibre , en pas .
sant sous silence la mésaventure de
Schneider, nous avons maintenant une
équipe d'une s o l i d i t é  i ndén iab le .  Il
manque encore simplement à ceux qui
la composent un dernier polissage qui
leur permettra de se hlseer au niveau
des 575 points. Même remarque pour
le tir au piatolet de gros calibre :
nous avons maintenant quatre tireurs
d'une réelle valeur , dont il ne reste
qu 'à améliorer le rendement.

Conditions atmosphériques
Au petit calibre, on aurait aimé

¦ssiister à quelques performances d'une
lual i té  supérieure. On ne sawraiW pré-
endre qu 'un résultat de 1130 pointa
•onrme celui du Lucornois K. Millier
soit suffisant au vainqueur individuel
te l'épreuve Alors que le record du
monde se situe 19 points plus haut.
La faute en incombe aux condit ions
atmosphériques du moment, qui ont
handicapé les concurrents, sans au-
cune except ion : on ne comprendrait
pas autrement l'écart existant entre les
performances de nos compatriotes dans
lie tir à l'arme libre à 300 mè-tres et

îe tir au petit oaiHbre. Dams oe deirniei
domaine encore, mais dans le match
olympique couché, on voudrait bien
aussi que nos sélectionnés cherchent
à consolider leurs positions : il est
peut-être très utile de s'entraîner fort
et ferme debout ou à genou, mais il n«
faut pas que les résultats en position
touchée en subissent les contre-coups.
Et là, les Suisses ont presque toujours
déçu leurs supporters : c'est chroni-
que et héréditaire.

Les héros sont fatigués
Les Tchèques se sont montrés tels

qu'on les attendait : ce sont des
tireurs qui « montent » et qui contes-
teront toujours davantage aux Russes
leur actuelle supériorité. A l'arme de
poing surtout ! Quant aux Américains,
ils se sont avoués quelque peu fatigués
par leur tournée européenne de six se-
maines. On les croira sans peine. Bien
qu 'ils se Bolent encore vigoureusement
défendus.

Nos compatriotes ont surtout con-
firmé à Emmen leurs récents progrès.
C'est là l'essentiel. Ces championnats
leur ont permis de poser un nouveau
jalon sur le chemin du succès, de se
juger , de faire le point à trois mois
des Jeux olympiques. Parce qu 'ils sa-
vent quelle doit être leur attitude en
cette circonstance. Gageons que ceux
qui nous représenteront à Rome sau-
ront redorer tant soit peu notre blason.

L. N.

Campagne fédérale
contre le bruit

De notre correspondant de Lausanne:
Le bruit a t ransformé la vie de

l'individu du XXme siècle. C'est là un
truisme. C'est aussi un fai t  qu 'il s'agit
de prendre en considérat ion sans sous-
est imer son importance . Par des me-
sures éducatives , techniques et juridi-
ques , il devient de plus en plus urgent
d'agir  de façon énergique pour ramener
le bruit à un niveau supportable pour
l'homme.
' Partout la police s'efforc e de répri-
mer les abus, que ce soit sur les chan-
tiers , sur la route ou dans les immeu-
bles. Une grande campagne contre le
bruit sera organisée du 26 juin au
2 juillet , sur le plan fédéral. Des di-
recteurs de police de 28 villes suisses
se sont réunis jeudi à Lausanne pour
préparer cette campagne. Des exposés
ont été présentés par MM . Tannaz , se-
crétaire juriste à la police cantonale
vaudoise , P. B. Schneider, directeur de
la policlinique psychiatrique universitaire
à Lausanne et A. Carre] , chef de police
de la vill e de Vevey . Ils ont porté
sur « La loi et la lutte contre le bruit > ,
« l'homme, la médecine et le bruit »,
et sur ce que sera la campagne i960.
M. A . Bussey, directeurs de police de
Lausanne , a ouvert la séance qui s'est
terminée par des démonstrations pra-
tiques présentées par le lt Graz .

Nous aurons l'occasion de revenir
sur ces exposés fort intéressants et édi-
f iants  quand la campagne contre le
bruit noiera la Suisse dans cette tran-
quillité que d'aucuns souhaitent ausst
longue que possible.

ZURICH

(C.P.S.) Les électeurs zuricois ont ap-
prouvé récemment , à une faible majo-
rité , un projet réduisant  à 44 heures
la semaine hebdomadaire de travail
pour le personnel communal  de Zu-
rich. Ce projet s'est heurté à une vive
résistance dans certains mil ieux et on
le comprend aisément , car cette ré-
duction de la durée du travail obli-
gera l'administration à engager envi-
ron 300 employés de plus, ce qui grè-
vera le budget communal  d'environ
3,5 mill ions de francs. L'économie
privée devra faire ainsi les frais
d'une opération... qui contribuera en
outre à augmenter les d i f f icu l tés  de
recrutement de la main-d'œuvre. Et
dire que les syndicats qui prêtent la
main à des manœuvres de ce genre
sont les premiers à protester ensu i t e
contre l'augmenta t ion  de la main-
d'œuvre étrangère en Suisse ! On ne
saurait  pousser plus loin l'illogisme.

Ce que coûte la réduction
de la durée du travail

Ces concours organisés pair € L'Arba-
lète > de Fleurier au stand des Sugits
ont été fréquentés par une cinquan-
taine die tireurs dont plusieurs dames.
Le temps magnifique a permis de nom-
breux excellents résultats dont voici
le détail :

Cible Stand (10 coups sur cible déci-
male )

1. Jacques Bâhler , Félix Quillerat, Mau-
rice Raboud , Robert Swltalskl , Jacques
Thlerrln , 92 points ; 6. Ocar Cuany,
Francis Pasche , 90 ; 8. Claude Duflon ,
Robert Gaille , Charles Maygeoz , 89 ; 11.
Emile Blanc, Arthur Courvctsler, André
Evard , 88 ; H. Fernand Erb, 87 ; 15.
André Krtlgel , Hermann Ota , Samuel
Wlllener, 88 ; 18. Louis Béguin, Hans
Fankhauser , 85.

Cible Cnmpnpne (10 coups en feu de
série sur cible B4)

1. Claude Duflon , André Krtlged , Sa-
muel Wlllener , 39 points ; 4. Francis
Pasche , 38 ; 5. Robert Swltalskl , 37,6 ;
6. Jacques Btihler , Oscar Cuany , André
Evard, Maurice Raboud . Edouard Wan-
ner , 37; 11. Robert GaUle , Xavier Lam-
part, Hermann Otz , 36 ; 14. Félix Quil-
lerat , 35,2 ; 15. Arthur Courvoisier,
Louis Lecoultre, Charles Maygeoz , Jac-
ques Thlerrln , Erwin Rosa, 35.

Sept tireurs ont obtenus la mention
honorable de la SJ.TJ.C.

Les concours populaires
de « L'Arbalète » à Fleurier



Elan
«II» a fait les courses. Bravo ! Mais où mettre tout cela? Dans le frigo Elan, il y a de la place
à profusion. Des provisions pour tout une semaine s'y conservent en toute fraîcheur.
Ce grand modèle, de 200 litres de capacité, est d'un aménagement pratique et d'une
présentation très élégante. Différents modèles, 100 à 200 litres de capacité réfrigérante
dès Fr. 535.- (Se vend aussi à tempérament)
Dans tous les bons magasins de la branche et auprès des services d'électricité. Représen-
tation générale: Novelectric SA, Claridenstrasse 25, Zurich, téléphone 051/255890 et
Novelectric SA, 9,rue Céard, Genève, téléphone 022/260338 _____

Cretegny & Cie, appareils ménagers, Boine 22, Neuchatel , tél. 038/5 69 21
Elexa S. A., électricité , Seyon 10, Neuchatel , tél. 038/5 45 21 ; Elexa S. A., Peseux ,

tél. 038/8 11 41
Arnold Flùckiger, rue de la Directe 2, Saint-Biaise , tél. 038/7 51 40
Perrot & Cie, S. A., 1, Place-d'Armes, Neuchatel, tél. 038/5 18 36
Aimé Rochat, appareils ménagers, Cernier , tél. 038/7 1160
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Une chevelure soignée grâce à la

« MAGIC -SCHENK »
Modèle déposé

La brosse sanglier , la p lus durable el la p lus vendue
en Suisse actuel lemen t

En vente chez

HAUTE COIFFURE SCHENK
PARFUMERIE

rue du Concert 6 - Neuchatel
et dans toutes les bonnes maisons spécialisées

1>RÊTS]
jusqu'à Fr. 5000.-
pas de caution

Formalités
simplifiées.

Nous garantis-
sons une dis-
crétion absolne.

Banque Procréait
Fribourg

Tel (037) 2 64 81
V. J

LA BONNE ADRESSE POUR VOS ||

V O L A I L L E S  1
toujours f raîches de notre abattage quotidien

à Marin

Poulets - Petits coqs - Poulardes
extra-tendres

Pigeonneaux et canetons
et la bonne D0UI6 pour le riz au ragoût

LE MAGASIN SPÉCIALISÉ

LEHNHERR FR èRES I
Commerce de volaille I .

Gros : Marin Détail : Neuchatel
Expédition au dehors - On porte à domicile .'

Place des Halles - Tél. 5 30 92 Vente au comptant

SI VOUS DÉSIREZ ENVOYER
VOS ENFANTS À L'ÉTRANGER

consultez

Mrs E. CHALLINOR James
27, avenue des Alpes

MONTREUX, Suisse
Tél. MONTREUX 6 50 52

Représentant pour l'Europe de
PHILLIPS A BANDLE LTD. LONDRES
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Moteur moderne 
de 

6 cylindres , puissant et nerveux. Rapport poids-

Equilibre idéal des charges , donc tenue de route hors ligne. Sécu- »yj™/ puissance 12 kg/ch. Comparée aux performances , sobriété excep-

rité du moteur à l' avant. 6 vraies places pour une longueur de tionnelle: moins de 10 litres aux 100!,

4,6 m seulement. 12/91 ch dès hr. 14200.-

FORD MOTOR COMPANY (Switzerland) SAV^/ 
\̂ J 

 ̂ ^LmÉF lfi ^B̂  ï 'Mg&W dU pr0grès

8j
m f* ¦¦¦ ^f\f\ I Au 4e Caltex Performance Test, épreuve internationale de

I %J s*  ̂ fe'iT T̂'^H PI I J '̂ \\ M\ J V̂ ^̂ I consommation , la FORD Falcon s 'inscrivit en tête de sa classe en
J ,V iifcl WW V«%4#% ¦̂ •V^ IV parcourant les 1901 km avec la moyenne sensationnelle de 8,13 I

aux 100 km.
Garage des Trois Rois, J.-P. et M. Nussbaumer, Neuchatel ?len|îî ! . ?rMd °fra9e du ,u" s *La Chaux-de-Fonds : Garage des Trois Rois S. A.

Ventes : Place-d'Armes 3, Tél. (038) 5 83 01 Distributeurs locaux :

Service : Goutte, d'Or 78, tél. (038) 5 97 77 LTHIA Ŝ! £?^gàtt Béroch.

Amis
supporters

de
Cantonal

une devise: achetez chez
les commerçants qui
soutiennent votre club.

t 
^

Prêts
Banque Exel
5, avenue Rousseau

Tél. 5 44 04
NEUCHATEL

V /

PRÊTS
de Fr. 600.— k Fr.
2000.—, rembourse-
ment* mensuels,
sont accordés sans
formalités compli-
quées, à personnes
a traitement fixe,
employée, ouvriers,
ainsi qu'aux fonc-
tionnaires. Rapidité

et discrétion.
Bureau de Crédit

S.A.
Grand-Chêne 1

Lausanne

MARIAGE
Monsieur sérieux, de

38 ans, place stable, dé-
sire connaître Jeune
femme de 30 4 40 ans
pour sorties en rue à»
mariage. — Adresser of-
fres écrites a P. U. 2938
au bureau de la Feuille
d'avis.

Accordage de pianos Fr. 10.-
Toutes révisions

COMPTOIR DU PIANO, société coopérative
Agent représentant : G. Vuilleumier, Jaquet-Droz 6,
la Chaux-de-Fonds, tél . (039) 2 81 01. Mêmes
conditions pour tout le canton. Délai de passage :
10 Jours.

36 VIEUX RADIOS
pour bricoleuirs. A c h o i x  <g «•>
chez : Fr. I Mm.'m pièce

APORRET RADIO
\MV) T E L E V I S I O N

V SEYO N N E U C H A T E L
Leçons d'anglais

a prix modéré

Mme Csonka. Tél. 6 90 91

Ecriteaux
Baux à loyer

E N  V E N T E
AU BUREAU
DU JOURNAL



Les enfants bernois ont bien de la chance...

Sur la colline du Gurten à Berne, à 20 minutes à peine du centre de la
ville, vient de s'ouvrir  un véritable paradis des enfants. Non seulement
ceux-ci peuvent se promener en voitures sur des routes spéciales cons-
truites à leur intention (avec signaux identiques à ceux des routes nor-
males), mais deux petits trains miniatures (un électrique, l'autre à vapeur)
sillonnent la campagne et croisent la route des jeunes automobilistes.

La direction de l'Accord monétaire européen
juge la situation financière de la Suisse

PARIS. — Du correspondant de
T Agence télé graphique suisse :

Le comité directeur de l'accord mo-
nétaire européen vient  d'adresser au
oon'sei'l de l'O.E.C.E. «on premier rap-
port sur les résultats de l'exercice fi-
nancier de l'année 1959, qui est aussi
la première, après une longu e inter-
rupt ion , à avoir iuttrodiuiitt la converti-
bilité dos principales monnaies euro-
péennes.

En ce qui concerne la Suisse le rap-
port s'exprime eu ces tennres :

«Le déficit commercial de la Suisse
s'est notablement accru en 1959 , at-
te ignant  environ 230 millions de dol-
lars contre lfiO mi l l ions  en 195S. En
effet , l'es.sor des exportations de l'in-
dustr ie  chimique , de l'industrie méca-
nique et de l ' industrie tex'.àle n 'a pu
compenser une forte augmcntn t i on  des
importations. Selon des es t imat ions  pro-
visoires , l'excédent de la balance des
paiements courants de la Suisse aurait
a t t e in t  cependant 220 m i l l i o n s  de dol-
lars en 1959. soit un mon tan t  à peu
près équiv alent à celui de l'année pré-
cédente, car l'excédent t r a d i t i o n n e l  de
la balance des services s'est encore
accru en 1959, on raiso n pr inc ipa lement
d'une progression des recettes touris-
tiques.

« Les expor ta t ions  nettes de capitaux
ont a t te in t  pour l'ensemble de l'année
1959 un m o n t a n t  global de 220 mil-
lions de dollars environ , contre 55
mit ions seulement en 1958. A elles
seules, les émissions d'emprunts étran-
gers en Suisse ont atteint 125 millions

de dollars , les opérations de conversion
ne représentant que 15 millliona environ
sur ce montant .
« A la suite de ces divers mouvements,
les réserves centrales en or et en de-
vises de la Suisse s'élevaient à la f in
de l'année 1959 à 2030 mil l ions de dol-
lars , soit un montant  supérieur de 3
mi l l i ons  seulement à leu r nivea u du
31 décembre 1958. U convient cepen-
dant  de souligner que pour les onze
premiers mois de l'année 1959, les
exportat ions ruebdes de capitaux avalent
allte 'in.t 300 millions de diolilare en rai-
son de sorties importantes de capi-
taux  à court terme. Aussi les réserves
centrales en or et en devises de la
Suisse avaient  été ramenées à la fin
du mois de novembre 1959 k 1887
millions de dollars , présentant  donc
un? réduction de 140 millions par iap-
por '. n leur montant de la f in  de dé-
cembre 1958.

Si ces rés'crvcs ont été portées à
2030 mi l l ions  de d<r'lars  a la f in  du
mois de décembre 1959, comme on l'a
indiqué plus haut , c'est parce que au
cours du mois de décembre , les banques
lio'.vétwrues ont procédé à des rapa-
t r i e m e n t s  temporaires de capi taux n
court  terme af in  de faire aipparaître
des avoirs l iquides importants dans leur
hr lan  de f in  d'année. On a d'ailleurs
observé en janvier 1960 de nouvelles
sort ies hu'porta.nites de capitaux à
court terme et les réserves een'!irai]es
de ta SuiiS'se rédaiite en un mois de
118 millions se sont, trouvées ramenées
à 1918 millions de dollars le 31 jan-
vier 1960.

¦i e que JUST apporte est bon !

VJ
Depuis 30 ans, dans toj^MI^Suisse, des centaines de milliers de familles le

disent. C'est un succèssËlFL ||J£dû surtout aux ménagères : leurs précieux conseils
^Hl* «IIP*ont permis de créer depBY^liês JUST toujours plus pratiques et des produits

«te;:.*:., ^$&» '>»» ~.
JUST pour les soins du jvisage et du corps qui répondent exactement aux néces-

j *£^«**/ | VV

JUST . . . qualités des Conseillers J UST: leur instruc-
m ï ¦¦ : I I

tion ne se limite pas aux connaissances pratiques de \% branche! mais développe

encore leurs qualités hunnàines. Les Conseillers J US T sont toujours corrects,

polis et serviables. Ils connaissent bien tous les problèmes que posent les

travaux du ménage*et sont accueillis partout avec sympathie.
1 "̂ ' >™Jjà

Lorsqu'un visiteut sonne cb|||vous et s'il porte cet insigne : *
ouvrez-lui ! JUST est une*fabrique spécialisée et ses 200 Conseillers X::j '\^
J US T constituent une organisation de vente unique en Suisse. / I > ĵ f
Plusieurs fois par an, ils visitent un million de familles où ils sont tclijourj ; 1

> ¦'- ' 'i *v f â m  *les bienvenus, car ce que [US T apporte est bon. "w &jr Jm̂ m& 
§§f \..

- .;, s---**-»- -> *r
Les Conseillers JM ST sÊ^éunissent régulièrement nemr é^dieÈ

les 
expèi|enles et

les désirs recueillis dans les ménages.-fl en sera tenu compte;pour la créatiôm .
d'articles nouveaux qui faciliteront encore ]e travail des ménagères. \1ni î n^^^^ ^^^S ^^»«*̂  ^^^^ Organisation

Ulrich Jiistrich, Walzenhausen/AR Fabrique de brosses et produits pour les soins corporels.

VAUD

De notre correspondant de Lausanne:
Le pétrole jaill ira-t-il un jour dn

soi vaudois ? Nul ne peu t encore le
dire. Mais tou s les efforts sont faits
pour que la découverte de nappes d'or
noir vienne enrichir l'économie du
canton.

En 1958, des sondages Infructueux
ont été faits à Servion , à Cuarny et à
Chapelle-sur-Moudon. La Société de»
Hydrocarbures S. A., qui a déjà con-
sacré 10 mil l ions à des recherches, n 'a
cependant pas perdu espoir. Un nou-
vel essai est tenté à Savigny où
s'élève maintenant une tour de 46 mè-
tres pesant 90 tonnes. L'installation
est des p lus modernes. Depuis le 1er
ju in , la sonde est déjà descendue à
450 mètres. Dans deux mois , l'on
saura si Savigny sera un futur  centre
pétrolier ou restera un simple village
purement agricole.

La presse a été invitée jeudi à Sa-
vigny par la société qui se charge
des forages. Des renseignement s ont
été donnés par le colonel Petitp ierre,
plein d'optimisme, qui a Indi qué sur
la carte qu 'une série de gisements pé-
trolifères semble s'étendre de Vienne
à la Bavière en passant sur le Pla-
teau suisse.

D'antre part , chaque forage coûtant
2 millions, la Société des hydrocar-
bures S. A. ne s'est pas engagée à la
légère. Par des secousses sismi ques
(700 explosions), toute la région de
Savigny a été « tâtée » l'an dernier. Et
les résultats obtenus semblent justi-
fier les recherches actuelles.

M. Bûchi , géologue, a indiqué en-
suite que le bassin molassique de Sa-
vigny remplit toutes les conditions
pour contenir du pétrole. Les gise-
ments découverts en Allemagne du
»ud , qui est le prolongement du Pla-
teau suisse, Incitent à l'optimisme.

Pour terminer, M. Potulski , chef
monteur , a donné quelques détail s
techniques, un film aidant les audi-
teurs à comprendre certain» procédés.
Et c'est presque convaincus que cer-
tains visiteurs ont quitté Savigny.
L'avenir dira si leur optimisme est
justifié ou non.

Les recherches pétrolières
dans le canton de Vaud

De notre correspondant de Lau-
sanne :

La Compagnie générale de naviga-
tion du lac Léman procède actuelle-
ment au montage d'une vedette. Fa-
briquée dans des usines de Suisse al-
lemande, elle a été amenée la semaine
dernière en pièces détachées à Lau-
»anne par la route.

Le montage durera environ six se-
maines.  Elle sera mise en circulat ion
dans le « petit  lac » où elle desser-
vira les localités entourant  Genève. Le
dimanche , elle jo indra  les deux gran-
des villes lémani ques en s'arrfi tant  à
Morges notamment .  Cette vedette , bap-
tisée « Col vert », est la première de
la flotte de la C.G.N. qui  ne comprend
que de gros bateaux. Dorénavant , il
sera possible de répondre aux deman-
des des sociétés qui en tendent  faire
un tour sur le Léman a l'occasion
d'un voyage dans cette région. .Jus-
qu 'à main tenant , il avait  été d i f f ic i le
d' accepter ces demandes. On ne pou-
vai t  pas , en effet , fréter un bateau de
1000 places ou plus pour quelque 120

ou 200 personnes.

Une vedette en chantier
pour le lac Léman

Je cherche, dans fa-
mille suisse allemande

jeune fille,
aide de ménage

Salaire de début Fr. 60.-
Vle de famille, vacances,
8 fols 15 jours pendant
l'année, Leçons d'alle-
mand. Emile Wlllener,
pasteur, Orpund , prés
Bienne.

Collectionneur
achèterait
1 pendule

neuchâteloise
ancienne

1 pendule ancienne ou
pendule de table ; 1
morbier ancien; mouve-
ments de pendules neu-
chatelolses; toutes boi-
tes à musi que ancien-
nes ; Instruments astro-
nomiques anciens ; tous
Instruments anciens ou
horloges avec musique,
boite à musique, boite
à musique avec rouleau,
flûtes ou danseuses; 1
oiseau chanteur ; 1 or-
gue de barbarie , mon-
tres anciennes, montres
ou horloges avec Jaque-
marts ou personnages,
figurines anciennes avec
ou sans musique, vitri-
nes pour collectionneur ,
ainsi que vitrines de
pendules neuchâtelolses.

Armes
anciennes

(Paiement comptant.)

Faire offres sous chif-
fres TR 18277 aux An-
nonces Suisses S. A.,
« ASSA », rue Salnt-Ho-
noré 1, Neuchatel.

Deux Jeunes filles et
trois Jeunes gens âgés de
14 à, 15 ans, Bernois (col-
lège latin et école secon-
daire) cherchent cinq
familles neuchâtelolses
dès le 11 Juillet, pendant
5 semaines, où Ils pour-
raient parler le français.
Faire offres à Mme Clau-
de Attinger , fbg de l'Hô-
pital 63, Neuchatel.

On demande
à acheter

1 bon

(cordes croisées)

1 galon de style ancien
1 vitrine de salon
1 petit bureau ou se-

taire ancien pour da-
me.
Offres sous chiffres M.

R. 2930 au bureau de la
Feuille d'avis.

r ^Je cherche

HANGAR
susceptible d'être démonté et remonté
une fois.
de 200 à 250 m2,
hauteur uti le  5 m.
Faire offres avec dimensions exactes,
genre et détails de construction , prix ,
sous chiffres PF 61017 L à Publicilas,

! Lausanne. •> '  ' 71 ' "'P° ' "

V _./

SPIROMATIC
Atelier de réglages cherch e à acheter
un « Spiromatic » d'occasion , modèle
récent ; paiement comptant.
Faire offres sous chiffres I. 23298 U.
à Publicitas S. A., Bienne.

Jeune Allemande de la ans cherche place de
vacances.

ÉCHANGE
avec Suissesse romande. Adresser offres écrites à
O. H. 2S20 au bureau de la Feuille d'avis.

I 

COURS DE VACANCES
organisés par l'Université commerciale, le
canton et la ville de Saint-Gall à

l'Institut É Rosenberg
Ecole pour jeunes gens
au-dessus de Saint-Gall

du 13 Juillet au 3 septembre 1960
Etude rapide des langues allemande et

anglaise
; Classes pour débutants et pour étudiants
! avancés. Sports. Situation magnifique et

ealubre. Prospectus et tous renseignements
sur demande par la direction.

Début (le l'année scolaire : 14 septembre

A vendre à Neuchatel

SALON DE COIFFURE
2 places pour dames, 2 places pour mes-
sieurs.

Offres sous chiffres P 4015 N à Publicitas,
Neuchatel.

La famille de
Monsieur Albert STAUFFER,

8 profondément touchée des marques de sym-
I pathle qui lui ont été témoignées durant
I ces Jours de pénible séparation , adresse à
j  toutes les personnes qui l'ont entourée sa

M reconnaissance émue et ses sincères remer-
! éléments. Un merci tout particulier pour
I les magnifiques envols de fleurs.

La Chaux-de-Fonds, Juin 1960.

I

Très touchée par toutes les marques de I
sympathie et d'affection reçues à l'occasion I
de son grand deuil , la famille de

Madame Alice SAGNE-CASANOVA
remercie toutes les personnes qui ont pris I
part à son grand chagri n , soit par leur pré- I
sence, leurs envols de fleurs et leurs messa- I
ges et les prie de trouver Ici l'expression I
de sa vive reconnaissance et de son profond I
respect.

Yverdon et Boudry, le 8 Juin 1980.

Jeun e homme de langue maternelle alle-
mande, possédant diplôme et bons certificats,
cherche place

d'employé de bureau
pour se perfectionner dan s la langue fran -
çaise. — Offres sous chiffres K 72123 Y à
Publicitas, Berne.

Atelier de terminage
spécialisé dans l'achevage, le réglage,

• la .mise en marche et retouche de pe-
.. tites pièces soignées , cherche à entrer

en relation avec fabrique pouvant assu-
rer un travail  régulier. Faire offres
sous chiffres  P. 4078 N. à Publicitas,
Neuchatel.

Jeune personne ayant
de bonnes références
cherche emploi de

sténodactylo
â la demi-Journée. —
Adresser offres écrites à
B. G. 2919 au bureau de
la Feuille d'avis.

Je cherche d'occasion,
en parfait état ,

vis de pressoir
pressoirs

de 1 à 5 gerles,
brantes ,

tonneaux, ovales
de 50 à 300 1. S'adres-
ser à A. Merminod ,
Salnt-Blalse . Tél. 7 52 92
ou 7 53 67.

ACHAT
V I E U X  B I J O U X

BRILLANTS
A R G E N T E R I E

ANCIENNE
aux meilleurs prix

H. VUILLE
Neuchatel, vls-â-vls
du Temple du bas

PEINTRE
se recommande pour
travaux de peinture.
Travail soigné. U. Burn ,
Epancheurs 7, Neucha-
tel.

Homme se recomman-
de pour FAUCHAGE
de verger, et entretien
de Jardins. Tél. 7 62 57.

Jeune secrétaire
expérimentée, au cou-
rant de tous les travaux
de bureau, ayant plu-
sieurs années de prati-
que, cherche place à la
demi-Journée. E n t r é e
pour le 1er septembre
ou date à convenir. —
Adresser offres écrites à
V. A. 2939 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune monteur
en chauffage

connaissant le tournage,
cherche place pour l'en-
tretien dans fabrique
ou atelier. — Ecrire sous
chiffres P. 41.002 F. &
Publicitas, Fribourg.

Couple
espagnol
parlant le français et
l'Italien cherche travail
dans maison privée,
comme cuisinière et va-
let de chambre, pour le
mois de Juillet, en ville
ou aux environs. Ecrire
sous chiffres Z 130904
X Publicitas, Genève.

Je cherche pour deux

jeunes filles
anglaises

deux familles dans les-
quelles elles pourraient
s'occuper des enfants et
aider au ménage. S'a-
dresser sous chiffres I.
N. 2926 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune homme ayant
permis de conduire (ci-
vil et militaire) cher-
che place de

chauffeur-livreur
Tél. (038) 7 12 04.

Apprentie
coiffeuse

est demandée pour date
à convenir par salon de
coiffure de la place. —
Ecrire sous chiffres L.
Q. 2929 au bureau de
la Feuille d'avis.

Marina SPYCHER
Dr en chiroprnt ique

ABSENTE
jusqu 'au 14 jui l le t

inclus

Jeune

Suissesse
allemande

désirant se perfection-
ner en langue française,
cherche place dans fa-
mille, de préférence avec
enfants, pour la durée
des vacances (19 Juillet
au 20 août). Tél. 6 52 54.

JEUNE FILLE
de 18 ans ayant quel-
ques notions de français
cherche place dans une
famille pour s'occuper
des enfants pendant les
vacances d'été (6 à 8
semaines). — Faire of-
fres à Mlle A. Fuhrer ,
Greyerzstras6e 99, Berne.

Ecriteaux
Baux à loyer

E N  V E N T E
AO BUREAU
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Nous cherchons pour entrée immé-
diate une

sténodactylographe
de langue maternelle française,
ayant si possible de la pratique. —
Faire offres ou se présenter chez
Edouard Dubied & Cie S. A., à Neu-
chatel, rue du Musée 1.

Nous cherchons un collaborateur zélé
et sérieux pour

l'encaissement
à Neuchatel

Il est nécessaire que le candidat dis-
pose d'un temps suffisant pour rem-
plir sa tâche régulièrement chaque se-
maine auprès de nos assurés.
Gain accessoire intéressant 1
Petite caution désirée.

Agence principale de la SUVUS
Max Bebler, case postale 14

NEUCHATEL 2
Assurances toutes branches

Les DÉLÉGATIONS R É U N I ES  des
organisations horlogères F. H„ Ubah et
Ebauches S. A. cherchent, pour leur
secrétariat général,

un collaborateur
de nationalité suisse, de langue maiter-
nelle française, porteur d'une licence
en droit ou en sciences commerciales.
La préférence sera donnée à un candi-
dat ayant quelques années de pratique
dans l'industrie ou l'administration.
Entrée immédiate ou à convenir.
Les offres manuscrites avec curriculum
vitae , photographie et prétentions de
traitement sont à adresser au secré-
taire général des Délégations réunies ,
34, rue de Morat , à Bienne.

Magasin de confection de la place
cherche

vendeuse
à la demi-journée

pour tous les après-midi (le samedi
toute la journée) . Place stable.
Salaire Fr. 400 par mois.
Adresser offres écrites à S. X. 2936
au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche pour le 15 septembre :

une institutrice de 2me année
une institutrice maternelle

toutes deux dévouées aux enfants et de
grande expérience pédagogique, sporti-
ves si possible, dans institut à la mon-
tagne.
Faire offres sous chiffres S. A. 5956 B.
aux Annonces Suisses S.A. ASSA, Berne.

p 
*

Nous cherchons M

\ mécaniciens de précision i
lj pour l'exécution de travaux de con- S*

trôle intermédiaires, et Pi
mécaniciens-électriciens 1

':| connaissant les schémas, le câblage !?j
et ayant de la pratique dans la fine Ë

£ mécanique.
*, Les candidats pouvant justifier de

 ̂

plusieurs 
années 

de 

pratique 

auront
la préférence.
Prière d'adresser offres écrites ou
se présenter à

FAVAG
SA

N E U C H A T E L

0
Famille de deux per-

sonnes cherche

JEUNE FILLE
pour aider au ménage.
Tél. 6 10 36 après 19 h.

c Bagatelle » cherche

garçon ou fille
d'office

B o n  salaire, chambre
avec tout confort. Tél.
5 82 52.

Ménagère
Couple âgé de 70 ans,

habitant une maison
moderne, cherche une
personne distinguée en-
tre 40 et 50 ans pour
l'entretien du ménage
et la cuisson des repas.
Selon désir , serait logée
et partagerait la vie de
famille. — Adresser of-
fres écrites à G. I. 2877
au bureau de la Feuille
d'avis.

La papeterie Reymond,
rue Salnt-Honoré 5, à
Neuchatel , cherche une

vendeuse
pour son département
d'articles pour la pein-
ture artistique . — Paire
offres, en Indiquan t l' ac-
tivité antérieure et l'âge.

On cherche pour en-
trée Immédiate

jeune garçon
comme porteur. Libre le
dimanche. — Faire of-
fres à M. Francis Mon-
ney, boulangerie-pâtisse-
rie, 21, rue de la Ronde,
la Chaux-de-Fonds. Tél.
(039) 2 27 74.

On cherche une
sommelière

pour le 1er Juillet. Res-
taurant de la Poste , Pe-
seux, tél. 8 40 40.

Bureau de la ville
(centre) engage

employée
de bureau

possédant bonne mé-
moire, connaissant la
dactylo (pas la sténo).
A la rigueur, on forme-
rait personne pour ce
poste. Offres en Indi-
quant âge, formation,
etc., sous chiffres E. J.
2922 au bureau de la
Feuille d'avis.

L'entreprise «CARBINA»
Henri Blnaghl, Genève,

engage

carreleurs
pour longue durée, sa-
laire Intéressant. Ecrire
11, rue Céard. ou télé-
phoner au (022) 25 62 24
(bureaux) ou (022)
34 05 60 (heures des re-
pas).

On cherche

JEUNE FILLE
pour garder deux en-
fants de 1 et 3 ans ;
nourrie , logée, blanchie ,
1 Jour de congé par se-
maine. Salaire : 100 fr.
Entrée à convenir. Hô-
tel du Lac, Auvernier ,
tél. 8 21 94.



UN PEU D' HISTOIRE ,
VOULEZ-VOUS ?
Vous vous souvenez sans doute qu 'un
beau jour du X l I Ime  siècle , Marco Polo
se mit en tête de relier Venise à la
Chine en empruntant , par ce qu 'on
appelait alors « la route de la soie »,
le territoire de l 'A fg hanistan et le haut
p lateau du Pamir. Cette route , relati-
vement f ré quentée au cours du moyen
âge , f u t  totalement abandonnée lorsque
Vasco de Gama trouva une nouvelle
voie en doublant le cap de Bonne-
Espérance.
Toute fo is , un couple d'Américains : M,
et Mme Shor , ont voulu refaire , il y a
quel ques années , le voyage de Marco

Le yogourt , en-
core liquide , mais
odorant , est coulé
dans les gobelets.

>

Polo. Les observations tirées de cette
p éré grination ont été condensées par
Mme Jean Bowie Shor dans un livre
édité en 1956 , intitulé « Après vous ,
Marco Polo », et qui foisonne de ren-
sei gnements extrêmement intéressants.
Jean Bowie Shor y donne , par exem-
ple , une descri ption détaillée de ces
rég ions situées à environ 4000 mètres
d'altitude, totalement coup ées de toute
civilisation et où les distances s'in-
di quent encore en journées de cheval,
puis de yak. Le mode de vie y est de-
meuré inchangé depuis le X l I Ime  siè-
cle . Les cartes actuelles portent , à leur
sujet , la mention « rég ions inexp lo-
rées ». Or, après avoir rencontré des
Wakhais, aryens aux yeux bleus , le
coup le américain pu t approcher les
Khirg i:, nomades vivant sous tente et
appartenant à la magnifi que race
yourte.  Les hommes y sont de très
haute stature (1 m. environ), et les
f e m m e s  assez jolies. Il est assez curieux
de constater que ces peup lades se nour-
rissent essentiellemen t de produits lac-
tés : yogourts , thé an beurre et d'une
sorte de fromage : le « karout », fa i t
arec des résidus de yogour t roulés en
boules el sèches au soleil . Vu l'altitude ,
les légumes ne semblent guère exister ;
on y mange du pain durant deux mois
environ , et de la viande uniquement
les jours de f ê t e .
Le yogourt , fabr i qué à l'aide d' un
ferment  lacté nommé « mast », f u t  pro-

Solidement installés dans leurs
cadres métalliques , les gobelets
p r e n n e n t  le  c h e m i n  des

thermostats.

bablement apporté dans les Balkans , et
plus spécialement en Bul garie , au
temps de la route de la soie. Le
« mast » devint , pour les Bul gares : le
« maya » .
N' est-ce pas Gayelord Hanser lui-même
qui , en recommandant la consommation
du yogourt dans son livre « Vivez
jeune , vivez long temps », relève ces
fa i t s  assez troublants : « En Bulgarie ,
où le yaourt (lisez yogourt) fai t  partie
de tous les repas , alors qu 'à d' autres
points de vue la nourriture est loin
d'être remarquable , la durée de l' exis-
tence est nettement p lus longue que
dans n'importe quel autre nays du
g lobe ; les Bul gares ont la réputation
de conserver leur vigueur , leurs forces
viriles et , d' une façon  générale , leur
jeunesse jusqu 'à un âge extrêmement
avancé. »
... Ce que confirm e d' ailleurs le Petit
Larousse en donnan t du yogourt la
dé f in i t ion  suivant e : « Lail caillé par le
fe rmen t  lacti que , mets national des
montagnards bul gares — On préte nd
que les montagnards bul gares tiraient
leur longévité de la consommation du
yogourt et que les f i l les  du Caucase lui
devaient leur beauté légendaire. »
Quand on vous disait que les réfé-
rences ne manquent pas... !

8000 litres de lait complet à l'aube
...40000 yogourts crémeux à midi !

Eh oui ! je me suis levé tôt matin (une fols n'est pas coutume !) pour assister à cette métamorphose-tour de force,
qui recommence tous les jours que le Bon Dieu fait dans la semaine.

Et je ne m'en plains pas ! Car il y a toute une poésie, à découvrir la vil le au moment où les citoyens normaux ,
comme vous et moi , referment avec volupté un œil trop tôt entrouvert par le chant du coq et des premiers oiseaux.
... 5 h. ! Personne dans les rues ! Pas de trams, ni de bruit ! Pas de chapeau à soulever tous les cinquante mètres ! Juste,
par-ci par-là , un honnête cheval de campagne qui fait le tour des pr imeurs , un laitier qui entrechoque ses « boilles »,
quelques ouvriers rejoignan t leur « première équipe », le boulanger qui parfume l'air du petit matin... et vous donnerait
vite l'idée d'un petit café-crème-croissants . Mais les bistrots sont comme les hommes : ils ne reprennent leurs sens qu 'à
l'heure où il y a quelque chose à faire.

La ville , indifférente au lever de l'aurore , est comme endormie. Et pourtant , j'ai rendez-vous... un rendez-vous tout
ce qu 'il y a de plus honnête avec de braves gens qui , à force de bondir à l'appel d'une sonnerie incongrue , finissent
par oublier le sens d'une « grasse matinée ».

5 H. 30 :
LE LAIT COULE À FLOTS !
Je ne suis pas le seul à m'être levé
tôt ; allez donc jeter un coup d'oeil
dans les gares , dans les hôtels , dans
les usines où les fours n 'ont pas le
droit de dormir sous peine d'interrom-
pre toute la chaîne des machines ! Je
crois bien que, sans cette forme de
solidarité-là , il y a belle lurette que
la planète aurait cessé de tourner...
Mais , me voici parven u avec M. Droz
le photographe (il a fait un effort , lui
aussi !), à la porte d'une fabrique bien
proprette , posée face au lac dans la
banlieue de Lausanne. C'est là que,
pour vous, nous avons suivi la pas-
sionnante série d'opérations qui, dans
l'espace d'une demi-journée , vous
change le bon lait de la vache en une
crème onctueuse dont on a fait , grâce
aux progrès de la production moderne ,
mieux qu'un aliment de bonne santé :
une « gourmandise > après laquelle
courent les gosses.
Et ça, c'est déjà un premier miracle :
ce yogourt, qui a pri s le relais du lait
caillé acide au temps où nous portions
encore la petite culotte, avec toute sa
saveur, sa fraîcheur et sa consistance
parfaite. Au point que, si l'on vous
fai sait déguster à l'aveuglette un yo-
gourt à la vanille et une crème du
même nom, vous risqueriez bien de
devoir donner votre langue au chat.

On travaille en équipe I

Mais , cette « gourmandise > , je suis
prêt à parier que vous ne savez pas
au juste comment elle se prépare.
J'avais moi-même, â ce sujet , toutes
sortes d'idées fausses et préconçues,
qui sont maintenant détruites.
D'abord , pour fabriquer le yogourt ,
on va chercher à la bonne source un
lait entier de la meilleure qualité, bien
crémeux, et qui n 'a rien perdu de sa
richesse depuis le moment de la traite.
Pas de doute de ce côté, puisque le
Conseil fédéral lui-même s'en est mêlé ,
afin que les garanties voulues d'hy-
giène et de qualité soient en tout
temps respectées. ,
Or donc ce sont 800O litres de ce
breuvage qui, dans la belle saison , ar-
rivent chaqu e matin en boilles devant
le quai de déchargement de la fabrique.
8000 litres , imaginez un peu ce que
cela donne : un troupeau d'environ 400
bonnes vaches laitières... de quoi ton-
dre un alpage de coquette surface ! Il
en ressortira , quelques heures plus
tard , 40.000 yogourts « FERMIÈRE »
qui , posés les uns sur les autres ,
donnera ien t  une tour haute d'environ
3000 mètres... as-
sez , et de loin ,
pour fa i re  rêver
toutes les tours
Eiffel du monde!
Vous pensez bien
qu 'il ne faut  pas
met t re  deux pieds
dans un soulier
pour accomplir
celte performance
en si peu de temps.
Rien d 'é tonnant
donc si, un petit
quart  d'heure
après l'arrivée du
camion , les 200
b o i l l e s , empoi-
gnées par deux solides gars propres
comme ri e-s inf i rmier s  dans leur longue
blouse blanch e, ont disparu dans un
gran d entonnoir qui semble fa i t  pou r
avoir toujours soif. De là , le l iquide
s'en va prendre une position d' a t t en t e
dans un vo lumineux  tank à lait , don t
les parois sont aussi br i l lan tes  qu 'un
miroir  à la f in  de la Semaine zuricoise
de la propreté. Le lai t  conservé à sa
temp éra ture  de livraison (2°), y est
brassé pa.r une hélice , qui empêche la
crème de monter à la surface et garde
le lait  absolument homogène. Car il
faut  bien , si l'on veut rester honnête
jusque dans les moindres détai ls ,  of f r i r
une  qualité égale du premier au dernier
gobelet.

Le comportement
du lait , au cours
des phases pré-
p a r a t o i r e s , est
sé r i  e u s e m  en t

eon  t r ô l é .

Où le lait devient vivant avant de s'engourdir
Nous voilà arrivés au « grand virage »,
celui où le lait  va devenir vivant et
gagner toutes ses qualités.
Je pense que , comme moi , vous étiez
loin de vou s imaginer que l'on ense-
mence le lait ! Et pou rtant , c'est une
histoire qui date de bien quelques siè-
cles, puisque les inspirateurs de la mé-
thod e semblent avoir été des nomades
découverts par Marco Polo , au XlIIme
siècle, sur le plateau du Haut-Pamir.
Quoi qu'il en soit, l'Institut Pasteur ,
à Paris , s'est intéressé à la chose et
fourni t  direct ement à « La Fermière »,
depuis plus de Vingt ans , les ferments
lactiques purs et frais sans lesquels on
ne saurait concevoir une quelconque
fabrication du yogourt. Ces ferments,
qui activent la réaction du lait et cons-
tituent à la fois les meilleurs adjuvants
d'une saine digestion , sont ajoutés au
lait , dans des bassins de coulage, en
même temps que le sucre et les arômes.
Mais entendons-nous bien : il n 'y a
toujours rien d'artificiel. Depuis qu 'elle
a , la première, lancé les yogourts aux
fruits , « La Fermière » est restée fré-
nétiquement accrochée à un principe
absolu : pas d'essence, mais rien que
d'honnêtes pulpes, additionnées de dis-
t i l lais  de fruit s les plus savoureux ,
choisis et triés sur le volet. Mélangé et
brassé , le yogourt est encore à l'état
liquide au moment de sa distribution
dans les gobelets , entassés en piles
énormes dans d'étincelants cadres mé-
tal l iques.  Une coû teuse à pédale , rem-
plissant 25 gobelets à la fois , qui de
yogourt nature, qui die yogourt à la
vanille , aux abricots , aux fraises, aux
framboises , à la poire William , au mok a
ou au citron , travaille sans heurts ,
comme si elle sentait que , pour bien
faire les choses, il ne faut pas de brus-
queries. Ce qui ne veut pas dire qu'elle
croise les bras pou r autant : diable ,
pour sortir 40.000 gobelets par jou r, il
ne faut  tout de même pas y aller de
main  morte !
D'autant  moins que te circuit est loin
d'être fermé ! A peine emprisonné dans
son enveloppe de carton vi tr i f ié , 1e
yogou rt est mis à couver dans des ther-
mostats réglés à 45° (vous voyez que
l'on a de la constance dans les tempé-
ratures  !). Les ferments ont besoin de
cette tiédeu r idéale pour se développer
et produire une coagulation naturel le
de la caséine du lait. Combien de temps
1e yogourt reste-t-il dans oe climat ?
Un peu plus , ou un peu moins de deux
heures , s u i v a n t  les cas. Il faut , en effet ,
tenir compte des conditions ambiantes

dans lesquelles le lait a fai t son voyage :
la température de l'étable , tes variati ons
de température extérieures , les change-
ments de temps sont autant  de facteurs
qui accélèrent ou retardent sa matu-
rité ; la chaleur, par exemple, et tes
orages favorisen t cette dernière dans
une mesure souvent assez importante.
Il ne reste donc plus au ch ef de fabri-
cation , M. Ischi , qu 'à ouvrir l'œil du
maî t re  pour contrôler révolution du
yogourt et l'extraire des thermostats
au moment X . De là , les gobelets passent
rapidement dans des chambres frigori-
fiques , dont la température est fixée
d'une manière constante à 2° au-dessus
de zéro. Cette réfrigération ra.pide a
pour effet d'arrêter à point nommé l'évo-
lution des ferments et d'éviter que te
yogourt ne prenne de T'acidité. Après
environ six heures de ce régime frigo-
r if iant  (je vous assure qu 'au bout d'un
quart d'heure , j'étais content , pou r ne
pas dire plus, de me retrouver dans
une ambiance plus voisine de mes
36,5° ! Les gobelets reprennent leur
route. Les voici , tout frais , devant une
rangée de jeunes femmes, qui se dé-
pêchent de leur donner un couvre-
chef étanche, non sans vérifier une
dernière fois que la ma rchandise a
bonne mine et ne présente aucun défaut.
Les couvercles, munis d'une tirette d'ou-
verture , son t posés à la main , par sim-
ple pression .
Et puis , départ immédiat sur des espè-
ces de luges, elle-mêmes juchées sur

des voitures à rou lettes , vers l'emhal-
lage et l'expédition où l'on ne chôme
pas, je vous le promets !
Je dois avoue r, à la suite de cette vi-
site , avoir été frappé par un contraste
qui n 'échapperait pas aux yeux les
moins avertis. D'un côté, il y a le
rythme relativemen t tranquill e de la
fabrication , par respect du travail bien
fait et d' une qualité que l'on veut tou-
jours égale , même lors des jours de
pointe du printemps et de l'été. Et pui s,
plus loi n , à la f in de la chaîne , cette
espèce de lutte contre le temps qui veut
que les yogourts soient livré s, quelques
heures après leur départ de la fabriq ue ,
dans les magasins de Zurich , ou aux
premières heures dn lendemain mat in
à Lugano pour refaire les forces des
amateurs de camping. Alors , vous com-
prenez , il s'agit  de ne pas manquer 1e
vagon frigorifique en gare de Lausanne.
Car le train a ses horaires , comme le
gourmand a ses heures !

J. DTJFEY.

L ' INSTITUT P A S T E U R
AU SERVICE D'UNE

ALIMENTATION SAINE
Ne à Kharkov en 1815, le savant
russe Metchnikov enseigna la zoolo-
gie et la biologie à Odessa , tout en
accomplissant de nombreux voyages.
Nommé par la suite sous-directeur
de l 'Institut Pasteur à Paris, il se
lança dans diverses études et recher-
cha avec passion les causes du vieil-
lissement dû aux toxines. Ses re-
cherches l'amenèrent à découvrir  la
« Phagocitose » et les « Phagocytes »,
qui  ne sont pas autre chose que des
cellules ayant  pour fonction de dé-
truire , par digestion intra-cellulaire ,
les globules rouges usés et d'ingérer
les sécrétions produites par les bac-
téries . Metchnikov ne tarda pas à
découvrir que le yogourt , en accom-
plissant le même trava il , pouvai t
rendre de précieux services à l 'hu-
manité.  Il f i t  donc connaître  cet ali-
ment  en Europe avant de mourir  à
Paris en 1916, non sans avoir reçu
le prix Nobel huit  ans plus tôt .
L'Institut Pasteur a continu é son
œuvre en chargeant son service des
fermentations de préparer un fer-
ment pur sous la forme d'une «cul -
ture en symbiose des deux micro-
organismes essentiels du yogourt :
le Lactobacillus bulgari cus et le
Streptococcus thermophilus , réalisée
à partir de cultures pures dans du
lait stérilisé, selon la méthode bac-
tériologiqu e la plus rigoureuse ».
C'est avec ce ferment - là , arrivant
en droite ligne de Paris , que sont
ensemencés les yogourts « La Fer-
mière ».

DES LABORATOIRES SANS CORNUES...
C'est peut-être le moment de dire ici ,
avant de pénétrer au cœur du mystère ,
que les yogourts « Fermière » furent
parmi les premiers à être fabriques
industriellement en Suisse. II y a 25
ans déjà , M. F.-A. Raechler , l' actuel di-
recteur, en sorta it tranquillement 25
pièces par jour, comme collaborateur
de son père. Un premier magasin « La
Fermière » fut  ouvert à Lausanne en
1934, bientôt suivi de hu i t  autres.  Puis
le marché s'étendit à toute  la Suisse ,
jusqu 'au fin fon d du Tessin , nécessitant ,
en 1954, la création d'une organisat ion
de vente spéciale : « Produits Lait iers ,
Laïusann e S. A. » Un an plus tard ,  la
société décidait  de construire , à Mallcy-
Renens, une fabrique moderne , qui en
est maintenant  à sa cinquième année
d'activité. C'est dire que l' on y dispose
des installations les plus modernes et
de conditions de t rava i l  rationnelles,
basées sur les plus sévères exigences
d'hygièn e et de propreté.
Effectivemen t , on ne peut s'empêcher
de penser à des laboratoires , tout au
long de la visi te ;. mais  cela un ique-
ment à cause de la net te té  des locaux.
Car rien , dans ces lieux , ne laisse en-
tendre que l'on veuille , sous une forme
quelconque , donner un coup de main
à la nature. La chimie n 'a rien à voir

avec les yogourts , comme nous Talions
voir...
Après être resté dans son tank le
temps nécessaire pour qu 'on s'occupe
de lui , le lait commence sa ronde de
transformation. Le voioi tout d'abord
conduit dans un circuit en forme de
radiateur à lamell es, appel é pasteuri-
sateu r , où il est porté à la température
de 95°, sans être bouilli. Puis il passe
dans un homogénéisateur , qui a pour
but  de dilater et de coller ensemble les
molécules du lait , afin d'éviter que
l'eau ne remonte à la surface du futu r
yogourt .
Je me trouve m a i n t e n a n t  devant  deux
cuves en forme de chaudières sous
vide , d'une capacité rie 300 l i t res  cha-
cune. Là réside un des secrets qui ont
fa i t  la renommée des yogourts « Fer-
m i è r e » :  en ramenant la température
de 95° à 45", on ;p,ro',voque une évapo-
ration qui reti re au fa i t  le 10% rie son
eau . C'est ce qu'on appelle la déshy-
dra ta t ion .  Résul ta t  : un lai t  plus gras ,
plus crémeux , plus consis tant , mais  qui
n 'a rien perd u rie son pouvoir désalté-
rant . On profi te  d' ai l leurs de cette opé-
ra t ion  pour débarrasser la mat ière  pre-
mière rie ses dernières impuretés et
pour en aff iner  le goût , par une der-
nière désoriorisation.

La pose des couvercles se complète d'un dernier contrôle de qualité
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frai f f c  AS IN O j  S
A proximité Immédiate
de Nyon et de Genève

TOUS LES JEUX
Soirée dansante à 21 h. 30

Matinée le dimanche - Attractions
Samedi 11 Juin en «nln5*Dimanche 12 Juin en matinée

et en soirée
La vedette du tour de chant •

et de l'opérette
Guy REVALDY

La Jolie danseuse nus
Dominique MITCHELL

Du 25 Juin au 8 Juillet : Festival de
musique de chambre de Divonne-les-
BalnB . avec les Marionnettes de Salzbourg,

les meilleurs orchestres et solistes
Internationaux

Un seul film pour la lumière du Jour
et la lumière artificielle

J L
Que vous photographiez à la lumière
du jour ou à la lumière artificielle,
vous obtiendrez toujours, avec le
même film négatif Telcolor ,
de splendides photos d'une fidélité
de couleurs remarquable.

C'est si simple avec Telcolor
Films inversibles et
¦films négatifs en couleurs
de la Maison Tellko S.A., Fribourg

TBlanlnr

^TfJB^̂J Comme on choisit ses amïs,

V^ÎT 
on

choisil CARDiNAL
^wj) Que vous la préfériez blonde, brune , spéciale ou forte, j Vf/V -̂TN
\ '  la bière du CARDINAL reste toujours fidèle à elle-même. lâB  ̂\ \  5». • 1

^̂  - ̂  ̂ iServie bien fraîche, mais non glacée, elle s'entendra 7 •̂ 5' r %" »
.̂ r I à rester,votre amie, Jf >i/ T>i • »//V

f il 1 CARDINAL Mv  ̂hW- 
f/ f

Brasserie du Cardinal S.A., Fribourg ^T — g > lî firX* >u
Tous renseignements auprès de nos dépits de Genève, Nyon, Lausanne, Payerne, Yverdon, St-Aubtn, Neuchatel, Les Verrières, Romont
Châtel-St-Denia, Montheyv Martigny, Salvan, Sion, Sierre, Brigue, Zormatt , B.crno, Adelboden, Bionno, Lyas, Schwarzenbourg

Une balade en pleine nature,
avec une pause, çà et là,
& la lisière d'un bois...
Le rêve monte alors, comme
une présence amie, dans la fumée
du Batavia.
Vous vous sentez libre, détendu 1
Cet exquis mélange hollandais ,
si doux et aromatique,
est une création

et se vend dans les nouvelles blagues étanches.
Elégantes et pratiques - elles sont plates -
celles-ci conservent au tabac toute sa fraîcheur.

40 g / 75 ct^SaÇ^A/

La montée des troupeaux

«|A première lemaine de juin ,
M c'est dans notre Jura l'èpo-

M que de la montée des trou-
er^"'' peaux. L'un après l'autre,

quelquefois simultanément
pour plusieurs d'entre eux, lea vastes
chalets clos depuis l'automne rouvri-
ront leurs portes et bientôt, de tous
côtés, s'entendra le bruit des son-
nailles joyeuses.

La montée, aujourd'hui, passe quasi
Inaperçue. A peine parfois au matin
remarque-t-on sur la route les quel-
ques' génisses d'un propriétaire qui
conduit là-haut son propre bétail.
Membre probable d'un syndicat de
la contrée, ledit propriétaire s'en va,
à la date convenue, confier ses bêtes
à la garde du berger attitré. Pour
se rendre au pâturage, le trajet n 'est
pas très long : deux ou trois heures
Se marche, dont la plus grande partie
sur les chemins peu fréquentés de la
montagne, suffisent généralement
pour atteindre le but du voyage. Mais
les pâtures jurassiennes, en plus des
bestiaux du voisinage, reçoivent
aussi pas mal de troupeaux prove-
nant de contrées plus lointa ines. Ils
arrivent du Seeland, de la vallée de
la Broyé ou du Gros-de-Vaud et cir-
culen t en bandes dépassant souvent
la cinquantain e. Pour celles-là, on
n 'oserait plus aujourd'hui se hasarder
au voyage pédestre : l'inten sité de la
circulation sur les routes importantes
ne le permettrait guère. Il faut donc
avoir recours soit au chemin de fer
qui conduit le chargemen t à la sta-
tion la plus rapprochée du lieu de
sa destination, soit au camion auto-
mobile qui livre à domicile. C'est
ainsi qu 'on peut voir parfois , dan s
l'une ou l'autre de nos localités du
Vignoble , passer la file des lourdes
voitures du haut desquelles mesda-
mes, ou plutôt mesdemoiselles les
passagères, vous regardent d'un œil
mi-curieux, mi-apeuré. Celles-là ar-
riveront sur place sans fat i gue ex-
cessive et seront heureuses de gam-
bader un peu pour se dégourdir les
jambes.

Quand on allait à pied
Au temps déjà lointain où l'on igno-

rait le moteur et la circulation in-
tense, où la rareté de l'argent et les
gains modiques obligeaient la plu-
part des gen s à une stricte écono-
mie , il n 'était pas question de mé-
nagements ni d'égards. De quelque
endroit qu 'ils viennent , troupeaux et
conducteurs faisaient la course à
pied.

Le trajet , parfois , était long. Des
troupeaux estivant dan s les nom-
breu x et vastes pâturages du Creux-
du-Van se formaient à Ependes , Cha-
vornay ou Essentines. On passait en
bateau les bêtes provenant d'Esta-
vayer qu 'on débarquait à Chez-le-
Bart. Celles-là, après deux ou trois
heures de montée , se trouvaien t à
domicile ; les autres avaient moins
de chance , la plupart devant accom-
plir vingt-cinq à trente kilomètres,
sinon davan tage , avant de retrouver
le repos d'une étable. C'est ainsi que,
pendant une longue série d'année*,
le propriétaire et tenancier du pâtu-
rage « la Rougemonne », sis au Creux-

AU TEMPS D ' AU T R E F O I S

du-Van , à proximité de la cabane
Perrenoud du Club alpin , hébergeait
du bétail provenant du district fri-
bourgeois du Lac. Le troupeau se
formait à Chiètres où le berger s'en
allait le chercher.

La carte routière indique de Neu-
chatel à Chiètres 24 kilomètres ; il
y en a 17 de Neuchatel à Gorgier
et une bonne dizaine de Gorgier à
la Rougemonne. Au total donc, cin-
quante kilomètres, trajet plus qu'ho-
norable pour une journée. Une telle
distance à parcourir avec un trou-
peau de jeunes bêtes, dont pour la
plupart c'était la première sortie sé-
rieuse et qu 'il fallait conduire à bon
port , n 'était certes pas une sinécure,
et il fallait pour s'y lancer pas mal
de courage et une bonne dose de
philosophie. M. Fritz Noyer, le pro-
priétaire du pâturage dont il assu -
rai t  la garde , ne manquait ni de
l'une ni de l'autre de ces qualités.
Il dirigeait lui-même la colonne , avec
l'assistance de quelques-uns des mem-
bres de sa nombreuse famille. On
partait  de Ch iètres le soir , à la fraî-
cheur, et l'on marchait toute la nuit ,
de façon à être bien avancé au mo-
ment où la chaleur du jour se ferait
à nouveau sentir.

Voyager sur les routes, à l'époque,
ne présentait guère de difficulté. Dès
la nuit tombée, on n 'y rencontrait
quasiment plus personne , et les véhi-
cules y étaien t si rares que c'était
presque un événement d'en voir pas-
ser un. La traversée même de Neu-
chatel, où n 'existaient encore ni ci-
ném a ni aucune sorte de lieu de
rendez-vous nocturne, ne présen tait

aucune cause d'aventure possible.
Les seules complications à craindre
provenaient du troupeau lui-même,
en raison de l'aptitude à la marche
de ses éléments. En général , les gé-
nisses de deux ans et plus, dont un
certain nombre avaien t une fois déjà
parcouru le trajet , se comportaient
fort bien et marchaient allègrement,
se souvenant peut-être de leur an-
cienne villégiature. C'était plus dif-
ficile et plus pénible pour les gé-
nissons débutants de l'alpage qu'un
en traînement de quelques jours dans
une pâture voisine de leur étable
n 'avait pu qu'imparfaitement aguer-
rir.

Ces jeunettes , rapides au départ,
pleines d'allant avec des envols et
des sursauts qu'il fallait réprimer,
sentaient assez rapidem ent la lassi-
tude. A mi-chemin , elles montraient
quelqu e peine à suivre leu rs aînées ;
il fallait de temps à autre s'arrêter,
les laisser se reprendre et cueillir
au bord du chemin quelques bou-
chées d'herbe fraîche.' Vers la fin
du parcours, alors que la montée se
faisait plus raide et que le soleil
revenu commençait à taper ferme,
l'avance devenait pénible ; quelques
bêtes harassées se couchaient, mal-
gré la menace du bâton. Et pour-
tant , avec de la patience, la colonne
au compl et finissait  par atteindre le
but : la bonne étable fraîche , le re-
pos ; et puis, pendant quatre mois,
le riche pâturage, l'herbe humide de
rosée, les gambades et les courses
folles qui fortifien t les muscles à tel
point que le voyage du retour ne
sera plus qu'une distraction .

Le * alpage* du Crettx-du-Van
De la Dôle au Randen , on peut

parcourir le Jura suisse. Partou t ou
presqu e partout sur ses sommets on
trouve des pâtures qui reçoivent en
été de très nombreux troupeaux. De
ces sommets pourtant, il n 'en est
aucun qui , pour l'étendue et la va-
riété de ses région s herbeuses, puisse
soutenir avec le Creux-du-Van une
comparaison quelconque. Les plus
importan ts d'entre eux , le Chasse-
ron , le Chassera i, ne sont guère que
des massifs pointus , couverts d'herbe
comme les pentes qui conduisent au
sommet. La pointe passée, il n 'y a
plus qu 'à descendre . Le Creux-du-
Van , c'est toute une étendue. Du Pré
aux Favre à la Combe de l'Envers,
du Crêt de la Ch a ill e au Crêt de
Mouron, les pâturages se suivent
parmi les collines et les combes om-
bragées ; les uns adjacents , les autres
séparés par des prés qui , chaque été ,
se fauch ent et donnen t un foin abon-
dant , depuis qu 'on s'est avisé d'y
répandre de l'engrais. De la Grand-
Vy aux Rochats sur Provence, pen-
dant une bonne heure et demie d*
march e, on peut passer d'une à l'au-
tre pâture , soit en suivant les che-
mins tracés, soit en coupant au droit ,
de l'une à l'autre crête à travers les
combes et les rideaux d'arbres.

Actuellement, la presque totalité
des alpages du Creux-du-Van sont
réservés au jeune bétail. Plusieurs
sont amodiés à des syndicats d'éle-
vage qui ne reçoivent guère que des
génisses appa rt enant à leurs adhé-
rents. Les quelques vaches qu 'on
aperçoit dans les pâtures sont sou -
vent la propriété du berger , auquel
elles fournissent le lait indispensa-
ble au ménage. Ces spécimens mis
à part , les vaches son t rares dans
les pâturages du Creux-du-Van. De-
puis pas mal d'années , on n 'y fa i t
plus ou presque plus de fromage et
tes vastes chaudières qu'on voit en-
core dans les cuisines de certains
chalets n 'y sont restées que comme
souvenirs.

Jadis, eVst-à-dire avant la guerre
de 1914, on fromageait en maints
endroits. Tout au long de la mon-
tagne, les fromagers officiaient , fa-
briquant un excellent et très authen-
tique fromage du Jura. Journelle-
ment on en faisait à la Grand-Vy, au
Soliat, aux grandes et aux petites
Fauconnières , à la .Toux et à d'au-
tTes c montagnes > du territoire de
Provence.

A côté du fromage, produits acces-
soires de la laiteri e, le beu rre par-
fumé qu'on emportait le dimanche

serré entre deux larges feuilles de
gentiane et les « tommes > ou « che-
vrotains » qu 'on mangeait sur place
aux « dix heures » avec du pain cuit
sur la pierre , et qu 'on arrosait d'un
verre de ce blanc auquel l'altitude
convient si bien. Puis le « seré », ré-
sidu du fromage, que les paysans du
bas ne manquaient pas de se pro-
curer pour leur usage familial.

La production fromagère était dans
l'ensemble assez importante ; lors-
que , le 1er août 1911, un incendie
détruisit  l'ancien chalet de la Grand-
Vy, les sauveteurs réussirent à sortir
de la cave non ante-six pièces d'une
cinquantaine de kilos ; le 1er août ,
c'est-à-dire peu après le mil ieu de la
saison. La qualité aussi y était , puis-
qu 'en 190fi , à l'exposition de Milan
où l'on présenta des fromages suisses ,
le lot de gruyère qui reçut le pre-
mier prix provenait des Grandes-
Fauoonnières, dont le fromager
n 'était pas peu fier du succès obtenu.
Le lait , à l'époque, abondait  au
Creux-du-Van ; qui aurait pu se dou-
ter que, cinq ou six décennies plus
tard , on aurait parfois pein e à s'en
procurer de quoi blanchir un peu
son Nescafé ?
« La montée des « f r u i t i e r s  »

détraque le temps »
C est presque un adage courant

dans le monde des bergers. Le fait
est que rares son t les années où la
première semaine de l'alpée se trou ve
être favorisée par la météorologie.
Orages, averses et brouillard accom-
pagnés de froid sont assez souvent
le cadeau de bienvenue offer t  par
la montagne à ses nouveaux hôtes.
Les bêtes , lâchées dans le pâturage,
frissonnent sous les averses, se pres-
sen t autour des bosqu ets où elles
cherchent à s'abr i ter  ou s'en revien-
nent  meugler tristement à la porte
de l'étable.

U arrive parfois que la neige se
mette de la partie. Durant  la nu i t
du 17 au 18 juin 1922, elle tomba à
flocons pressés comme en plein hiver.
Au matin du 18, une couche d' au
moins vingt centimètres recouvrait
tous les pâturages du Creux-du-Van,
Le bétail , monté depuis une ou deux
semaines, était bloqué dans les éta-
bles et criai t  famine .  Bien rares
étaient alors les bergers prévoyants
qui avaient  à disposition une réserve
de fourrage sec. La plupar t  d' entre
eux , complètement dépourvus , de-
mandèren t du secours aux villages
les plus proches. Chacu n f i t  son pos-
sible , mais les chemins étaient mau-
vais. Six chevaux étaien t attelés de-

vant le petit char de foin que nous
vîmes arriver devant le chalet de la
Baronne. Un petit char ; juste pour
un repas aussitôt distribué et bien
vite avalé par les quelque soixante
à septante bêtes.

Que faire ? De nombreux paysans
étaient montés, prêts à redescefidre
leur bétail. En discutant , on prenait
les « dix heures ».

Tout à coup, le soleil se leva, un
soleil éclatant et chaud dans un ciel
redevenu bleu. La neige, rapidement,
se mit à fondre. A midi , des taches
verdâtres se marquaient sur les crê-
tes et s'agrandissaient peu à peu.
Deux heures après , la moitié du pâ-
turage était libéré e de la neige et le
berger fit sortir le troupeau .

Pour se gorger d'herbe froide et
mouillée, les bêtes ne se firent pas
prier. Ce fut un tel régal qu'une pur-
gation quasi générale s'ensuivit, heu-
reusement sans conséquences tragi-
ques, mais qui causa tout de même
une certaine inquiétude aux pro-
priétaires des gourmandes, ains i que
pas mal de travail supplémentaire
aux bergers.

Il est à noter que c'est , sauf erreur,
ce retoxir inusité de l'hiver qui fut
à la base de l'ordonnance actuel l e-
ment en vigueur , en application de
laquelle les tenancier s d'un alpage
sont tenus de rentrer sur place une
réserve dé! fourrage sec suffisante
pour faire face à un éventuel revers.

Trente-huit ans ont passé, et le
fait ne s'est pas reproduit. Mais
main tes  fois durant cette période la
montée des troupeaux a semblé avoir
donné le signal d'ouverture des
écluses célestes.

Souhaitons que 1960 ne les ouvri
pas trop grandes et ne tarde pas trop
à les refermer I

8. 2.
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E M E A  I M ^ ^É Ê ÛS  ^e nouveau moteur breveté avec distribution rotative

i" n rr r -ra-nA Çncvi-t Tr 1 fioot " ^^^ HfUlssll IH Vous aussi devez conna î t r e  ce scooter élégant , racé et. économique . L'agentîou ce. trrano. spon r r . i«»3.— 
Ŵ^ÊSê VESPA le plus proch e vous attend pour une  démonstration pra t ique , un essai ,y compris la roue de secours 

Rollaa SA Zurich ll^HEr ceci ')ien cntelul11 sans  engagement de vo t re  par t .

Neuchatel i Mm» O. Cordey, 9, place. Pury ; Avenches : L. Divorne ; Cernler : W. Schneider ; Colombier : O. Lauener ; Couvet : D. Grandjean ; Diesse : W. Bourquin j
la Chaux-de-Fonds : Garage Ch. Schlaeppi ; le Landeron i A. Kûbler ; le Locle : J. Inglin ; Saint-Aubin : P. Dessarzin.
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GRAND CHOIX DE VOITURES D'OCCASION
h

5 07 77 StliMSBlI 5 07 77
¦

Lfo s/mjo/e cot/p cie téléphone ou une Vis ite à notre magasin de vente, Place-d 'A rmes 3 (ancien garage Glatthard) et Vous serez renseigné
sans aucun engagement sur nos magnifiques voitures d 'occasion. Des prix imbattables. Facilités de paiement.

Rat 600 1956 Opel Olympia 1982 VW Deluxe. 1953 Mercedes 180 1955
Fiat 600 Toit ouvrant . . 1958 Opel Rekord 1956 VW Deluxe 1957 Alfa Romeo Giulietta . . 1960
Fiat 1100 1957 Opel Rekord 1958 VW Deluxe 1958 Alfa Romeo Giulietta 2 pi. 1957
Fiat 1100 T. V 1957 Opel Rekord 1959 VW Pick-up 1954 Anglia . . . .  1955 à 1958
Fiat 1400 1952 Opel Captain 1955 VW Pick-up 1953 Taunus 12 et 15 M . . . 1957
Fiat 1200 1959 Citroën 2 CV 1955 Renault 4 CV 1959 Consul . . . .  1952 à 1957
Simca Aronde 1956 Citroën 11 légère . . . .  1952 Renault Dauphine . . . 1958 Zéphyr . . . . . . .  1957
Simca Montlhéry . . . . 1959 Citroën DS 19 . . . . .  1958 Lloyd 1957 Zodiac 1957
Simca Coupé 1956 Austin A 30 1954 Vauxhall Cresta . . . .  1955 M. G. Sport 1957
Simca Châtelaine . . . . 1957 Austin A 70 1957 Lancia Appia 1956 Taunus 17 M 1958

et plusieurs véhicules de Fr. 300.- à Fr. 1000.-

GARAGE DES TROIS ROIS
J.-P. et M. Hutsbaumer

Vente Place-d'Armes 3 (ancien garage Glatthard) 1
^

1 S I S  
 ̂

LB JL T I
Service : Goutte-d'Or 78 (station Mobil Oil Monruz) 1̂ C W W Ï Ï M  A\ I E L

!

GARAGE MODERNE CARROSSERIE f
G.-H. ROSSETTI (038) 6 92 30 BOUDEVILLIERS

STOP !
FIAT 600 . . .  . 1957 PEUGEOT 203 . . 1949
FIAT 1100 luxe . . 1959 CITROËN . . . .  1947
FIAT 1900 G'Vue. . 1955 CITROËN DS . . . 1958
ANGLIA . . . . 1955 RENAULT 4 CV . . 1958
ANGLIA . . . .  1957 DAUPHINE . . 1959
ANGLIA . . . . 1958 VAUXHALL Cresta 1955
OPEL 1952 V W  1951
OPEL 1954 ZÉPHYR . . . .  1958
OPEL 1956 LLOYD 1956

i
AGENCE CANTONALE BORGWARD & HANSA

Î Hs^Mî UBSBSBnKBHiHBEMi^RBK ŜBH . v*i>:rKiSSR-lH(ipçjp<(%i?f^Ki5fl ŝsjJ|

« Fiat 1100 »
Magnifique voiture en

pariait état , modèle
1956-1987, SO.000 km.,
Fr. 3700.—. Vente pour
le compte d'un client.
— Garage Schlumarlnl ,
Yverdon. Tél. (024)
2 47 47. Ouvert le di-
manche.

BEAU CHOIX DB BELLES OCCASIONS

BERLINES 5 PLACES, 4 PORTES
TOIT OUVRANT — GARANTIES 3 MOIS

à partir de Fr. 5500
Demandes liste détaillée avec prix

EMftia «t cataloguée «Peugeot » sur demande à

J.-L SEGESSEMANN, Garage du Littoral
DÉBUT ROUTE DES FALAISES - PIERRE-A-MAZEL 51

Téléphone 5 99 91

A vendre

« Puch sport »
125 cmc. Prix a discuter.
Ulrich Nater , Cortalllod.
Fin 13.

Particulier vend

« Peugeot 203 »
belle occasion , à l'état
de neuf. Paiement comp-
tant. Pour voir la voi-
ture, s'adresser , de 19 h.
à 20 h. à M. Brach , Ti-
res 7, Corcelles (NE).

GARAGE «LE PHARE»
Carrefour : Vauseyon - Malllefer - leg Parcs

Réparations de véhicules de toutes marques
Lavage - Graissage - Dépannage

jour et nuit
poudrières 161, Bernard Chalgnat , tél . (038) 5 35 27

H. Ducrest , chef de garage Nos belles
occasions

Morris 1959 4 CV ; Mor-
fls 1957, 4 CV. ; Lloyd
1957, 4 CV. ; Fiat 1957,
600, décapotable ; Che-
vrolet 1953, 18 CV.
Occasions à bas prix

Fiat 1100 1952, 8 CV, Fr.
600.— ; , Citroën 1951,
10 CV., Fr. 1200.—.
Facilités de paiement.
Garage du Seyon

B. Waser. Bue du Seyon
34-38, Neuchatel .

Agence Morris, M.G.,
Wolseley.

A vendre , de partlcu-
""« VW » 1958
limousine Impeccabl e,
garantie sans accident ,
29.000 km., prix Intéres-
sant. Possibilité d'arran-
gements. Adresser offres
écrites à T. Y. 2937 au
bureau de la Feuille
d'avis .

Voiture»

« Lloyd 600 »
3 CV., 3 et 4 vitesses,
avec garanties de 3 mois.

« Borgward
1800 »

noire , 1953, très soignée.
Quelques motos et scoo-
ters, très avantageux.
Facilités de paiement. —
— Garage Frelburghaus,
Corcelles.

GARAGE HIRONDELLE
NEUCHATEL

PIERRE SENN 5 94 12 AGENCE VW

VUf I ¦¦ VA 6 CV. I960' blé"8. 600°
I fw LillAC kilomètres.
llllf I iiva 6 CV' 1958. limousine,
W II LIlAC 30.000 km.
l/ Uf I iivn 6 OT> 1954. b l e u e .
B ffl LUA C houssée, bon état.

VW Karmann coupé, 1959 , 42.000 km.
Opel Record LT 1953 verte bon
»•_„„___  «Taunus» , 5,5 CV, 1951.
r OUI gOSI moteur révisé.
y . 125 cm3, 1953, révisée ,
VeSp9 prix avantageux.

Facilités de paiement, échange
Essai sans engagement

« Vauxhall »
Limousine en très bon
état de marche, est à
vendre pour cause de
double emploi ; bas prix .
Tél. 8 14 61.

Voitures d 'occasion
VOLVO 122 S, 1960.
STUDEBAKER Champ ion , modèle 1955.
SIMCA ARONDE Elysée, modèle 1957.
FORD ZÉPHYR , modèle 1953.
VAUXHALL, modèle 1952.
1 MOTEUR de VW en parfait état.

Garage Henri Gerber
Agence VOLVO

Boudry Tél. 6 41 70

??????????????????????? ????????

? GARAG E MODERNE - CARROSSERIE %
J Tél. 6 92 30 - Boudevilliers ?

t STOP ! t
«^ FIAT 500 e. ? OPEL RECORD A

 ̂
FIAT 600 ? 

VW 
T

FIAT 1900 CV * FORD AÎVGLIA
RENAULT 4 CV ? CITROËN DS ?

? PEUGEOT 203 t OPEL OLYMPIA ?
? ?
 ̂

AGENCE CANTONALE «^
? BORGWARD et HANSA ?

A vendre , pour cause
de double emploi

MOTO
c JAWA » 250 cmc, roulé
30.000 km., très bon état.
Adresser offres écrites à
E. I. 2907 au bureau de
la Feuille d'avis.

Belles occasions S
Exposition permanente

Echange - Facilités de paiement-Essais l-i
Station Shell

Garage Schenker - Hauterive I
wmmWmwmmmmmÊamm\\mw\H MUIPBIW

A vendre

« Lloyd 600 »
modèle 1956, en parfait
état , 25.000 km. Prix à
discuter. Adresser offres
écrites h A. F. 2918 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre pour cause
de double emploi

«VW » 1954
noire toit ouvrant , en
bon état. — Tél. 6 78 42.

A vendre

auto 6 CV
modèle 1954, en bon état ,
1800 fr. Tél. 7 71 94.

A vendre

moto « Puch »
150 cmc Bon état, SUU
irancs. Tél. 5 72 65.

«VW » 1957
toit ouvrant, en b o n
état , à vendre. — Tél .
8 11 45.

A vendre

«VW»1956
45.000 km., état Impec-
cable , couleur grise, avec
housses, b o n s  p n e u s .
Prix Intéressant.

«VW»1958
40.000 km., état impec-
cable, couleur grise, avec
housses, radio , p n e u s
n e u f s .  Garantie. Prix
Intéressant. S'adresser :
Garage Léon D u t h é ,
Fleurier (NE). Tél. (038)
9 16 37.

A vendre petite voiture

«Goggomobile»
coupé

peu roulé, en parfait
état. Téléphoner aux
heures des repas au
5 53 86.

A vendre
BATEAU

acajou , forme canot-mo-
teur, en parfait état ,
avec motogodllle « John-
son » 10 H.P., réservoir
séparé. Prix à discuter.
— S'adresser à M. Paul
Flucklger , Salnt-Blalse.
Tél. 7 54 15.

Particulier vend une

« DKW » 1957
60.000 km., Fr. 4300.—
au comptant. — Tél.
5 89 48.

OCCASIONS
très

avantageuses
par exemple :

« V.W. » 1954 avec radio ,
toit coulissant et sièges-
couchettes , moteur chan-
gé, prix très avantageux.
« TAUNUS . 17 M 1958,
état de neuf , 2 couleurs,
très bonne occasion .
« STUDEBACKEK » 1949 ,
Champion, 14 PS, 2 cou-
leurs, contrôlée. Très bon
état, prix avantageux.
« CHEVROLET » 1948,
bon état , prix Fr. 500.—.
Toutes les voitures sont
livrées avec de bonnes
conditions de paiement.
Fischer, Total-Garage, la
Neuveville , tél . (038)
7 82 60.

« Motosacoches »
avec slde-car « Geco »
en excellent état . — Tél.
(038) 7 55 08.

Motocycle-Triomph-50 0 cc.
2 cylindres, 1957, condi-
tion excellente. — Tél.
5 77 09.
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Un pfoSu'i Je. UbetMettM l O R Ï  AL . F«m ¦ G«Mva

V ISAGES DE LA GRÈ CE ACTUELLE
Bnndisi, avec ses magasins et ses

restaurants helléniques, c'est en
somme l'introduction à la Grèce..
Cuisine et personnel grecs ; musique
populaire (capiteuse, authen tique),
— mais c'est encore l'exubérante et
facile Italie qui l'emporte ici de tou-
tes parts. Curieux contraste , et qui
cesse brusquement quand nous met-
tons le pied sur le « Miaulas ».

Navire grec, passagers grecs pour
la plupart ; quelques rares étrangers
(Italiens presque tous); et cette lan-
gue, moins sonore que l'italien , mais
d'un rythme plus subti l , cet idiome
déconcertant et gracieux que l'on
entend maintenant partout autour
de soi.

Saison très peu touristique au sur-
plus. Il vient de pleuvoir , le temps
est frais , la nuit tombe. On embar-
que. Rien d'apprêté dans tout cela.
Ce sera l'itinéraire de Grèce, sans
plus, le passage naturel , ordinaire,
de la terre lat ine à la terr e hellé-

Athènes et le Lycabette.

nique, et non pas la « croisière ».
Kodaks et prospectus, touristes en
groupe*, tout cela est absent. Tout
au long du voyage, des gens que leurs
occupations rappellent en Grèce. Et,
même avant qu'on ait levé l'ancre,
cette détente heureuse d'être sur ce
bateau , en Grèce déjà.

Sur les eaux grecques
A bord, cuisin e grecque, excellente,

mais qu'on mange en moins de rien ,
comimie pressé d'en finir, et sans
qu'il y paraisse. Et comme s'il eût
fallu prouver par un dernier trait
que cette traversée n 'avait rien" d'un
c voyage organisé », ce sont, dès le
lendemain, des rafales sous un ciel
pur , une mer qui se démonte et qui ,
tout e la nuit, arrachera de l'entre-
pont aux couchettes de vains gémis-
sements.

Les eaux grecques vont se montrer
plus clémentes. Le calme revient
avec le jour. Igoumenitza (promise
à une activité aocrue lorsque le
ferryjboat parti de Brindisi y débar-
quera ses voyageurs). Patras. A cha-
que escaile, l'entrepont, les moindres
recoins s'emplissent de passagers
grecs, gens à corbeilles, à colis, à
volailles, endurants et patients , et
que nou s voudrions remercier d'être
là, de nous faire voir ainsi la Grèce
chez elle, et seule.

Est-ce pour cela que j'en ai pres-
que oublié de saluer au passage (mais
j'y songe à temps, Dieu merci !) ce
haut lieu de la générosité et du cou-
rage Missolonghi ? Je ne pense pas
que jamais s'atténue en moi l'impres-
sion de noblesse et de gravité triste
que donnent ces parages. Missolon-
ghi , ce rempart si farouchement dé-
fendu par les Grecs lors de la guerre
d'indépendance contre les Turcs , et
où mourut Byron ; Lépante toute fra-
cassante, il y a quatre cents ans , du
grand combat naval gagn é par don
Juan d'Autriche sur la flotte otto-
man e, et si calm e aujourd'hui ;
l'Achaïe ; le Parnasse (Apollon et
les Muses)...

Noblesse de cette entrée silen-
cieuse au cœur de la Grèce et dans
ses eaux , au milieu de ces Hellènes
réunis sur le pont pour voir défiler
une fois de plus ces rivages. Puis-
sent le golfe de Pâtiras et celui de
Corinfh e garder longt emps encore
leurs côtes sauvages et la solitude
de leurs eaux. Et que l'Histoire , au
passage, continue d'y monter jus-
qu 'à nous.

L'attraction exercée
par le Pirée

Le Pirée, beaucoup plus grand qu 'il
n 'était dans l'Antiquité , mais qui,
aujourd'hui, répond aux mêmes né-
cessités vitales de la Grèce et de sa
capitale ; on comprend l'attraction
qu 'il exerce à chaque fois sur ceux
qui , de la mer, y pénètrent. Ce n 'est
jamais , même pou r ceux qui l'ac-
complissent fréquemment , un acte
tout à fai t ordinaire. Car c'est ici le
port , par excellence , qui vous ac-

cueille. Le port de ce qui fut très
tôt la ville par excellence : Athènes.

Premières impressions
d'Athènes

Tracée au cordeau sur une grande
parti e de sa surface , Athènes , ce-
pendant , ne « fait américain » qu 'on
certains endroits seulemen t , dans les
parages de la rue Patission par exem-
ple , où de longues tranchées recti-
lignes s'allongent , dans la poussière
des chantiers et des trottoirs défon-
cés, entre des immeubles de dix
étages à pein e terminés.

Mais ni la rue du Stade , ni Pane-
pistimiou ne donnent cette impres-
sion. La première, aux heures de
pointe , quand une foule pressée y
déambule, fait penser, abstraction
faite de la blancheur des façades,
à la rue La Fayette.

Quant à la seconde, elle n'a null e
part d 'équivalent  véritable. C'est la
plus belle rue d'Athènes ; c'est une
réussite — peut-être en partie for-
tu ite — digne des plus belles capi-
tales.

Deux places
L'Omonia (en français : place de

la Concorde) était , il y a peu de
temps encore, très différente de ce
qu 'elle est aujourd'hui. Elle suscite
chez les Grecs à qui  l'on en parle
des réactions diverses. J' avoue moi-
même n 'avoir pas retrouvé dans ce
carrefour nu , aux jets d'eau lumi-
neux , avec ses escaliers mécaniques ,
ses pas-perdus souterrains aux bril-
lantes vitrines , ce qui constitue l'es-
sentiel d'une place athénienne. Les
poivriers , les parter res fleuris ont
disparu. Disparues également les ter-
rasses paisibles où l'on pouvait siro-
ter son café . L'eau des fontaines
arrose l'asphalte nu où l'on ne se
risque plus guère. Les trottoirs en-
combrés font refluer les clients à
l 'intérieur des cafés. La place est
livrée aux gens pressés. Ce n 'est plu s

qu un vaste carrefour enfiévré, en-
vahi par les réclames lumineuses,
D'énormes immeubles élèvent çà et
là leurs façades claires au-dessus des
maisons plus anciennes. C'est une
sorte de place du Châtelet mâtinée
de place Gliohy, mais où l'élément
proche-ori ental , Dieu merci ! se fait
encore sentir (aussi bien c'est là que
débouch e Athinas , la moins euro-
péenne de toutes les rues d'Athènes) .

La place de la Constitution (Syn-
tagma) a baucoup changé , elle aussi
(élargissement des chaussées la té-
rales , constructi on de palaces et d'im-
meubles divers de sept ou neuf éta-
ges); elle a gardé cependant son ca-
ractère distingué, aéré, élégant. Elle
fait pendant à rOmonia, mais offre
avec ell e un contraste complet. Le
soir , Omonia , c'est Montmartre ou
Pigalle (toutes proportions gardées);
Syntagma , elle, avec ses ombrages
et ses vastes espaces envahis par la
nui t , semble plus résidentielle , plus
élégante encore.

Autour d'un noyau central,
une vaste région urbaine

Athènes semble grande et peti te à
la fois. L'agglomération est immense,
et d'autant  plus di stendue qu 'elle
est entrecoupée par des collines ro-
cheuses dont certaines , comme le
Lycabette , occupent une superficie
assez vaste. Trait qu 'on retrouve à
Rio-de- .Ianeiro , à Marseille . De Pa-
tissia ou de Kifis sia au Pirée , la
distance est énorme.

Mais la cité d'Athènes est petite.
Des confins  du Jard in national au
« lointain » Céramique , il n 'y a que
deux kilomètres ; il n 'y en a pas da-
vantage , perpendiculairement , du
Musée archéologique à l'Acroriole.
Dans cet esnace l imi té , les édifices
privés et publics sont assez rappro-
chés et il n 'est guère besoin d'auto-
bus , de trolleybus ou de métro. Mais
autour  de ce noyau central s'est dé-
veloppée , sans solution de continuité,

Le matin , à Panepistimiou. (Photo prise de l'Académie.)

dant lesquels Athènes a continué
d'être exclusivement la capitale de
la Grèce, sans l'éternel déclic des
kodaks , sans le défil é des groupes
accompagnés, levant le nez en même
temps, faisant  en même temps trois
pas en avant  sur un signe de leur
guide. Athènes à l 'heure où le touriste
— il s'en trouve tout de même —
n 'est plus qu 'un étranger qui se plait
à vivre en Athénien.

Beauté de Panepistimiou
Oui, Panepistimiou (admirez l'em-

pleur de ce nom, qui convient si
bien à l'artère qu'il désigne) est helle.
Et pourtant , dans les immeubles qui

une vaste région urbaine, trépidante
et tentaoulaire.

Un trait du caractère
athénien

Les gens, dan s la rue , se bous-
culent et ne s'excusent pas. Comment
concilier oe trait avec la cordialité ,
la sociabilité des Grecs ? Il n 'y a
contradiction qu'en apparence. C'est
souvent le propre des gens à « sang
pauvre », à « quant-à-soi », à froide
réserve, de se montrer corrects dans
les petites ohoses, s'excusant et s'ef-
façant adroitement , comme s'ils vou -
laient éviter avec le prochain la
moindre complication ; c'est l' art de
rester , en étrangers , isolés les uns
des autres. Alors qu 'une nature cor-

la bordent , rien qui soit vraiment
transcendant. Les guides n 'ont que
dédain (en quoi ils exagèrent) pour
les colonnades pseudo-classiques de
la Biblioth èque nationale , de l'Uni-
versité et d>e l'Académie ; et le der-
nier secteur qui débouche sur la
place de la Constitution, s'il est mo-
numental et clair, n 'en est pas plus
« original » pour cela. D'où vient
don c la beauté de cett e artère ? De

diale et liante peut ne pas éprouver ,
dans la foule, cette pudeur crain-
tive. Et de bousculer rondement , sans
penser à mal , ceux qui se trouvent
sur votre passage .

Athènes... à l'heure d'Athènes , et
non pas du touriste . Ou , si l'on veuf ,
à l 'heure où le touriste doit compter
avec Athènes qui , ell e, ne se soucie
guère de celui-ci , n 'étant pas encore
redevenue ce qu 'elle sera dans deux
mois : un vaste terrain de déambu -
lation s et d'explorations touristiques.
Noël , Nouvel-An , l'Epiphanie... le
Carnaval : deu x mois et demi pen -

son tracé, je pense, comme de ses
proportions, de sa légère déclivit é,
des échappées dont on jouit sur son
parcours , de son animation et , pour
tout dire, de son « style », au sens
le plus large du mot.

Au-delà de la bruyante Omonia et
de ses draperies liquides, le premier
secteur coudé de Panepistimiou ali-
gne ses hauts immeubles n eufs que
coiffe de manière imprévue le Ly-
cabette in trépide et pyramidal. La
vaste chaussée aux larges trottoirs
s'infléchit et s'élance tout droit , en
pente douce. L'atmosphère est aérée,
dégagée, malgré la foule. Les auto-
bus ronfl ent, les trolleybus fon t en-
tendre des gammes chromatiques.
Dans la limpidité dii soir qui com-
mence, les réclames lumineuses par-
tout s'allument sur les façades monu-
mentales .

Remon ter Panepistimiou à ce mo-
ment-là donne une curieuse impres-
sion de grandeur et de détente à la
fois — et cette impression , au voisi-
nage de la rue Hipooorate, s'accroît
brusquement . Bibliothèque na t iona le ,
Université et Académie alignent lrurs
colonnades blanches et suaves, com-
me sauDoudrées de sucre, dans un
décor de palmiers, de pelouses que
domin en t à nouveau , plus proche
encore , le Lycabett e et sa couronne
de lumières autour de la chapelle
Saint-Georges. A droite , au con -
traire, la rue Kora ï, courte et large ,
en pente douce , laisse apercevoir, un
peu plus bas , la place du 25-Mars
illuminée elle aussi.

Au-delà de Koraï , Panep istimiou ,
débonnaire , a laissé subsister toute
une rangée de façades basses et an-
ciennes, aux boutiques étroites , aux
tavernes en contrebas : piquant con-
traste , interruption ch a rmante  qui
don n en t à cette artère une note in-
discutablement racée. A gauch e et à
droite surgissent à nouveau les hau-
tes fa çades claires. Vastes vitrines ,
cafés, palaces. L'insensible ascension
s'achève et, par un dernier coude ,
Panepistimi ou débouche largement
sur les espaces aérés de Syntagma.

Un décor grandiose
et irréel

N'étaient les -vieilles maison s au
voisinage de Koraï, qui nous repor-
tent aux modestes débuts de la nou-
velle Athènes, l' on ne verrait , de
Panen i s t imiou ,  que les aspects d'une
grande capitale . Des ioux d' eau
d 'Omonia à Kolnnaki  et au Lyca-
bette , vos yeux ne rencontrent  rien
qui efface cett e impression de décor
grandiose et charmant , un peu ir-
réel , fai t  d' espace, de verdure som-
bre , de palmes, de nui t  douce et
claire , de façades blanches rehaus-
sées de lumières, 'de foule vive et
rapide oui s'éroule , bru issante .  Pa-
nep 'stimiou. aérée, blanche et mul-
t 'rolore, majestueuse et facile , a
quelque chose des Mill e et une  nuits.

Jean HTJTTENLOCHER.

La Suède et le problème du logement
Un essai de solution hardie aux environs de Stockh olm

(Voir la « Feuille d'avis de Neuchate l » du 28 mai et du 4 juin )
C DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL J

Dans un" livre paru à la librairie
Stock en 1951, M. Lucien Maury, qui
connaît  bien la Suède pour avoir
occupé, au début du siècle , une chaire
à l'université d'Upsala , écrit à pro-
pos du logement :

Non convoquée sur les champs de ba-
taille, la Suède n'a pu se soustraire à
maintes conséquences «le l'universel dé-
sordre. La construction n 'a pu suivre dans
les villes l'afflux démographique ; la lé-
gislation économique réglemente chiche-
ment les autorisations de construire. Les
Jeunes ménages demeurent sans toit ; le
taudis a reparu dans les villes ; à Stock-
holm , les loyers sont plus chers qu 'à
Paris , les appartements libres aussi rares
qu 'en France.

Ces lignes datent de dix ans. M.
Maury les signerait-il encore aujour-
d'hui ? Je ne puis certes répondre
à cette question , car avec mes con-
frères invités à visiter les entreprises
de l'industrie aéronautique, je ne
suis resté que trop peu de temps à
Stockholm. La journée que nous y
avons passée a suffi cependant pour
nou s convaincre que, depuis quel-
ques années tout au moins , la Suède
fait  un effort considérabl e pou r sur-
monter , dans ce domaine , les diff i -
cultés de l ' immédiat après-guerre.

Ainsi , en 1059, le marché immo-
bilier a pu offrir 70.000 nouveaux
logements. A titre de comparaison ,
la Suisse a construit  en moyenne ,
durant les années 1954 à 1957, pé-
riode de très haute activité dans
l ' industrie du bâtiment , 35.000 appar-

Vallingby, faubourg moderne situé à une demi-heure de métro du centre
de Stockholm.

tements. Ce chiffre ne vaut pas, il
est vrai , pour l'ensemble du pays,
mais pour les communes de plus de
1000 habitants.

La politique de construetion
est favorisée

Nul ne sera surpris d'apprendre
que les pouvoirs publics, en Suède,
ont très ¦•largement favorisé la po-
litique de construction. Un gouver-
nemen t socialiste app lique son pro-
gramme et in tervient  dans un do-
maine que les champions de l'éco-
nomie libéra le entendent réserver à
la libre concurrence. Là-bas cepen-
dant , les conséquences ne sont pas
absolument ce qu 'elles seraien t chez
nous si l'on considère que , de toute
façon , l ' ini t iat ive indiv iduel le  est
déjà bat tue en brèche par un esprit
coopératif des plus développés . D' ail-
leurs , ' en l'occurrence , la formule
choisie pour encourager la construc-
tion ne relève point d'une mystique
doctrinaire, puisque l'Etat ne songe
nullement à se faire lui-même entre-
preneur , et encore moin s à devenir
propriétaire ; il se contente d' animer
le ma rché en accordant des prêts en
abondance , à un taux avantageux.

Ce n 'est point là toutefois ce qui
nou s intéresse d'abord , mais bien la
recherche et l'application d'une for-
mule dont les urbanistes et les ar-
chitectes suédois n 'ont pas le mérite
exclusif , mais qu'ils ont su se met-
tre en valeur.

Lorsqu'on sort de la capi tale, on
traverse des quart iers populaires
faits de mornes lignées de maison s
grises, presque toutes pareilles , cer-
tes propres et bien entretenues, el
pourtant tristes dans leu r monotonie,
On les appelle des « cités-dortoirs »
parce qu 'apparemment elles ne ser-
vent guère qu 'à protéger le som-
meil des habi tants .  Durant la jour-
née et même dans la soirée , la vie
se ret ire de ces banlieues où man-
que l'équipement admin i s t r a t i f , com-
mercial et « culturel » nécessair e à
l'existence d'une communauté com-
pacte , qui fai t  corps avec la cité.

Plus avenants, certes, sont ces fau-

Une villa préfabri quée des environs de Stockholm.

bourgs dont les petites maisons, de
bois pour la plupart , s'entourent
d'un jardin ou se cachen t dans la
verdure. Mais pour leurs habitants
aussi, le « centre d'activité » reste la
ville. C' est en ville qu 'ils vont s'ap-
provisionner ou se distraire , c'est la
ville qui leur offre , lorsque le jar-
dinage ne leur suffit point , l'occa-
sion d'occuper leurs loisirs.

Les urbanistes ont don c voulu faire
autre chose et créer, autour de la
cap itale , à quelque distance toute-
fois , des cités satellites, mais auto-
nomes, capables de se suffire à elles-
mêmes. Ainsi est née Vàllingby, à
l'ouest, tandis qu'au sud, à quelque
11 kilomètres de la périphérie, Farsta
sort de terre.

Coup «"œil sur une v il le
de 30.000 habitants

Un coup d'oeil à Vàll ingby, qui
compte 30.000 habitants , nous a per-
mis de découvrir, au centre, la
grande  place , avec tout ce qui est
nécessaire à l'existence de la com-

munaut é dans Tordre politique, in-
tellectuel, spirituel et matériel. Voici
la maison de ville et ses bureaux , la
bibliothèque, les grands magasins où
la ménagère peut faire , sans changer
de local, l'ensemble de ses emplettes ,
l'église, toute menue il est vrai et
d'un modernisme discutable , le ci-
néma , la salle commune , etc-

Tout autour , posées selon un plan
d'alignement qu 'on s'est bien gardé
de tirer au cordeau , en bordure de
larges chemins sinueux , parmi les
pelouses et les massifs de verdure ,
les maisons tours , al ternant  avec des
immeubles de dimensions plus mo-
destes.

Dans ce pays où tant de femmes
travaillent , quantité d'enfants  sont
confiés à la surveillance d'une
« bonne tante », employée municipale
qui les garde en leur laissant l'illu-
sion d'une pleine liberté. Pour eux ,
comme pour toute la marmaille de
l'endroit , s'offrent les places de jeux
gazonnées, avec leur attirail de ba-
lançoires , d'escarpolettes, de tobog-
gans , et leurs caisses à sable , et les
vastes bassins où ils peuven t pa-
tauger tout leur saoul .

Utilitarisme, confort , souci de l'hy-

giène individuelle et sociale : tout
cela semble bien répondre au tem-
pérament du Suédois moyen .

A cet égard , Vàllingby est une
réussite et Farsta ne promet pas
moins, surtout si l'on songe qu 'en
1962, ses hab i t an t s  seront presqu e
tous chauffés à distance par la cen-
trale thermo-nucléaire en construc-
tion non loin du lac Agesta.

Certes, le problème du logement
n 'est pas entièrement résolu pour
autant. Mais la décentralisation amor-
cée par la construction des cités sa-
tellites autonomes, reliée s par des
moyens de communication très ra-
pides avec la ville mère (Stockholm
exploite maintenan t un métro) ou
qui tiennent en- réserve de vastes
terrains pour la const ruct ion d' u=i-
nes et de bureaux (c 'est le cas de
Farsta), ouvre des voies nouvelles.

Pour dégorger les villes, il faut
les mettre à la campagne, dit une
boutade. Les Suédois ont su en dé-
gager le grain de bon sens.

Georges PERRIN.



Calorifères
Superbes occasions, type
« GRANUM », à charbon
et à mazout , en excellent
état , pour 200 et 400 ms.
Tél. (038) 7 55 08.

A vendre un

lit d'enfant
Tél. . 5 11 03.
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C'était l'an 1860, lorsque Gaspare Campari créa sa première fabri que à Milan el
commença la production du BITTER CAMPARI.
Des herbes aromati ques provenant  des quatre continents , connues pour leurs propriété»

•app étissantes , constituaient en ce temps-là , tout comme aujourd'hui , la base de
l'incomparable BITTER CAMPARI , dont la délicieuse saveur amère charme mainte-
nant  le monde entier.
Le fai t  que pourTaromatisation ne sont utilisée» que des substances vé gétales natu-
relles , offre à tous les amis de CAMPARI la garantie de l'innocuité absolue de leui
boisson préférée et l'assurance de comp let bien-être.
Donc pour l'avenir, comme pour le passé : à votre san té

CAMPARI
L'APÉRITIF CONNU DANS TOUT LE MONDE DEPUIS 1860
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NEUCHATEL : Automobiles Renault S.A., 39, avenue de la Gare, tél. (038) 5 89 09
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O Profess ion  : I

Vélo de dame
en bon état , a vendre à
bas pTlx. Tél. 8 18 94.

Sulfatages
Superbes occasions, état
de neuf : pulvérisateurs
« Senior » , pulvérisateurs
à pression , pompes sur
chariot . motopompes,
mlcronlseurs. — Station-
service Blrchmeler, P,
Flerrelrumbert , Salnt-
Blalse , tél . 7 66 08.

Armoires en fer
à vendre ; 2 m. 10 X
0 m, M x 0 m. (( en-
viron, usaRées, eo bon
état , Fr. 40.—.

Transformateurs
220/24 V„ 6O0 V. A., usa-
gés, en bon état , 20 fr.
— Worpe-Aubereon, tél.
5 43 95, pour prendre
rendez-vous.
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Antiquités
bahuts et armoires gen-
re paysan , non restau-
res, 1 buffet Bledermeler
marqueté , cerisier, 6
chnlses Bledermeler , 1
tableau à l'huile, an-
cien, de Remy, 1 pen-
dule de cheminée signée
Proldevaux , Berne , cas-
seroles de cuivre, 1
rouet , 1 relief de W.
Llnck , 1 écu d'or souve-
nir 1353-1953, 1 bureau
provenant de la famille
Esterhazy , 1 chaise Vol-
taire , 1 petite table pa-
risienne richement mar-
quetée, armes, etc . —
Mme Ci. Hauser , Rossll,
Schwarzenburg. Tél. 031/
69 21 74.

Chevaux
de selle

A VENDRE
Un Anglo-arabe , 5 ans,

un pur-sang anglais, 5
ans . Chevaux dociles et
bien mis, montures
agréables , forts modèles.
On peut les essayer au
manège et dans le ter-
rain. Manège de Mon-
treux-Vllleneuve, S. A..
Villeneuve. Tél. 6 80 63.

A vendre

réfrigérateur
« Electrolux »

, 50 1., en parfait état ,
Kr . 175.—. Tél. 5 21 45.



Il y aurait du gaspillage dans le programme
américain d'aide à l'étranger

Selon le contrôleur du département de la défense

WASHINGTON (U.P.I.). — M. Caim p-
beW , contrôleur générail du dépa nl e-
nrenit de la défense, a comparu meir-
cnedii, à huis clos, dievamt unie sous-
oommiissiiotn diu congrès pmur l«s ap-
propria Ho™, et a cité dMiyeirs exemples
d'e gaspillage die l'aiiidie à l'étraiirger.

C'est ainsi qu'il a évoqué le oa.s de
l'envoi de 421 avions à réact ion à un
« ailié d'Extrême-Orient » qui ne d.iis-
pos'e que d« 18fi pilotes qualifiés pour
avions à réaction.

Des « F-84 • oint éilé expédiés en Alfle-
magrtie occid'enifcailse, en nombre bien su-
périciiir à cetoi'l dies pilotes dont dis-
posa l'airmée fédérale aillemaTud'e. Dans
ce cas, cependiaint, cVst parce qu'on
estime qu* l'es f rails die flaira ge en Alte-
miaBne sonit Hiiféri'pu.r>s à ceux dies Etats-
Unis.

255 chairs — d'une valeur de près die

9 millions d'e dolilai-s ont été prévus
pour un pays non-identifié qui ne dis-
pose que d>e peu de tectnn'ioiens —
c'est-à-dire qu'il y aura Huit char*
par homme.

Les Etats-Uni» ont flTiamoé 3a m*-
j eure pa rtie d'un créd it de 47 milliona
de d'oilams pour permiettipe à l'Italie
d« construire sous licence d«s avions
à réact ion « F-86 > , y compris les diroiits
die licence payés à la Nonth aimerioan
aviat ion inc. Or ces droits avaient déjà
été acquis par le gouvernement des
Elalis-l'mis.

Il y a trois ans, l'es milieux mili-
taires américains savaient qu'un pays
(mon identifié) démobiliserait urne par-
tie de ses forces armées. Cependiain/t,
l'a tri e mili taire américaine a continué
à être fournie. La démobilisa lion e eu
lieu , et plus d'e 100 millions de dollars
d'équipements militaires ont été livrés
en surplus à ce pays.

M. Campbel l a crit iqué ces di f f éreuts
gaspillages, en relation avec le pro-
gramme draide s'élevant à 4175 mil-
lions de dollars demandés par l'admi-
nistration Eisenhower au Congrès.

La Grande-Bretagne essaie de se rapprocher de l'Euope
APRÈS L'AVORTEMENT DE LA CONFÉRENCE <AU SOMMET:

De notre correspondant de Lon-
dres par intérim :

Après la rupture du « sommet »,
M. Macmillan a défini à maintes
reprises le programme de son gouver-
nement. Des différentes déclarations
du premier ministre britannique, il res-
sort que celui-ci continuera à travailler
pour la détente internationale. M.
Macmillan a précisé qu 'on n'assistera
pas à un changement radical de la
politique britannique qui, dans «es
grandes lignes, sera la même que par
le passé. Cependant, le premier minis-
tre britannique pense qu 'un rapproche-
ment avec l'Europe est nécessaire à la
Grande-Bretagne, et il espère que les
négociations entre les Six et les Sept
aboutiront dans ce sens.

Dans sa politique de détente, M.
Macmillan est soutenu par l'ensemble
du pays. A ce propos, une enquête
menée par le « News Chronicle» après
l'échec de Pari s, indiquait que 79 %
des électeurs approuvent la conduite
de M. Macmillan à k tête du gou-
vernement britannique. Le résultat de
ce sondage d'opinions est d'autant plu*
encourageant pour le premier ministre,
qu 'un mois auparavant, 56 % seule-
ment des électeurs semblaient favora-
bles à sa politique. '•* «

Dans le grand débat de politique
étrangère qui a eu lieu le 30 mai à
la Chambre des communes, M. Mac-
millan a affirmé sa volonté de pour-
suivre les négociations avec l'URSS.
Il a notamment déclaré qu 'il persévé-
rera dans la même voie af in  de nor-
maliser les rapports entre l'Est et
l'Ouest. Toutefois, la con férence au
« sommet » n'ayant pas donné les ré-
sultats escomptés, on est généralement
d'avis dans les milieux officiels qu on
pourra atteindre les mêmes buts par
les moyens diplomatiques traditionnels,
sans avoir recours à des méthodes par
trop spectaculaires.

Pression travailliste
Comme M. Gaiskell l' a laissé en-

tendre dans son intervention , la poli-
tique étrangère du gouvernement a le
soutien cru parti travailliste. En ce qui
concerne les rapports entre les Six et
les Sept, le leader travailliste a été
encore plus catégorique que M. Mac-
miUan. En effet , le chef de l'opposi-
tion trouve qu'il est temps cTamélio-
rer les relations avec l'ÉuTope pour

renforcer la solidarité européenne.
L'intervention de M. Gaitskell a été
d'autant plus écoutée qu 'il a gagné un
terrain considérable depuis l'échec de
Paris. Comme on le sait, l'autorité du
leader travailliste était sérieusement
menacée au sein de son propre
parti par les partisans du désarmement
unilatéral de la Grande-Bretagne, qui
sont particulièrement nombreux dans
les syndicats. Or, le syndicat des em-
ployés et fonctionnaires, qui vient de
tenir son congrès annuel , a voté une
motion approuvant la politique de M.
Gaitskell. Un fait important également
est le ralliement de MM. Shinwell et
Crossman, qui avaient voté en mars
dernier contre la politique de leur
parti en matière de défense nationale.

Il paraît donc plus que jamais né-
cessaire pour la Grande-Bretagne
d'accentuer sa politique de rapproche-
ment avec l'Europe. Dans cette pers-
pective, on songe que les Six et les
Sept arriveront à un accord , facilité
par les dernières décisions de Lisbonne
qui soulignent le désir évident de la
Grande-Bretagne et de ses partenaires
de négocier une solution des problè-
mes douaniers et commerciaux euro-
péens. Ici, on attend maintenant un
geste semblable de la part des mem-
bres du Marché commun.

La « réalité européenne »
Il ne fait nul doute que la position

de la Grande-Bretagne envers le Mar-
ché commun est plus souple que par le
passé. Les partisans de son adhésion
au groupe des Six deviennent de plus
en plus nombreux. Les premiers à
avoir pris ouvertement position en fa-
veur d'un rapprochement de la
Grande-Bretagne avec l'Europe sont
certainement les libéraux. Leur leader,
M. Jo Grimond, reproche au gouver-
vernement , dans le « Guardian »,
d'avoir attendu trop longtemps pour
se rendre compte de la réalité euro-
péenne », alors que les libéraux défen-
dent cette politique depuis plusieurs an-
nées. D'ailleurs , le petit groupe des six
députés libéraux n 'a pas hésité à aller
de l'avant en proposant que la Gran-
de-Bretagne et les autres membres de
l'Association européenne de libre-
échange adhèrent au Marché commun
des Six. Le groupe libéral a déposé
une motion dans ce sens qui sera dé-
battue k la Chambre des communes.

Dans le « Guardian » aussi, M.
Whewell, qui est généralement très
écouté dans les milieux économiques,
a clairement exposé son point de vue.
A son avis, rien ne peut retenir la
Grande-Bretagne de rejoindre les Six.
Le « New Statesman » trouve qu 'en
refusant d'adhérer au Marché com-
mun, l'Angleterre s'isole et perd le peu
d'influence qu 'elle détient encore.
Quant à l'« Observer », il pense qu 'il
faut reconsidérer la situation depuis
que le Marché commun est une réalité.

Les objections évoquées par le passé
de la Grande-Bretagne ne sont plus
valables aujourd'hui . Jadis, elle a re-
fusé de rejoindre l'Europe pour main-
tenir ses relations amicales avec les
Etats-Unis. Maintenant ce point de
vue est dépassé. L'autre excuse était
les liens qui unissent les membres du
Commonwealth. Aujourd'hui , un ac-
cord tarifaire avec l'Europe est sou-
haité par les autres membres du Com-
monwealth et les intérêts de la Com-
munauté britannique ne semblent plus
constituer un empêchement majeur. Et
comme le notait M. Whewell, en met-
tant les ressources de plusieurs pays
en commun, on procède plutôt à une
multiplication qu 'à une addition.

Dans le vague
Cependant , on n 'oublie pas non

plus ici qu 'une adhésion de la Grande-
Bretagne au Marché commun ne pour-
rait se faire sans une consultation
préalable de ses partenaires du groupe
des Sept. On est bien décidé à se
rapprocher des Six, sans toutefoi s sa-
crifier les engagements pris envers les
Sept. Et on tient également compte
de la neutralité de la Suède, de l'Au-
triche et de la Suisse, pour qui l'ad-
hésion au Marché commun ne pour-
rait se faire sans un abandon de sou-
veraineté.

Si un grand pas a été fait depuis
le dernier voyage-éclair de M. Mac-
millan à Washington , où il avait fait
part à M. Eisenhower de ses craintes
devant l'accélération du Marché com-
mun , c'est délibérément que les inten-
tions du gouvernement britannique res-
tent encore vagues. Il n 'y a pas si
longtemps que les agriculteurs anglais
exprimaient leurs craintes quant à
l'unification européenne.

On ne peut toutefois pas nier la vo-
lonté des dirigeants britanniques de

resserrer les liens qui unissent leur pays
à l'EuTope occidentale. Le gouverne-
ment fera tout son possible pour abou-
tir à un accord pratique entre la Com-
munauté économique européenne et
l'Association européenne de libre-
échange. En ce qui concerne l'adhé-
sion à l'Euratom et à la Communauté
européenne du charbon et de l'acier,
le gouvernement anglais ne l'envisage
que si préalablement, un accord est
passé entre les Six et les Sept. La dé-
cision fondamentale demandera en-
core de longs délais de réflexion. La
déclaration de M. John Profumo, se-
crétaire d'Etat au Foreign Office, qui
a dit à l'Assemblée de l'Union euro-
péenne occidentale que son pays envi-
sage d'adhérer à la C.E.C.A. et à
l'Euratom a toutefois été accueillie
avec satisfaction dans les milieux fa-
vorables à un rapprochement avec
l'Europe.

Plus que jamais la Grande-Bretagne
se sent attirée par l'Europe. Les déci-
sions qui auront été prises dans les se-
maines à venir nous diront peut-être si
le mariage est pour demain.

Jean-Olaude BUHBER.

Une occasion imprévue, ou la cha-
leur tout simplement , peut vous inci-
ter à refaire votre maquillage alors
que vous n'êtes pas chez vous. C'est
désormais chose facile avec les
dlsqùes-lotlon Qulckles. En tissu très
doux, ils sont imprégnés d'une lo-
tion (formule ang laise d'origine)
qui nettoie la peau en profondeur,
rafraîchit , défend, chasse la fati gue.
En très peu de temps , et quel que
soit l'endroit où vous vous trouviez,
vous serez prête à vous rema-
quiller avec succès. Ajoutons que
les Quickies sont présentés dans
une petite boîte bleue très pratique
pour le sac. La boîte Quickies vaut
Fr. 1.95.

Démaquillée et fraîche

en dix secondes !

Le responsable politique
de l'A. L N.

pour Tlemcen iué

ALGÉRIE

ORAN , (U.P.I.). — Zellid Mohamed,
dit Meknassi , responsable polit i que d*
l'A.L.N. pour la vi l le  de Tlemcen et
adjo in t  au responsable pol i t i que de
l'A.L.N. pour la région tlemcénienne,
a été tué dans la nui t  de mercredi
à jeudi , dans la banl ieue est de Tlem-
cen .

C'est alors qu 'il se d i s s i m u l a i t  dans
l'ombre, dans  une  rue , que Zellid a été
surpr i s  par une  pa t rou i l l e  de l' armée
commandée par un asp irant .  Poursuivi ,
il t i r a  sur l' asp i ran t  a coups de mi t r a i l -
l e t t e , mais  son arme s'enraya. Zellid se
réfug ia  alor s dans  un j a rd in , après
avoi r  saule  un pet i t  mur. C'est là que
la p a t r o u i l l e  le tua ,  alors qu 'il essayait
de se servir à nouveau de son arme.

Par a i l l e u r s , hier  m a t i n , vers six
heures, n Si-l i bel Abbés , un élément
de la Légion é t rangère  a tué deux
membres de l'A.L.N., dont l'un était
le responsable des l iaisons du F.L.N.
à Sidi bdl Abhès. On ppn*e que le
second cadavre est celui du responsable
pol i t i que de l'A.L.N. pour la ville de
Si'dli bel Abbès.

A Rel izane , enf in , le responsable
polit i que de l'A.L.N. pour la zone est
de Relizane a été tué mercredi après-
midi .

Le parti travailliste
risque de se trouver

sans chef

GRANDE-BRETA GNE

LONDRES (U.P.I.). — Le parti tra-
vaill iste , cul a souffert  si longtemps
de l'antagonisme entre son ¦ numéro
un » et son « numéro  deux » — Hugh
Gaitskell et Aneurin Bevan — risque
de se trouver bientôt privé i la fois
de l'un et de l'autre .

M. Bevan , en effe t , est gravement
mailade , et on ne lu i  prédit plus guère
de carrière pol i t i que très efficace . Et
M. Gaitskell , à en croire une  informa-
tion du « Dail y Mai l  » de jeudi m a t i n ,
envisagerait de démissionner  après le
congrès du pa r t i , qui  aura lieu , com-
me tous  les ans ,  au mois d'octobre .
Le leader du par t i  t r a v a i l l i s t e  a vu sa
popular i t é  baisser considérablement au
cours des derniers temps.

Mais si l'on peut envisager l'éven-
t u a l i t é  rie la démission de M. Gai ts-
kel l , M sera absolument  impossible de
fa i re  le moindre  pronost ic  sur la per-
sonne susceptible de lui  succéder. Un
fort temp érament se dessine au sein
du parti t r a v a i l l i s t e  : M. Frank Cou-
sins , secrétaire généra l  du syndica t
des t ransports , fondé jadis  par Krnest
Revin.  C'est un homme axé très à
gauche : il est ac tue l l emen t  le chef
de file des partisans de l' abandon de
la bombe « A » . On nie le voit pais
accéd er à la direct ion d'un par t i .

Et peut-être suf f i ra - t - i l  que M.
Gaitskell annonce sa démission , pour
que les travaillistes se rendent  aussi-
tôt compte qu 'ils ne peuvent pas se
passer de lui . .

Ç ? et qu'elle disparaisse brusquement S YOS yeux, voua arez évidemment
*" V wUO manqué l'occasion de faire connaissance avec la MORRtS OXFORD,

¦ mais — vous remédierez à ceci très simplement, car c'est à l'agence
I vl lViwll l l  \+£m régionale que Ton vous apprendra tout ce qui pourra vous intéresser

¦ ¦ • ¦ concernant cette élégante voiture. C'est aussi là que vous pourrez
v tv l l w  VUII U lw . t • facilement l'essayer, si vous le désirez.
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GARAGE WASER , NEUCHATEL
Seyon 34-38 - Tél. 5 1 6 28

r Senvice de Jour et de nuit - Fecflrtés de payement - Oéd'H jusqu'à 30 mots
SERVICE A LA CHAUX-DE-FONDS : E. Tschudin, garege de l 'Abeil le

Colovinyl
Dalles amiante plastique
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*. Les dalle-s « COLOVINYL », fabrication suisse,
sont dos fonds chauds, insonores, résistant an
poids, à l'Usure, à l'acide et au feu, recomman-
dées par MM. les architectes.
* Plus de 30 ravissantes nuances toujours en stock,
* Les poses se font directement sur vos planchers détériorés,
catelles, bois, ciment. S'il est nécessaire, nous effectuons uu
nlvelage et la pose d'une sous-couche.
* Remise en place du mobilier et utilisation des locaux sitôt
la pose terminée. Pour l'entretien , lavage à l'eau de savon.
* La pose d'un local moyen se fait en un Jour ert dure 40 ans.
= Les dalles « COLOVINYL » sont Indiquées pour recouvrir
vestibules, cuisine, bains, W.-O., corridors, cafés, école», fabri-
ques, magasins et tous locaux à circulation intense.
= Nous remettons devis, échantillons, albums de dessins et
nos conseils sans engagement pour vous. Visite à domicile aux
heures que vous désirez.

yrPTPWjP^WiPiWWI NEUCHATEL
WkA l r̂ îX ^m ^^M ] él m ~MMMMMM.MI 5 59 12

REVÊTEMENTS DE SOLS ET ESCALIERS MODERNES
Bureaux et entrepôts : Portes-Rouges 131

Travail à domicile
sur la tricoteuse & main RAPIDEX (Stamag S.A.) vous est offert psj-

Karl Lutz & C, Blrmensdorfstrasse 400, Zurich 3/55
Téléphone (061) 33 47 67.

K T  vous livrons contre paiement comptant ou par
i V O US acomptes un appareil moderne a deux f onturei

d'aiguilles, vous donnons une formation solide qui
fera de vous un* artiste dans la confection de
beaux tricot».

\7 tricotez pour nous (ou pour vous-même), d'après
V OUo nos instructions, pullovers, vestes, Jaquettes, etc.

Salaire : Fr. 4.&S à 12.— la pièce ou Fr. 3.— à %.—
par 100 g. de laine.

Demandez une documentation détaillée par téléphone ou carte
postale.

MfffîMr̂ j 3EllB.PH^
y

Lavage et
raccommodage

des habits
de travail

B. DUPUIS, Journaux-
tabacs, Flandres 5

maître opticien
ne pas le perdre de vue

Hôpital 17

Vos dettes
sont-elles un poids
trop lourd pour vo-
tre budget ? Adres-
sez-vous à nous en
t o u t b  confiance ,
nous voulons vous
aider (timbre ré-
ponse). A. Bovet,
gestion de dettes,
Bdle 5, case 39-28.

Avec des restants
d'étoffe

de tous genres, livrés par
nous ou par vous, nous
confectionnons de solides
et Jolis tapis, passages
et entourages tissés main.
Demandez prospectus I
A. Dudll , tlaseranderle,
Sirnach (TG). Tél. (073)
4 52 06.

PRÊTS
sans caution Jusqu'à
Fr. 2000.— sont ac-
cordés a ouvriers,
employés ou fonc-
tionnaires solvables.
Modes de rembour-
sement variés.

H. 6RAZ , Lausanne
Bureau :

rue du Tunnel 18
Tél. 23 92 57
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 ̂ PULIOVERS et BLOUSES
La collection CARABI est au complet

VACANCES 1960
24 Juillet - 1er août (9 jours) Fr. 435.—

LA BRETAGNE
Un voyage particulièrement attrayant, a la
découverte de sites nouveaux, avec : LES
CHATEAUX DE LA LOIRE - LES COTES DE
L'OCEAN ET DE LA MANCHE (Pointe du
Raz - Côte d"Emeraude) - DE MONT SAINT-
MICHEL - LA NORMANDIE

LA HOLLANDE ~ ~
RHfiNANIE - ZUYDERZEE 8 Jours

AMSTERDAM - ROTTERDAM Fr. 300.—
BRUXELLES - REIMS

TYROL 25~28 JulIlet
4 Jours

ITALIE - AUTRICHE Fr. 1K5.—

COTE D'AZUR leZ^ouT
RIVIERA ITALIENNE 6 Jours

LITTORAL DE MARSEILLE Fr. 265.—
A GÊNES

l LAC DF COMF 3_5 aoûtl^/-vv^ 
USL

. \̂ .\JlVi.c* 6.8 septembre
ENOADINE - TESSIN - 3 Jours

JULIER-MALOJA-GOTHARD Fr. 125.—

COTE D'AZUR 6-9 septembre
LITTORAL DE MARSEILLE „5 J?"rs

A MONACO *r- *w-—

Demandez programmes et renseignements

Autocars FISCHER Ma%VTàTel)
ou Voyages & Transports à̂Tso 'T'

^^RpVfflf/^FJ!
LA COURONNE £!l\L™;

(( Saint - Biaise ™*t> ** perche du iac //
(( Tél. 7 51 66 Poulets à la broche ) )

Il «v^̂ /^̂ *̂ %^̂ «a*̂ -̂ ^.̂ ^.̂ '̂̂ ,^̂ ,̂ ,̂ --̂ /^̂ -,̂ '̂ »-'̂ -'̂ -̂ '̂̂ -'< il

// Hors-d 'œuvre variés j )
1) Fileta de perches \\

\\ J U R A  Filets de paie  es / /
// Entrecôte caf é  de Paris j )
lj Poularde à la broche (\

// Le demi-coquelet \\

\\ Hôtel Suisse à la broche ))
\\ Saltimbocca ((
(( « alla Romana » //

(( Buff e t  CF. F. Un excellent menu ))
(I Tel 5 48 53 gastronomique voua attend \\

Il ^̂
a^a/ «̂*a> ŝ**aay%«*aVl%*̂ a'*aŷ *̂>a*aV,aV»ai ̂4a»*lV«» '̂^»«av«a»̂ *«Wa>^̂ ^r'<ay< Il

I)  HOTEL Son beau mena \\
)) /•¦ aa grande restauration f l(( WhaUmOnt a la carte ()
(( & Gnlf *' *'* v"u **" ch°i* ))

)) _^ _ ¦ ,A Une tradition : ((
1) **** I I I B O l I C  cuisine et cave impeccables . ((

(\ RFAII Pll/APF Menu gastronomique (l
jj DLAU~mVftUL à l'occasion de la FOGA II

\\ Scampi et Homard ))
// RESTAURANT , _ . . . [IIl a l Armoricaine \\

f/ Qoitlt llnnr.ru Entrecôte Saint-Honor é IIj oaini-îionure Cane(on rfe ^(( BRASSERIE a Za Bigarrade \\

\\ Fileta de perches du lac \\

(( H Ô T E L  DU Truitea de l 'Areuse (t
Y\ JJ Médaillons aux morilles j j
(( 

^̂  1̂\ K C H E Cordon-bleu maison ((
/J Salle à manger au 1er étage JJ

V\ De Za bonne cuisine \\
// (fans un restaurant 1/

)) Bagatelle sy mp athique \\
If Spécialité : (I
1) Sous les Arcades Entrecôte aux herbes j )
l\ d'e Provence \V

I LES galles! <* Neuchatel

| Le Paviilon neuchâtelois /
| à b FOGA |
| Le Pavillon des Falaises (
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UNE RÉUSSITE EXCEPTIONNELLE !

100% automatique avec et sans fixation au sol
Expose a la FOGA - Halle V Stand 83

€li. WÂAG, machines à laver
Neuchatel - Pierre-à-Mazel 4-6 - TéL 5 2» 14

Monsieur, début de la quarantaine, fortuné,
cherche à faire la connaissance d'une

dame ou demoiselle
de même âge . pour sorties amicales et vacan-
ces. Mariage pas exclu.

Faire offres écrites sous chiffres K 23355 U
à Publicitas S. A., Bienne.

* ¦

f MARIAGES
Nombreuses occasions de mariage, rayon
d'activité très étendu, expérience , cons-
cience et Intérêt apporte a chaque cas

en particulier. Secret professionnel.
Mme J. de POURTALES, 26, parc Château

Banquet. Genève. ±él. (022 ) 32 74 13.
V J

Jusqu'au 2 octobre i960

Pour Vos excursions individuelles...
Profitez de nos billets d'excursion

à prix réduit
Toux les jours i

Kandersleg Fr. 20.-
Grindelwald Fr. 21.-
Pelile-Scheidegg Fr. 28.-
Schynige PSatfe Fr. 25.-
Validité 1 jour. Billets achetés le samedi

2 jours

Aller par n 'importe quel t rain.  Retour h
volonté jusqu 'à Thoune et dès cette gare par
n 'importe quel train partant après 16 heures.

Les samedis et dimanches t

TÊTE-DE-RAIM
Aller et retour avec le télécabine Fr. 6.—
Montée seulement avec le télécabine Fr. 4.80

Validité 1 jour
Aller par n 'importe quel t ra in

Retour après 16 heures des Hauts-Geneveys
JU- ffiniaucfie :

Fleurâer F?. 4.60
Validité 1 jour
Aller n volonté

Retour par n 'importe quel t ra in
partant après 16 heures de Fleurier

Pour tous ces billets ,
les enfants  de 6 à 10 ans paient demi-tarif

G A R E  D E  N E U C H A T E L

V A/ soyez à la page...
IB̂O

^
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on FLASH ,

^:" "̂  l'encyclo p édie
' "̂̂ SH permanente de la vie

PH quotidienne
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IB lll \k ^^us *k  ̂volumes sensationnels :
*1 WF̂  NOUS recevons — Dansons — Je cuisine vite —

*  ̂ Vacances en Italie — Je peins ma maison —
Les fusées - L'interprétation de rêves - En pleine forme - Mon scooter - Je me
maquille - Les premiers soins chez soi — Le Jazz - Je sais 

^̂;' acheter - Je parle italien - La graphologie - Je mange de MTœ
la santé - etc J
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MARIAGE
Jeune homme dans la

trentaine, situation, pla-
ce stable, désire connaî-
tre Jeune fille pour «or-
ties. — Adresser offres
écrites à Q. V. 2934 au
bureau de la Feuille
d'avis.

EXCURSIONS L'ABEILLE
Lundi , 13 h. 30, Roche-Devant , 1400 m. (anémones) ,
6 fr. Mercredi , 13 h. 15, Gruyère et tour du lac,
12 fr . Jeudi , 7 h., Fribourg, Fête-Dieu , 6 fr. Car de
luxe, prise à votre domicile. TéL 5 47 54

VOYAGES ORGANISÉS
C0 au 27 juin 8 J.

La Rochelle - Bordeaux - Biarritz -
Lourdes Fr. 395.—

2 au 9 Juillet 8 J.
Grossglockner - La Yougoslavie - Venise

Fr. 345.—
10 au 11 Juillet 2 J.

Tour du Mont-Blanc Fr. 85.—
16 au 25 Juillet 10 J.

Danemark - Suède Fr. 520.—
16 an 23 Juillet 8 J.

Paris - Normandie - Bretagne - les châ-
teaux de la Loire Fr. 345.—

24 au 31 Juillet 8 J.
Grossglockner - La Yougoslavie - Venise

Fr. 345.—
26 au 31 Juillet 6 J.

Côte d'Azur - Rlvlera Italienne
Fr. 260.—

1er au 3 août 3 J.
Tessin - Les lacs italiens Fr. 130.—

T au 13 août 7 J.
Le» Delomltes - Trleste - Venise Fr. 295.—'." '¦

15 au 22 août 8 J.
La Rochelle - Bordeaux - Biarltz -
Lourdes Fr. 395.—

Demandez notre programme 1960,
qui vous sera envoyé gracieusement

Les cars KAESERMANN - Avenches
Tél. (037) 8 32 29
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|P% k̂ ¦ ¦ âjjijiw Samedi et dimanche am
O I | | g fflB à 14 h' 45 et 2n h- 30 Hli'
i & i i.. E iH' œ T°US ies °̂ ur8 wMmt m M à 15 h. et 20 h. 30 jgn
Tél. 5 21 12 ^0 Parlé français || |

Admis dès 10 ans I ;

Une poursuite sensationnelle ! ||

Il avait l'dge d'aimer... H
...Il lui fallait se défendre ! ||

En 5 à 7 Samedij ranche à 17 h. 30 I
GRANDS ENFANTS ADMIS H

Un film exceptionnel., ., ||j
^̂ —̂—Une musique immorte lle ! f e |

f La bonne friture au)
l Pavillon des Falaises ;

A LA PRAIRIE
Toujours bien servi

Assiette du jour
Fr. 2— et 2.50
UN SUCCÈS !

notre excellent

Steak maison
Fr. 2.—

Fllet de perche
tar assiette

Notre spécialité :
saucisson

en croûte garni
Grand-Rue 8

Tél. 5 57 57

Cinéma de la Côte - Peseux m s 1919
Samedi 11 Juin , à 20 h. 15

Un grand film comique de classe Internationale !
Comme un cheveu sur la soupe

avec : Louis de Funès - Noëlle Adam
JacqueB Jouanneau

| Dimanche 12, mercredi 15 Juin, à 20 h. 15
Une extraordinaire Intrigue de chantage I

INFAMIE
avec- : Anne Baxter - Sterling Hayden

18 ans admis

Dès Jeudi 16 Juin
II n'y a pas de plus grand amour

LE CHALET
MONTET-Cudrefln
Tél. (037) 8 48 61 \

Croûtes aux morilles
Vol-au-vent i
Charoitierie

de oampagne
Meringue Chantilly
Fraises à la crème

Famille E. Laubscher

Ç x̂j rwrvOL - ifësyaL
aALNl-HI .AIBT) - rei l 61 66

Vendredi 10, samedi 11, dimanche 12 Juin
Un grand film d'espionnage

LE FAUVE EST LÂCHÉ
avec Llno Ventura - Paul Frankeur

Estella Blaln
Admis dès 18 ans

Mardi 14 et mercredi 15 Juin
Un grand western, un paysage grandiose

LES PILIERS DL CIEL
avec Jeff Chandler - Dorothy Malone

Technicolor - Admis dès 16 ans

Cinéma «LUX » Colombier 6™è8
Vendredi 10 et samedi 11 Juin, à 20 h. 15
Il n'y a pas de plus grand amour

avec Antonella Lualdl - Glno Cervl
Franco Interlenghl

Dimanche 12 et mercredi le Juin, à 20 h. 15
COMMANDO ES CORÉE

avec Stanley Baker - Harry Andrews
Ronald Lewis

Dès Jeudi 16 Juin, à 20 h. 15
LE GÉNÉRAL DELLA ROVERE

«M ouverture à 10 heures

I DERNIER S JOURS
¦ SAMEDI et DIMANCHE
H Pintes et restaurants
H ouverts exceptionnellement

|H j usqu'à 2. heures
u f i  Ambiance : «Carolinette» de Boudry les 2 soirs

3x^5  ̂ MARIN \
i PETITS COQS A LA RROCHE

FILETS DE PERCHE
ENTRECÔTE

PERCHETTES
Salle rénovée

SES JEUX DE QUILLES automatiques

Il n'est au monde

qu'un seul PERNOD !

A la FOGA
venez le déguster

BAR PERNOD - STAND 120
CAV E DES COTEAU X

jllfflB FRANK VILLARD F ^
ft|Kjj DANIELLE GODET - DAL1DA I*$i S

il Palace dans Éâifs «*««« RflDT
||S| Tél. 5 56 66 1111* 1 WÊm9 AU 2me BUREAU g
IRêS _ "'L'** Tous les soirs à 20 h. 30 ttrall
TapfjB FRANÇAIS Samedi, dimanche, mercredi j ÎE»
ayF^St*"2 matinées à 15 heures f. jSÇi

D ^_ ^ï _ ~ .  »u» .•; ,» _  „. , _ .  Station MtllenenPension Miilenen près des spietz
Jardin , ' arcades. Situation magnifique. Grande ré-
gion d'excursions. Pension à partir de Pr. 12,—,

Prospectus. — Propriétaire : L. LuginbUhl
Tél. (033) 9 81 46

Hostellerie des Platanes
CHEZ-LE-BART

Quelques-unes de nos spécialités :
Scampis à la mode
que vous préf é rez

! Poissons du lac - Truites au vivier
Asperges f raîches

Chateaubriand Béarnaise
et tant... de bonnes choses

Téléphone 6 71 96
Famille E. GESSLER

Hôtel
flelleuue

SPfiCIALITfi! :

la truite Meunière
AU RESTAURANT :

à toute heure, la
bonne friture

Famille Konzett-Gstelger
Tél. (024) 313 26
Lac de Neuchatel

NEUCHATEL SJJHaaSBBBB o f̂fial

Le BAR-DANCING de NEUCHATEL
avec orchestre et programme d'attractions internationales...

vous présente jusqu'au 15 juin inclus

7 ARTIS TES DE VALEUR

accompagnés par l'orchest re MARCEL JAQUET
et ses solistes parisiens

Vous pourrez danser avec les « LOS 3 IBERICOS »
jusqu 'à f in  juin

¦MaHHataVJHaaaaVJaal lBBal LA ROTONDE

Restaurant du Rocher
Tél. 5 27 74

Pour samedi et dimanche,

Poulet chasseur
et

croûtes aux morilles
spécialités de la maison

VAL VEDEGGIO
ItiA, / ŷ * Paysage typiquement tessinois

î h. 'Vv ĵ */ £vrSP ' dePuls 'e Monte Oeneri jus-
MJjkTffiPt f̂aijiBS qu'au lac de Lugano. Excur-
^ÇV^SSÉSsiif slons. belles promenades à la
"\ i Ê&ôÊÊÈiÈÊk montagne . Villa ges romanti-
xgp ?-'̂ '¦ -'t' ĵj ques, églises anciennes . Lacs à
'S'J JS&i *̂ Origllo et à Muzzano . Plage
fejj: .'**̂ fc^a d'Agnuzzo. Oamping T.CS. Pio-
f T̂ Ĵ* -¦'- -: ¦ - - délia (lac de Lugano), Cure-
JSSaSiaaBBBBBiS' ; ~ glla, Camping Monte Ceneri .
jigg"¦'. ' Hp: „_ Mezzovico. Taverne sup. Planl5 5̂> ŝs.îi<«i1- dl jjanno : Stand tlro al piat-

tello. Vezla, 3 km. de Lugano Motel moderne.
Auberge de la Jeunesse Savosa-Lugano Aéroport
d'Agno. Pensions très soignées et très bons res-
taurants. Demander les prospectus gratuits à « Pro-
Vedegglo » , Cndemplno.

Venez tous à la Neuveville
le 11 juin  dès 20 heures

Match intercantonal romand
aux engins

r >,
HÔTEL DE L'OURS

LEVIER
(Doubs) Tél. 54, à 20 km.

de Pontarlier (route de Paris)
vous offre

pour : 15 >.F. on 13 fr. s.
service et vins compris

Jambon du Jura ou Terrine-maison

Truite meunière

Poulet garni ou Pigeonneau garni
ou filet de bœuf aux morilles

Salade

Fromages et dessert

yK vin d'Alsace + yk rosé ou rouge
i par personne

Prière de réserver, nombre de place limité

^ J

Place du bord du lac, Auvernier
DIMANCHE 12 JUIN 1960

(après-midi et soir)

Fête champêtre
Organisée par le chœur d'hommes t Echo du Lac »

d'Auvernler

Danse sur le pont en catelles
BON ORCHESTRE

Cantine bien f ournie

Se recommande : la société

/— ARCADES "HT- STUDIO ~>
<P 5 78 78 j <P 5 30 00

Aujourd'hui samedi, exceptionnellement i Matinées à 15 heures :
matinée à 14 h. 30 samedi( dimanche> mercredi

Dimanche et mercredi | Soirées à 20 h. 30 tous les jours
matinées à 15 heures I ,„.„„ _.„_ .. ... „

. . , . „ „ , „„ . . S ADMIS DÈS 16 ANS
Soirées a 20 h. 30 tous les jours i

PARLÉ FRANÇAIS w

excepté dimanche en matinée
et lundi soir à 20 h. 30 L'adaptation cinématographique

le film passera en version originale <je l'œuvre de TOM CHEMALE
PARLÉ ITALIEN ,vee

avec sous-titres français-allemand FRANK GINA
ADM IS DèS ie ANS SINATRA LOLLOBRIGIDA

Une œuvre pleine d'humanité ffl ff Tj 1J ^TS 1 T
tour à tour SATIRIQUE 11 il 1 11 U 1 il

COMIQUE
TRAGIQUE Tl K V

l îl5KPE VAUTOURS
GUERRE

avec La rencontre passionnée

Vittorio Silvana des deux tempéraments

GASSMANN MANGANO le8 *™ exceptionnel.

Alberto Sordi - Folco Lulli du cinéma '
Bernard Blier f̂ .

~W Un grand f i lm d'amour

LION D'OR " d'action f ourni

à la Biennale de VENISE dans la jun gle birmane

Hôtel-restaurant
de Fontainemelon

Chambres avec confort
Menus soignés à partir de 5 francs

Nombreuses spécialités

A. Broillet , chef de cuisine
Tél. (038) 7 11 25

Jeux de quilles automatiques

S, i,,,, /

XXVIIme FÊTE RÉGIONALE DE GYMNASTIQUE
DU VIGNOBLE - PESEUX iftffÂ
Participation de 200 gymnastes

Place de fête : terrain de gymnastique à Rugin
Cantine bien garnie — Pique-nique

P R O G R A M M E :
7 h. 30 Début des concours individuels

11 h. 15 Remise de la bannière régionale
11 h. 30 Message des Eglises
12 h. — Diner en commun
13 h. 45 Début des concours de section
17 h. 30 Exercice d'ensemble et proclamation des

résultats
,,,,,, , iiiiiiMinim tiiiitiii i "" ..iiniiiiMiiniiii iiiiiiiin iiiimm i 

Samedi 11 juin , dès 20 heures, à la halle de gymnastique

Grand B ? A ? L de la fête régionale
conduit par l'orchestre WILLY BENOIT

îi Ĵ^ 0̂J^ op|]0sé
dans un match amical de

STADE D'HAUTERIVE, aujo
Du sport ! • de l 'hunu

f  Les fameuses soles 1
l aui BALLES J

[j|§§
Rue du Seyon 27

SES FONDUES
SES CROUTES
AU FROMAGE

SUS ASSIETTES
FROIDES

Se recommanda) :
l Edgar ROBERT

football

urd'hui .17 h.
f ur  !

RIMINI TORREPEDRERA (Adria) KQN-TIKI HÔTEL
Prix de propagande 1100 lires en Juin et en sep-
tembre. 1700 litres en Juillet et en août tout
compris — Prés de la mer - Chambres avec balcon
Eau chaude et froide — Menu - Parc pour autos

f
APPRENEZ

y

A DANSER
vite et bien

chez

Mme Droz-Jacquin
professeur
Rue Pury 4

N B D C H A T B L
. Tél. 6 31 81



Apéritif à la gentiane

Paroisse réformée de Neuchatel

inscription des catéchumènes
pour l'instruction religieuse d'été l

demain, dimanche 12 juin,
au culte du Temple du bas, à 10 h. 15

(pasteur Held)

Dramatique arrivée
de M. Hagerty à Tokyo

( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )
II était 15 h. 35 (heure loca le), lors-

que l'avion de M. Hagerty se posa à
l'aéroport de Tokyo. Le temps était
beau et chaud. Peu de monde sur Taire
d'atterrissage où seuls les « officiels »
avaient été admis. Mais, devant l'aéro-
port, quelque 5000 personnes étaient
massées.

Après de brèves présentations, et
dans un silence quasi total , M. Hager-
ty, suivi de M. Dougla s Mac A rthur, am-
bassadeur des Etats-Unis à Tokyo, et
de M. Stephens, l'un des sécréta ires
particuliers du président Eisen'hower,
«'engouffra dans une voiture fermée
qui prit aussitôt la direction de la
ville.

La voiture off iciel le
brusquement assaillie

Mais la limousine, qui démarra à
grande vitesse, n'alla pas loin. Dès la
sortie de l'enceinte de l'aéroport, elle
dut ralentir pour éviter un groupe de
personnes, dont plusieurs femmes, qui
traversèrent brusquement la chaussée.

Il s'agissait «ans doute d'une ma-
nœuvre minut ieusement préparée par
les manifestants , car dès que le véhi-
cule eut perdu de la vitesse, H y eut
urn cri et, d'un seul coup, lia pression
die la foule sur les forces de l'ordre
se fit si forte que tous les barrages
cédèrent.

Lorsqu'on y repéras* maintenant, on
M demande comment M. Hagerty put
conserver la vie sauve. Les agents de
police furent balayés, comme fétus die
paille et, en l'espace de quelques minu-
tes, la moirée humaine s'était refermée
sur la voiture.

Il n'était plus question pour celle-ci
d'avancer. D'ailleurs, même si cela avait
été possible, elle n'aurait pu faire plus
de quelques mètres car ses quatre
penus avaient été lacérés par les ma-
nifestants en délire qui chantaient
« l'Internationale > . D'autres invitaient
les a Yankees à rentrer chei eux • . D'au-
tres enfin proféraient des injures à
l'adresse du président Eisenhower.

Les visiteurs épargnes
La voiture fut lapidée, ses vitres vo-

lèrent en éclats, mais à aucun moment
les manifestants n'essayèrent d'en ex-
traire M. Hagerty et l'ambassadeur
MacArthur, ce qui prouve que ta dé-
monstration avait été soigneusement
organisée et que l'oixlro avait été don-
ne de me pas toucher aux visiteurs.

Il n'empêche que dons une foule
aussi imposante, et surtout aussi vio-
lente que celle-ilà, des éléments pertur-
bateurs, voire des terroristes, auraient
pu facilement faire uin mauvais parti
aux personnalités américaines.

CeBes-cl restèrent bloquées soixante-
dix minutes, relativement protégés par
des « G. Men » en civil qui se pla-
quaient le long de la voiture mais ne
faisaient aucun mouvement pour con-
trectiror l'action des manifestant».

Vaines manœuvrea
de huit hélicoptères

américains
Potkietrt tout ee temps, huit hélicop-

tères de l'armée américaine survo-
laient la manifestation, certains d'en-
tre eux descendant à moins de dix
mUr» dan* i» vain aspoia- d'effrayer
U. ftMte.

Enfin, le* « laeom» > arrivèrent. La
polio» qui, Jusque-Ja, s'était montrée
assez nonchalante, commença a. réagir
vigoureusement. Les dispersés se re-
groupèrent et, matraque en main, 2000
•fente die police venus en ernfort, s'at-
taquèrent «ans le moindre ménagement
aux manifestants. Il y eut des heurts
et le sang coula. L'étreinte se desser-
ra quelque peu autour de la voiture
et un hélicoptère en profita pour te
poser.

H M resta an soi que quelques mi-
nâtes et repartit en direction de l'aé-

roport voisin d où il revint presque
aussitôt. On suppose qu'il s'était aper-
çu au dernier moment qu'il n'avait
plus assez d'essence.

Sains et sauf s !
Son deuxième atterrissage près de

la voiture fut des plus mouvementés.
La foule était moins dense, mais plus
excitée et des pierres furent lancées
en direction de la cabine de pilotage.
Très rapidement, MM . Hagert y, Dou-
glas MacArthur et Stephens prirent
place dans l'appareil (ils durent pour-
tant escalader une petite barrière sé-
parant la voiture de l'hélicoptère). Le
chef des services de presse, dont le
visage avait viré au rouge vif , se re-
fusa à la moindre déclaration , se con-
tentant de préciser : « Je n'ai rien à
dire pour le moment , mais j'aurai
beaucoup i dire tout à l'heure. »

m. Hagerty :
rien de changé dans

l'arrivée de M. Eisenhower
Quelques heures plus tard , en effet ,

après avoir c subi » une seconde mani-
festation d'hostilité devant l'ambassade
des Etats-Unis , M. Hagerty déclarait
que le président Eisenhower arriverai t
comme prévu, le 19 juin , à Tokyo. Et
d'ajouter aussitôt :

a Je ne pense pas que le Japon
permettra que le président se trouve
pris dans une manifestation similaire
à celle que nous avons connue au-
jourd'hui. Il sera l'invité du Japon et
je suis sûr que les mesures de sécu-
rité propres à assumer sa protection
seront adéquates. Je suis convaincu
que la manifestation d'aujourd'hui ne
reflète en rien le sentiment ou l'atti-
tude de la grande majorité du peuple
japonai s pour lequel le peupl e améri-
cain éprouve une profonde amitié. »

Peu de temps aprèŝ  M. Fujiyama,
ministre des affaires étrangères , dé-
clarait, dans une émission radiotélé-
visée, que ce qui s'était produit était
une « honte » pour le Japon.

Tous les observateurs ont remarqué
que le service d'ordre mis en place
hier était non seulement Insuffisant ,
mais aussi passif , et Ils se demandent
avec Inquiétude ce nul se passera
dans neuf jours si le gouvernement
ne réagit pas avec la plus grande
énergie contre les extrémistes qui
semblent actuelleemnt les maîtres de
la rup.

Le préside nt Eisenhower
inf o rmé de l'incident

WASHINGTON (A.F.P.) . — Le prési-
dent Eisenhower a été informé des In-
cidents qui avaient marqué l'arrivée à
Tokyo de M. James Hagerty. II n'afait aucun commentaire, mais a mani-
festé sa satisfaction d'apprendre que ni
le chef des services de presse de laMaison-Blanche, ni l'ambassadeur a To-
kyo n'avaient été blessés.¦¦; Quant au cabinet japonais , Il a dé- '
cldé de simplifier la partie officielle
du programme de la prochaine visite
du président Eisenhower fixée du 19
au 23 juin « afin de réduire les ris-ques au minimum ».

Les cérémonies publinues seront li-
mitées aux 20 et 21 juin.

Le cabinet a approuvé le projet du
ministre de l'intérieur prévoyant de
faire garder la route reliant l'aéro-
drome de Haneda au palais impérial
(18 kilomètres), par quinze mille poli-
ciers .

Le ministre a par ailleurs averti ses
collègues que la Fédérat ion des étu-
diants de gauch e a Zengakuren » cher-
cherait par tous les moyens, notam-
ment en suivant ses moindres dépla-
cements, a empêcher le président du
Conseil japonais, M. Kisbi , de se ren-
dre à l'aéroport pour accueillir 1* pré-
sident des Etats-Unis.

Le soulèvement s'étend
à l'ouest du Tibet

AVEC UN ACHARNEMENT REDOUTABLE

La garnison chinoise de Sheka rdzong, nœud routier
de grande importance stratégique, aurait été anéantie

par les rebelles tibétains
KATHMANDOU (Reuter). — Des voyageurs tibétains, arrivés au Népal, ont

rapporté que des « combats acharnés » ont mis aux prises des guérilleros tibétains
et des forces chinoises, au nord de la frontière tlbéto-nepalalse.

Les rebelles tibétains auraient
« anéanti » la garnison chinoise de
Shekardzong, nœud routier de grande
Importance pour les Chinois. Les Tibé-
tains s'attendaient à une attaque aé-
rienne des Chinois pour reprendre le
poste avancé de Shekardzong situé sur
la route principale menant vers l'ouest
à travers le Tibet. Cependant, les com-
battants tibétains s'opposeraient avec
la dernière énergie à l'arrivée de ren-
forts chinois à Shekardzong.

Selon d'autres informations, des com-
bats se déroulent à Saka , dans le Ti-
bet occidental. C'est la première fois
que des activités rebelles sont signa-
lées dans cette région. Saka se trouve
à 60 milles au nord de la frontière du
Népal , sur la route principale chinoi-
se qui traverse le Tibet d'est en ouest.

Des troupes chinoises de renfort
vont-elles être envoyées i Lhassa I
Shekardzong, chef-lieu de district , M

situe à 45 milles au nord de l'avant-
poste de l'armée chinoise à Tingri au
pied du mont Everest. Il semble que
les Chinois ont construit à Tingri un
aérodrome où peuvent atterrir des
avions à réaction.

Les milieux autorisés de Khatmandon
prévoient que des troupes chinoises de
renfort vont être dirigées sur Lhassa,
capitale du Tibet pour y mater les
responsables des activités rebelles.

L'agence de presse « Press Trust of
India »a annoncé de Khatmandou que
te garnison de Sherkard-zong avait été
écrasée , il y a deux semaines par les
Tibétains. Les Chinois auraient contre-
attaque avec violence la semaine der-
nière. La même agence , se fondant sur
des renseignements fournis par des
voyageurs , déclare que des renforts
chinois se dirigent vers la région au
nord du mont Everest et la vallée du
Tsane-Po dans le Tibet central.

Tibet, ne repose sur aucune donnée
certaine. En fait , le panchem-lama se
trouve en état d'arrestation au Tibet.
Ses parents et proches auraient été
« humiliés » par les Chinois. Son père,
par exemple, se serait vu attribuer la
tâche de balayer les planchers.

Mesures humiliantes prises
contre les parents du panchem-lama

Les milieux autorisés de la capitale
népalaise eBtlment que la nouvelle de
l'assassinat par les Chinois du pan-
chem-lama. second chef spirituel du

La grève en France
( S U I T E  DE LA P R E M I E R E  P A G E )

Même diversité dans les grandes ad-
ministratiouB, ainsi que dans les ser-
vices municipaux et départementaux.
Dans quelques départements, l'activité
administrative était normale, tandis
que dans d'autres elle était complète-
ment paralysée. Dans les douanes, sauf
par places, la grève a été très large-
ment suivie, ce qui rendait encore plus
rapide le passage des frontières fran-
çaises.

A te disparité des pourcentages se-
lon les différentes branches, se super-
posait donc une différenciation très
nette selon les régions, le Nord et la
région parisienne, par exemple, comp-
tant une proportion de grévistes r-p-
paremment plus élevée que certaines
régions de l'Ouest. Aussi est-il encore
extrêmement difficile de fournir un
pourcentage d'ensemble sur te grève
des fonct ionnaires . Parmi les effets les
plus spectaculaires de cette manifes-
tation qui est demeurée presque inaper-
çue du grand public figurent l'arrêt
du trafic dams un certain nombre
d'aérodromes, ou encore les entraves
apportées au trafic portuaire, notam-
ment à Bordeaux.

La situation par secteurs
(U.P.I.). — Selon les secteurs, te

Journée peut se résumer ainsi :
P.T.T. : pas de distribution die cour-

rier, fonctionnement normal du télé-
phone automatique, perturbations sur
le « régional » .

Dans les mairies, seuls les déclara-
tions d'état civil ont été enregistrées
et nn seul mariage célébré à la mairie
die Neoilly.

Enseignement : 80 % de grévistes
dans le primaire et 60 % à 70 % dans
le secondaire et le technique. De nom-
breuses écoles étaient fermées, d'au-
tres ont ouvert mais sans enseignants,
ce qui a fait la joie des élèves.

Ebouleurs : les ordures ménagères
n'ont pas été collectées. Sur 155 ca-
mions-benues utilisées à Paris, deux
seulement ont quitté leur dépôt hier
matin.

Aérodromes : Orly et le Bourget ont
été remplacés pour la journée par le
terrain militaire de Bretigny. Hier
après-midi, quelques appareils ont pu
partir d'Orly par leurs propres moyens.

Hôpitaux : seules les urgences et les
soins ont été assurés. Les visites ont
eu lieu comme d'habitude.

Des milliers de grévistes
manifestent à Paris

PARIS (U.P.I.). — C'est aux cris do
« nos salaires, nos salaires » que des
milliers de fonctionnaires ont défilé
hier matin vers 12 heures devant le
ministère des finances, investi de très
bonne heure par l'imposantes forces de
l'ordre.

Malgré les nombreuses pancartes ré-
clamant l'unité d'action , les manifes-
tants s'étaient rassemblés en deux
groupes différents Force ouvrière
dVne part, C.G.T., C.F.T.C. et ensei-
gnants d'autre part. La manifestation
s'est déroulée dans le calme.

Un lycéen
nrrêté à Paris

II transportait des fonds
et des documents importants

pour le compte du F.L.N.

PARIS , (U.P.L). — Le ministère de
l'intérieur communique :

• Les services de la sûreté nationale
viennent d'arrêter à Paris un jeune
lycéen âgé de 20 ans, Européen, pen-
sionnaire dans un grand établissement
de la capitale, alors qu'il transportait,
pour le compte du F.L.N"., une somme
de 37 millions de francs légers qu'il
était allé chercher à Marseille. Cet
étudiant, membre actif du mouvement
des « non-violents », était porteur éga-
lement d'une enveloppe scellée conte-
nant les « comptes rendus d'exécu-
tions » perpétrés par le F.L.N. et la
liste des exécutions projetées contre
des membres du M.N.A., des fonction-
naires de la police et surtout contre
les travailleurs algériens hostiles an
F.L.N. ou simplement réfractalres aux
collectes mensuelles qui leur sont im-
posées.

« La poursuite de l'enquête a entraî-
né l'interpellation de plusieurs agents
de liaison appartenant aux mêmes mi-
lieux qui avaient également participé
a cet important transfert de fonds et
de consignes pour le compte du F.L.N.
tant en province que dans la région
parisienne > .

Depuis le début des manifestations
spectaculaires « des non-violents » qui
avaient eu pour cadre en particulier les
abords de l'Elysée et du ministère de
l'intérieur, les services de la D.S.T.
avaient eu leur attention attirée sur
un noyautage, par les membres des
réseaux européens de soutien au F.L.N,
du mouvement se réclamant de la non-
violence.

Il semble résulter de l'enquête que
ces jeunes gens ont été entraînés dans
cett e organisation sans avoir une
réelle connaissance des buts véritables
de l'entreprise. C'est ainsi qu'en flat-
tant leur sens du dévouement et sans
doute leur goût de . l'aventure on a . pu
conduire progressivement certains d'en-
tre eux à une complicité agissante en
faveur du FL.N. C'est, le cas notam-
ment du lycéen qui vient d'tre arrêté.
Depuis son arrestation, il se montre
extrêmement frappé de oe qui lui est
arrivé. Prostré, il prie et demeure
étranger à sa nouvelle situation .

LA CHAUX-DE-FONDS

Le comité du parti socialiste a tenu
Jeudi soir une séance pour examiner
le problème de la participation du parti
an Conseil communal. Il a décidé de
présenter à son assemblée générale,
qui aura lien le mardi 14 Juin pro-
chain, les deux conseillers communaux
en charge, MM. Eugène Vuilleumier et
Gérald Petlthuguenin. La décision a
été prise également de faire du cin-
quième siège du Conseil communal ,
jusqu 'Ici semi-permanent , un poste
permanent. Le parti socialiste reven-
diquera ce siège et présentera la can-
didature de M. André Sandoz , conseil-
ler d'Etat.

Béd. — Cette décision soulèvera
sans doute de nombreux commentaires
puisqu 'elle ouvre une vacance au Con-
seil d'Etat. Nous croyons savoir que
M. Sandoz a fa i t  part vendredi matin
à ses collègues , lors de la séance bi-
hebdomadaire du gouvernem ent , qu 'il
avait l'intention de démissionner pour
ré pondre à l' appe l  du parti socialiste
de la Chaux-de-Fonds. Il  est d' ailleurs
certain , d' après ce que nous appre-
nons , que le f u t u r  Conseil commu-
nal de la métropole horlogère dési-
gnera M. André Sand oz comme pré-
sident de la ville.

La succession de M. Sandoz au Con-
seil d'Etat est dès maintenant ou-
verte. Un nom est dé jà  prononcé à
la Chaux-de-Fonds , celui de M. Luc
de Meuron , de Neuchate l. D'autres
c papables » sont susceptibles d'être
désignés par le par ti socialiste , en
particulier M. Adol phe Graedel , secré-
taire central de la F.O.M.H., M. Jean
Liniger , conseiller communal démis-
sionnaire de Neuchatel , et M. Henri
Jaquet , président de la ville du Locle.

Le conseiller d'Etat
Sandoz candidat

au Conseil communal

Conseil général
(c) Le Conseil général s'est réuni ven-
dredi soir, sous la présidence de M.
Willy Junod. Deux tours de scrutin ont
été nécessaires pour nommer les mem-
bres du Conseil communal. Seuls les
quatre radicaux ont été nommes au
premier tour. Ce sont : MM. Claude
Vaucher , 19 voix ; Charles Diacon. 17
voix ; André Mougln, 18 voix ; Henri
Debély, 15 voix.

Les trois libéraux ont été nommés
au deuxième tour. Ce sont : MM. Ger-
main Scheurer, 10 voix (9 au premier
tour) ; Hermann Vauthler , 16 voix (9) ;
Georges Ouohe, 15 voix (8).
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De notre correspondant du Doubs t
Dans Pontarlier et sa région où les

services de la S.N.C.F., de la sécurité
sociale, de la sous-préfecture, de la
mairie et hospitalier ne souffrent d'au-
cune perturbation , la grève des fonc-
tionnaires affecta principalement l'en-
seignement , les P.T.T, leB services de»
finances et les ponts et chaussées.

Dans ces différentes administrations,
les pourcentages de grève sont lea
suivants : enseignement 60 % ; P.T.T.
60 %, totale chez les distributeurs ;
finances 40 %, grève totale a la recette
des finances , respectée dans de moin-
dres proportions dans les perceptions
et aux contributions où pratiquement
le travail était assuré ; douane 22 % ;partout les opérations douanières
étalent assurées soit par le personnel
qui n'avait pas débrayé, soit par lea
gendarmes.

A Pontarlier, les grévistes se réuni-
rent dans l'après-mldl de vendredi.
A près avoir entendu les responsables
syndicaux , Us Be dirigèrent sur la sous-
préfecture et la mairie afin de déposer
une motion revendicative.

Devant la fin de non-recevolr qui
leur fut signifiée en sous-préfecture , Ils
décidèrent , comme la chose se fit en
plusieurs villes de France, de bloquer
la circulation en occupant la chaussée
par un va-et-vient incessant. Il n'y eut
pas d'incidents. En fait , ce fut une ma-
nifestation de mécontentement toute
Bymhollq ue et même empreinte d'une
certaine traieté.

La grève à Pontarlier
et dans la région

Conseil général
(c) La première séance de la législa-
ture 1960 - 1964 aura lieu lundi soir
et l'ordre du jour sera uniquement
consacré à la nomination du Conseil
communal et des différentes commis-
sions. Quant à la dernière séance du
Conseil communal actuel, elle siira lieu
égalemen t lundi soir avant celle du
Conseil général.

SAINT-SULPICE
Une auto se jette

contre un pont
(sp) Vers minuit, dans te nuit de Jeu-
di à vendredi, une automobile vaudoi-
se pilotée par G. R . s'est jetée contre
le pa rapet du pont, à proximité du
Buffet de te gare, à Sainit-Sul.pice.

Au moment où la police arriva sur
les lieux , le conducteur et son véhi-
cule n'étaient plus là. Ils fuirent re-
trouvés un peu plus d'une heure aiprès
à Fleurier, où G. R. était chez des
amis.

Selon des témoins oculaires, l'auto-
mobile zigzaguait sur te route avant
la collision. Le conducteur a été con-
duit chez un médite in et soumis à une
prise de sang. L'avant de te voiture
a été partiellement enfoncé.

\OIIl VIGUE
Nomination

du Conseil communal
(c) Vendredi dans sa première séance,
le Conseil général a nommé au Conseil
communal, au premier tour, quatre radi-
caux : Roger Thlébaud, Alfred Monard,
Jean Petitpierre, anciens, par 14 voix
et Willy Pellaton , nouveau, par 8 voix.
Un socialiste, Pierre Dumanet, par 9 voix.
Le second candidat socialiste n'ayant pas
été élu, M. Pierre Dumanet n'accepte
pas sa nomination. Au deuxième tour,
le parti radical propose M. Charles Vol-
sard, nouveau, qui est élu par 14 voix.

LES \ ERRIÈR1 S
Pas de perturbations

à la douane
(c) La grève des fonction noires fran-
çais n'a pas eu d'influence .sur le tra-
fic rout ier à notre frontière . A te
douanne des Verrières-de-,Ioux , où l'or-
dre de grève ne fut que partiellemenit
suiv i, trois agents assura ient le ser-
vice de plan t on. Ils étaient renforcés
par des gendarmes die Point a plier. Le
service s'est donc effectué 6ans per-
turbation.

HOVERESSE

Accord
de coopération culturel!?

sovieto - guinéenne

U. R.S. S.

MOSCOU (A.F.P.). — Dans une dé-
pêche datée de la capital e guinéenne ,
l'agence « Tass » annonce qu'un accord
de coopération culturelle soviéto-gui-
néenne pour 1960 a été signé mercredi
à Conakry.

Aux termes de l'accord, l'URSS
organisera notamment en Guinée des
« semaines du fi lm soviéti que > et y
enverra des troupes théâtrales. D'au-
tre part , des géologues-prospecteurs et
des professeurs d'enseignement de se-
cond degré soviétiques seront envoyés
en Guinée. Des groupes de profes-
seurs, de médecins et d'étudiants gui-
néens feront , de leur côté , des stages
en URSS. Enfin, l'accord prévoit des
échanges de programmes radlophonl-
ques et d'équipes de football .

MOSCOU, (Reuter). — Lev Danl-
lov, producteur de films soviétiques,
a déclaré vendredi à des membres de
la presse qu'un fragment de pellicule
d'une durée de projection de 30 secon-
des, avait été tourné par un cinéaste
de l'armée soviétique au cours de la
bataille pour le Retchstag, à Berlin,
11 y a quinze ans. Ce film ne présen-
tait rien de moins que le front d'Hit-
ler, percé d'une balle.

Après la présentation de ce film,
M. Danllov a souligné devant les
Journalistes qu'il Ignorait lui - même
l'existence de ce document filmé, Jus-
qu'il la mi-mnrs de cette année, ajou-
tant : a cela m'a surpris autant que
vous l'êtes aujourd'hui ». Il ne put
préciser comment ce film était resté
Jusqu'à présent dans les archives, et
ce qu'il était advenu du cadavre
d'Hitler.

U cadavre d'Hitler filmé

L'Assemblée nationale
a ratifié

les accords avec le Mali

Après un long débat animé
au Palais Bourbon

PARIS (A.F.P.). — L'Assemblée
nationale a ratifié aux premières
heures vendredi les accords passés
en avril dernier entre la République
française d'une part, la République
malgache et la fédération du Mali
(Sénégal et Soudan) d'autre part,
portant sur le transfert à ces deux
Etats des compétences jusqu'alors
détenues par la Communauté (dé-
fense, diplomatie, monnaie, etc.) et
consacrant ainsi leur indépendance.

Les deux Etats demeurent membres
de la Communauté française, présidée
par le général de Gaulle, et ont si-
gné à cet effet des accord* de coopé-
ration.

Le scrutin est Intervenu à l'issue
d'un long débat , souvent animé, au
cours duquel plusieurs députés, no-
tamment à la droite de l'Assemblée ,
ont exprimé leurs craintes sur l'ave-
nir de la Communauté, et des réserves
sur la procédure adoptée par le gou-
vernement pour le transfert aux deux
Etats africains des attributs de la
souveraineté.

L'ancien président du Conseil Geor-
ges Bidault , qui est intervenu au
cours de la séance de nuit , s'est livré
à te criti que la plus sévère des tex-
tes soumis à la ratification de l'As-
semblée. Il a déclaré : c Je ne veux
pas partager avec le pouvoir te res-
ppnsabilite du gâchis dans lequel
nous nous trouvons , non plus que celle
de détruire l'œuvre de plusieurs Ré-
publi ques qui furent la gloire de la
France ».

Intervenant à deux reprises, le pre-
mier ministre Miche l Delbré a tenu
à réfuter les objections présentées.
Quelques Instants avant le vote, il
a fait valoir que les questions de dé-
fense ont fait l'objet, au cours des
négociations, de dispositions particu-
lièrement détaillées et minutieuses, la
défense de la Communauté étant con-
sidérée comme une partie intégrante
de la défense du monde libre.

Il s'est déclaré d'accord enfin sur
la nécessité de renforcer les organes
communs de la Communauté. Il comp-
te beaucoup, en particulier , sur les
conférences périodi ques des chefs
d'Etat et de gouvernement pour assu-
rer la cohésion de cette « communau-
té rénovée ».

PARC DES SPORTS - FONTAINEMELON
Samedi 11 Juin

1:4 h. 30 : Etoile - Xamax
finale juniors B

15 h. 50: Comète - Le Pare
finale 3mo ligue

17 h. 10 i Chaux-de-Fondj - Colombie»
final» toi© ligueEglise évangéllque libre

16, avenue de la Gare
Dimanche 12 Juin, h 20 heures

RÉUNION MISSIONNAIRE
par M. Alfred FERMAUD-POMET

missionnaire au Tschad
Chacun, est oardlalement Invité

-X  ̂ NEUCHATEL
§l§i§n 3-12 j "in l96°

M f  Spécialités culinaires
%Jr internationales

à partir de Fr. 3.—

Soirée tessinoise
CE SOIR, DltS 20 HEURES

DANSE
à l'hôtel de Commune, Dombresson

Prolongation d'ouverture autorisée

58me exposition de la
Société des Amis des arts

Clôture
dimanche 12 juin , à 17 heures

MUSÉE DES BEAUX-ARTS

BASKETBAU.
Championnat suisse L. N. B.

Ce soir, salle des Terreaux, 20 h. 30
Berne contre Neuchatel

Corsaire
Hôte] Robinson, Colombier
CE SOIR DANSE

BAISSE
Haricots < Bobby » d'Italie

le kg. 1.35

Marché - Migros
SOCIÉT É DE TIR

sous-offlclers et soldats
CET APRÈS-MIDI

TIRS MILITAIRES
Se munir des livrets de service et de tld

Contemporains 1899
La sortie à Plan-Jacot

EST SUPPRIMÉE 1

Bateau
de Belles-Lettres

à l'île de Saint-Pierre t
départ du port à 13 h. 45

Renseignement au No 11 dès 10 h.

Chapelle des Terreaux
Culte présidé

par Mrs Larsen et Rieder

Fermé dimanche
toute la journée pour cause de deuil

1 Restaurant Bel-Air
Neuchatel

La Tène-Plage, Marin
Ce soir DANSE

Trio Domino et le célèbre Pichl
Dès 21 heures, ramequins maison

et poulets à la broche
Se recommande W. Berner

Hôtel Pattus, Saint-Aubin
Tous les soirs :

DANSE
au jardin et au bar

Dimanche après-midi thé dansant

TEMPLE des VALANGINES
VENTE

en faveur des orgues
dès 9 h. 30 ; soirée familière à 20 h. 15
Buffet permanent - Prix populaire*

Vers la première séance
dn Conseil général

(c) Le Conseil générai, issu des élec-
tions des 14 et 15 mai , tiendra sa pre-
mière séance prochainement. H aura &
constituer sou bureau, à nommer les
commissions permanent*» sAnsl que le
Ooneell communiai.

n n'y aura vralsemiblablement pas de
changement dans la composition poli-
tique du futur exécutif qui sera formé
de 2 radicaux, 2 socialistes et 1 libéral.

LA COTE-AUX-FÊES
Nomination

dn Conseil communal
(c) Dans sa séance de vendredi soir,
le Conseil générai a réélu à l'unanimité
le Conseil communal.

Celui-ci se compose O MM. David-
Ernest Bourquin, 11b. ; Willy Barbezat,
11b. ; Robert Pétremand lib. ; Willy
Lambelet, rad. ; Paul-Eugène Guye, rad.

FLEURIER

LE LOCLE

(c) Le nouveau Conseil général a élu
hier soir son bureau et le Conseill com-
munal]. Après que M. Henirl Jaquet, pré-
s-ident de, la ville, eut donné lecture
des pièces certif iant la validité des
élections, un bureau provisoire fut
couetiitué ayant à sa tAte M. R. Paria,
le plus âgé des conseilleTS généraux,
assisté deis quaitre plus jeunes fonc-
tionnant comme secrétaires et ques-
teurs.

Puis l'autorité législative passa à la
nomination die son bureau dont voici
la composition pour l'an née 1960-1961 :
président, Ernest Schuilze (soc.), 32
voix ; premier vice-président, Paul Co-
lomb (P.P.N.), 33 voix ; deuxième vice-
président, Charles Friolet (P.O.P.), 22
voix ; secrétaires, Gilbert J'eanueret
(soc.), 31 voix , et Charlies-Louis Hu-
guenin (P.P.N.), 30 voix ; questeurs,
Pierre Faessler (P.P.N.), 31 voix, ot
KaroOy Favre (soc) , 28 voix.

Ainsi formé, le Conseil général abor-
da la nom^'in at ion de l'autorité exe-
cutive. Tous l'es candidats ont été élus
au premier tour : MM. Henri Jaquet
(soc.), 33 voix ; Henir i Eiseniring (soc.),
27 ; Robert Reymon d (P.P.N.), 24 ;
Jean-Pierre Renk (P.P.N.), 23 ; Frédé-
ric Blaser (P.O.P.), 22.

Le nouveau
Conseil communal



Monsieur et Madame
André OALAME-BERNiTB et leur pe-
tit? Mrmlque ont la grande joie
d'annoncer la naissance de leur fille
et sœur

Martine - Bri g itte
6 Juin 1960

Cointrin-Genéve Clinique des
9, chemin des Ailes Grangettes

La fol vient de ce qu 'on entend
et l'on entend lorsque la parole
de Christ est prêchée.

Romains 10 :17.

Monsieur et Madame William Be-
noit, à Lyon ;

Madame et Monsieur Ferdinand
Hausener-Benoit et leurs enfants,
Denis, Eric et Willy, à Saules ;

Monsieur  et Madame Roger Benoit,
à Paris ;

Mademoiselle Daisy Benoit , à Chl-
cumhane-Mozambique ;

Monsieur Max Benoit et ses enfants
Sylvie et Jean-Jacques, à Neuchatel ;

Madaime et Monsieur Jean Maridor-
Benoit et leurs enfants, Lucienne,
Mireille et Claire-Lise, à Fontaines ;

Madame Amélie Fallet,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la profonde douleur de faire

part du décès de

Monsieur William BENOIT
ancien pasteur

leur cher père, beau-père, grand-père,
oncle, cousin et parent, que Dieu a
rappelé à Lui dans sa 89me année,
après une courte maladie.

Fontaines, le 10 juin 1960.

Demeurez dans la fol , fermes,
Inébranlables, sans Jamais vous
écar ter de l'espérance proclamée
de l'Evangile que vous avez en-
tendu. Col. 1 : 23.

Le lieu et la date de la cérémonie
funèbre seront annoncés ul t érieure-
ment.

La journée française à la FOGA
a permis à celle-ci de trouver une marraine

Quand le souffle de la mer et le fumet du < Bourgogne > agissent sur le Mail

Cette marraine, c'est évidemment la
France, qui , hier, est venue prés enter
quelques-unes de ses richesses en notre
ville, à l' occasion de la Foire de la
gastronomie. Au Mail , dans la soirée,
les visiteurs de la FOGA purent ap-
p laudir la j oyeuse  troupe des chan-
teurs et danseurs bourgui gnons « Le
Regain de Chablis ». Cette ambassade
d' une rég ion h o n o r é e  entre toutes,
quand on parle de gastronomie, a
couronné pour ainsi dire la p remière
semaine de la FOGA , la seconde se-
maine s'ouvrant aujourd 'hui  pour se
terminer demain soir... ou lundi aux
premières heures du matin.

L' acte o f f i c i e l  de ces accordailles
f ranco  - f leuchàteloises s'est déroula
hier soir à l 'hôtel DuPeyrou , où tout
ce que Neuchate l  et la Suisse comp te
d' amis de la France était l'hôte de
l' ambassade de France, du Comité na-
tional des vins de France , du Comité
des produi ts  lait iers f ran ça is, du Grou-
pement national d' exportation des con-
serves agricoles f rançaises , du Grou-
pement des conserveurs - exportateurs
français  de poissons et de l ' Ins t i tu t
national des appel lat ions d 'orig ine des
vins et eaux-de-vie. En présence du
prés ident  du Conseil national , M .  Gas-
ton Clot tu , du conseiller d 'Etat  et con-
seil ler aux Etats  Jean-Louis Barrelet,
de M .  Jean-Pierre Porchat , chancelier
d'Etat , et M M .  Paul Dupuis  et Fritz
I lumbert-Droz , conseillers communaux,
M . Henri Guillemin, attaché culturel
près l' ambassade de France, inaugura
cette réunion au nom de M.  Dennery ,
ambassadeur de France en Suisse . M .
Guillemin sut , avec esprit , fa i re  valoir
les titres qui le destinaient , lui , pu r
critique littéraire, à présenter aux
Neuchâtelois une dégustat ion de vins,
de f r o m a g e s  et de conserves de France.
H habile dépuis dix-huit ans à Neu -
chatel . Il  est Bourgui gnon , et il peut
pré tendre  que la l i t t é ra ture  est moins
étrangère à la gastronomie qu 'on ne

Samedi esl la j ournée  tessinoise à la FOGA.  Voici le pavi l lon  très réussi
de nos Confédé rés  d'outre-Gothard.

(Press Photo Actualité.)

le pen se communément. Et M.  Guil-
lemin de citer parmi d'autres Rabelais,
Vi gny ,  bouilleur de cru, et Claudel .
Les références  étaient décisives, et M.
Guillemin pu t  très o f f ic ie l lement  et
diplomatiquement  inviter l' assistance à
goûter à des réalités solides.

Ces réalités, c'est le Dr Robineau ,
président du comité national des pro-
duits laitiers fran çais, qui les dévoila
d' abord en une improvisation char-
mante . Conserves de poisson s, puis  f r o -
mages f u r e n t  pré sentés, escortés d'une
gamme de vins allant du Chablis blanc
à l 'Anjou blanc en p assant par le Bor-
deaux , l'Aloxe-Coeton et les Château-
neu f -du-Pape , le pré face  étant le Ba-
nyuls  et la pos t face  le Champagne.  Les
vins f u r e n t  présentés  par M.  Marceron,
les conserves de poissons par M .  de
Bo i s f l eury  et les f romages  par le maître
Androuët , qu 'il n 'et p lus besoin de
présenter  à Neuchatel . Notons  que nos
amis fr ançais  sont venus chez nous
pour  nous o f f r i r  des produits  qui sont
complémentaires des nôtres. Ainsi pour
les poissons de mer et les f romages
à p âte molle, et naturellement pour les
vins qui sont des notes harmonieuses
sur le clavier où nos vins f i gurent
aussi , avec un timbre un peu d i f f é r e n t
mait tout aussi nécessaire à cette
symphonie  des crus qu 'apprécie « l 'hon-
neste homme ».

Avant  d' aller chanter et danser à la
FOGA , les couples du « Regain de Cha-
blis » donnèrent une atmosphère bour-
gui gnonne aux salons de l'hôtel Du-
Peyrou , où éclatait le vert sombre
des houpelandes du chapitre de la
Confrér ie  du Taste-f romage.  Le sous-
signé était assis à côté du « roi du
thon * de Nantes, M.  Bouvais - Flon.
Il vous renseignera volontiers sur ce
poisson noble et les cent fa çons de
l' apprêter  I

Le Club de publici té  de Neuchate l,
comme il le fa i sa i t  précédemment  au
Comptoir, a parcouru la FOGA pour

dresser la liste des dix stands les mieux
présentés. Voici le palmarès qu 'il a
établi , par ordre alphabétique :

Grands magasins aux Armourins ;
la Bouti que et René Mauler , ensem-
blier ; Vins Orsat ; Vins Hert ig  ; l'Ar-
mailli , f romages  ; Droz & Cie , vins ;
O f f i c e  de propagande des vins de Neu-
chatel ; Union suisse des maîtres bou-
chers ; Max Jordan , Champagne veuve
Clicquot ; O f f i c e  national italien du
riz.

X X X
La Foire de la gastronomie a connu

hier une bonne pournée... et une excel-
lente soirée. Les visiteurs ont été
nombreux, et ils le seront encore p lus
ce samedi et demain dimanche , der-
niers jours de la belle mani fes ta t ion
du Mail . Nous n'allons pas inviter les
retardataires à aller visiter la FOGA ,
puisqu 'ils l' auront sans doute déjà vue.
Nous  les invitons donc à y retourner
et à récompenser par leur présence
les organisateurs  de leur e f f o r t  méri-
toire. Tous à la F O G A  samedi et
dimanche l

MESSER GASTER.

Le D r Robineau , président du Co-
mité des produits laitiers français.
a fai t  hier soir, à l 'hôtel DuPeyrou.

les honneurs de la réception
fran çaise.

(Press Photo Actualité.)

PAYERNE
Un rat de cave identif ié

(sp) L'enquête menée au sujet des
vols die bouteilles d a n s  les caves d'un
grand immeuble locatif de lia rue de
Lausanne, a permis d'identif ier le cou-
pable. Il 6'agit d'un jeune homme de
la localité, âgé d'une vingtaine d'an-
nées.

Observatoire de Neuchatel. — 10 Juin.
Température : Moyenne : 13,4 ; min. :
12.2 ; max. : 19,8. Baromètre : Moyenne :

717 ,9 . Eau tombée : 12.6. Vent dominant:
Direction : ouest-sud-ouest ; force : mo-
déré à assez fort Jusqu'à 19 h . Etat du
ciel : variable , pluie Intermittente de
12 h . 30 à 19 h.

Hauteur  du baromètre réduite à zéro
( Moyenne poux Neuchatel 719,5)
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Niveau du lac du 9 Juin à 6 h. 30: 429.29
Niveau (lu lac: du 10 Juin à 6 h. 30: 429.31

Température de l'eau 19° \b

Prévisions (lu temps. — Nord des Al-
pes, Valais , nord et centre des Grisons :
quelques brèves éclalrcies , à part cela
ciel couvert. Pluie Intermittente. Vent
d'ouest Irrégulier. Température en plai-
ne comprise entre 15 et 18 degrés.

Sud des Alpes et Engadine : nébulo-
sité très variable . Encore quelques aver-
ses ou orages. Etn plaine , température
comprise entre 20 et 25 degrés dans
l'après-midi.

Observations météorologiques

PESEUX

(c) Vendredi soir, le Conseil général ,
issu des dernières élections communales,
a tenu sa première séance. En lever de
rideau. M. Constant Dubey, doyen d'âge,
tint à saluer ceux qui ont affronté
le scrutin et trouvé la confiance de
l'électeur. Il Invita nos 41 sages à con-
tinuer dans la tradition établie Jusqu 'à
présent, et à travailler pour l'intérêt
de la commune.

Le bureau est const itué comme suit :
Président : MM. Philippe l"Eplattenler

(11b.) ; 1er vice-président : Pierre Rey-
mond (soc.) ; 2me vice-président : Mau-
rice l'Eplattenler (rad.) ; secrétaire : Clau-
de Weber (rad.) ; vice-secrétaire : R.
Marguerat (soc.) ; questeurs : MM. R.
Cattin (lib.) et Jost (soc).

L'on passe ensuite à la nomination
du C o n s e il  communal , comprenant 7
membres. Sont proposés : 3 radicaux :
MM. Constant Dubey. Marcel Hofmann
et François Ray ; 2 libéraux : MM. Jean
DuBols et Eric DuBols : 3 socialistes :
MM. Alfred Kntis, Arnold Reymond et
René Baertschi.

D'emblée, le porte - parole du groupe
socialiste M. Georges Jeanneret, prend la
parole pour Justifier les revendications
de son groupe qui, malgré une perte de
2 sièges au législatif , estime avoir droit
à 3 représentants à l'exécutif .

Par l'organe de leur président , M. Willy
Sleber, les radicaux estiment avoir droit
à ce 3me siège, et sont appuyée par les
libéraux qui , par l'organe de M. Charles
Bonhôte, établissent une comparaison
entre ce qui se passe a la Chaux-de-
Fonds et Ici.

Sur demande du groupe socialiste, une
suspension de séance de 20 minutes est
décidée. On note cependant 6 élus au
premier tour, à savoir : MM. Constant
Dubey 27 voix, Jean DuBols 26 voix,
François Ray 26. Marcel Hofmann 25,
Alfred Kntts 25 et Eric DuBols 22 .

Obtiennent des voix : MM. R . Baerts-
chi 17, Ad. Reymond 13.

Un second tour est nécessaire, et M.
René Baertschi est nommé par 17 voix,
M. Reymond en obtenant 3.

Commission scolaire : La proposition
du groupe socialiste suggérant d'augmen-
ter le nombre des commissaires de 15
à 21 est écartée par le Conseil général.
Les socialistes proposent alors de main-
tenir leur représentation à 6, alors que
les radicaux resteraient 5 et les libéraux
4.

Le conseil passe au vote au bulletin
secret et nomme : 5 socialistes : MM.
Arnold Steiber , Robert Julllard, Marcel
Bellenot , Roger Sansonnens, Georges
Jeanneret ; 5 radicaux : André Bossert,
Gilbert Rossier . François Ray, Willy
Sieber , et Mme Simone Malllardet ; 4
libéraux : Mme Colette Fischer, MM. Pier-
re Rieben, Robert Cattin et Philippe
l'Eplattenler. Un ISme candidat doit
être désigné au second tour : c'est M.
Chs Dinther, (llb), qui obtient 20 voix
contre 15 à Mme Hedwige Rausis (soc.).

_,„ IMPRIMERIH OENTRAIJS ,„„„_
f et de la
i H'H i m .T.n; D'AVIS DE NEUCHATEL SA. :
ï 6, rue du Concert - Neuchatel i

Directeur : Marc Wolfra th |
: Rédacteur en chef du Journal i |
I Bené Bratohot j

Deux tours de scrutin
pour l'élection

du Conseil communal

Renversé par une moto
(c) Vendredi peu après 20 h eures, Mme
Marie Lappert , domic iliée à N idau, che-
min des Tanneurs, qui circulait à pied
à la rue Centrale à Bienne, a été ren-
versée par une moto. Souffrant d'une
blessure béante à la tête, elle a dû être
transportée à l'hôpital die Beaumont.

GRANDSON
Simple police

(c) Le tribunal de simple police a con-
damné E. B., né en 1902, Bernois , ma-
nœuvre, domicilié à Sainte-Croix , à
15 Jours d'emprisonnement avec sursis
pendant 2 ane et aux frais pour viola-
tion d'obligation d'entretien.

BIENNE

Wa\ mil de NeucSiâtsl
PI BI.ICATIONS DE MARIAGES. —
4 juin . Bommeli . Paul , dessinateur , et

Beck. Claudine-Alice, les deux à Neucha-
tel : Moalli , André-Alexandre, garçon de
restaurant à Annemasse , et Hossmann,
Gladys, à Thônex. 7. Vuagnaux . Jean-
Michel-Léon, étudiant à Genève, et
Trautwein, Heidi , à Marin-Epagnier.

MARIAGES. — 7 juin. Mathey. Sarny-
Richard, dessinateur sur machines à
Obersiggenthal, et Grlinig. Ellane-Ger-
maine-Yvette, à Neuchatel ; Lambelet,
Georges-Armand, cuisinier, et Michel ,
Thérèse-Marie, les deux à Neuchatel ;
Millier . Jacok , confiseur, et Kunz , Lotty-
Theresa , les deux à Neuchatel.

NAISSANCE. — 2 Juin. Borel Martine,
fille de Bernard-André, mécanicien à
Neuchatel , et de Matilde-Maria-Angela,
née Faimali.

DftCftS. — 27 mai, à Boudry, Sagne
née Casanova , Alice, née en 1902, ména-
gère, épouse de Sagne, Henri-Louis, à
Neuchatel. 4 Juin. Piantlno, Henri-Seve-
rln . ré en 1895. technicien-dentiste à
Bôle , énoux de Rosa , née Lagler. 6. Roth
née Buh,lmann , Lina , née en 1888. ména-
gère à Combes, veuve de Roth , Hermann-
Florlan : Gerber , née Gradel , Rosa , née
en 1876, ménagère à Neuchatel , veuve de
Gerber. Johann.

AU J OUR LE J OUR

La campagne de l 'Année mon-
dia le du ré f ug ié continue dans le
canton de Neuchatel.  Dans toutes
nos régions , des manifestat ions sont
organisées, dont le produit  est ver-
sé au comité cantonal. Récemment,
une représentation cinématographi-
que a été donnée aux élèves de
l 'Ecole sup érieure de jeunes f i l l e s ,
de l 'Ecole profess ionnel le  et des
c lasses supérieures du Collège latin
de Neuchatel ; la collecte a rappor-
té p lus de 300 f rancs .  Une soirée
récréative à Hauterive pour les ré-
f u g i é s  a obtenu un beau succès. La
manif estat ion organisée à Auvernier
a p roduit  1800 f rancs .

Le dernier geste demandé au
peup le  neuc hâtelois. pou r p a rf a i r e
le montant des f o n d s  recueillis, se-
ra le p lus sign i f i ca t if .  Le comité
cantonal propose que tous les sala-
riés qui gagnent normalement leur
vie, consacrent une demi-heure de
leur travail à cette grande œuvre
humanitaire qu 'est l'aide aux r éf u -
g iés. Le comité du Cartel syndical
cantona l s'est déclaré d 'accord de
recommander à ses membres cette-
forme de participation , à condition
que les patrons et employés non
af f i l i é s , ou les entreprises elles-
mêmes , versent une part éga le à
ce l le des ouvriers , dans le cadre de
l' entreprise. Les sommes recueil lies
seront attribuées à raison de 75 %
aux ado lescents handicapés des
camp s d'Autriche et 25 % aux f e m -
mes et e n f a n t s  des camps de Tuni-
sie.

C'est an cours de ce mois encore
que tous les salariés et les ch e f s
d'entreprises sont invités à donner
une demi-heure de travail. Qu'est-ce
ce la pour  des hommes libres ? C'est
a f i n  que d'autres hommes soient
libres et qu 'ils ne soient p lus des
êtres à part groupés  dans des
camps de réfug iés qu'on demande
notre aide.

NEMO.

Une demi-heure de travail
pour eux

flilli" :'11ËI::K" - ' -7 lÉl i

11 |
juin

SOLEIL Lever 04.29
Coucher 20.22

LUNE Lever 22.06
Coucher 06.45

En page 4 : le Carnet du Jour
et les Emissions radiophonlquea

Aujourd 'hu i

Nomination
du Conseil communal

(c) Le Conseil général a élu, hier soir,
le Conseil communal, dont la composi-
tion est la suivante :

M. Marcel Heuby, rad., 33 voix ;
Auguste Wenker , rad., 29 voix ; Cons-
tant Pochon , lib., 29 voix ; Charles Re-
naud, lib., 18 voix ; Robert Comtesse,
soc., 33 voix.

CORTAILLOD

LES ACCIDENTS

Hier, à 13 heures, une voiture neu-
châlelois e, conduite par L. G., qui cir-
culai:! sur la route  des Gouttes d'Or
en direction de la ville, fit un tourné
sur  rou te .  Une  voiture qui la suivait
ne put  f r e ine r  assez rap idement et en-
tra en collision avec la première. Les
(légats  matériels sont peu i m p o r t a n t s .

Tôles froissées

La fanfare de la Croix-Bleue don-
nera demain dimanche, un concert de
marches au quai Osterwald , sous la
direction de M. W. Kahenbuhl.

Les pêcheurs neuchâtelois
vont disputer

leur premier championnat

Dimanche matin se déroulera le
premier championnat cantonal neuchâ-
telois de pèche au coup. Cette mani-
festât ion réunira une quarantaine de
concurrents venant principalement des
Montagnes . En effet , tro is sociétés,
« Le Doubs », « La M omette » et « L'Ha-
meçon • comprennent une majorité die
Loclois et de Chaux-de-Fonniens. Toute-
fois , l'honn eur des riverains sera dé-
fendu par la nouvelle société «Le Ven-
geron » .

La compétition débutera à 7 heures
du matin le long du quaii Léopold-
Robert. Après deux heures et demie
de lutte, les concurrents compteront
leurs prises et pèseront leurs poissons.
C'est niaitu'relil'enient selon les normes
internationales que le olaissement s'éta-
bl ira , chaque prise valant cinq points
auxquels s'ajoutera encore un point
pair gramme. La distribution des prix
aura lieu sur le qua i Léopold-Robert
wn< 11 h. 30.

Signalons que parmi les concur-
rents se trouve M. Willy Hool, prési-
dent de la Confédération internat ionale
de pèche sportive.

Deux titre>s seront mis en compéti-
tion pour la première fois dams notre
canton : a) champion oamitoniail indi-
viduel , b) champion oanitonal par équi-
pe. Ce sont les claissements des cinq
meilleurs concurrents de chaque équi-
pe qui détermineront l'équipe cham-
pionne.

R. Ji.

Concert public

L'élection
du Conseil communal

(c) Réuni hier soir , le nouveau Conseil
général a nommé son bureau, à mains
levées ,en appelant M. André Perrenoud
à la présidence, M. Roland Gigandet. à
la vice-présidence ; M. Benoit Roulet
comme secrétaire ; M. Philippe Aubert,
vice-secrétaire et MM. Pierre Glauser et
Jean-Claude Darbre comme questeurs.

Au bulletin secret , il a élu le Conseil
communal qui comprendra six anciens
membres, soit MM. Marcel Ruch et Char-
les Blaser (ralliement), Jean-Louis Per-
det et Paul Gerber (libéraux), Achille
Sermet (socialiste), Albert Nlklaus (ra-
dical), plus un nouveau membre égale-
ment radical , M. Pierre Duckert.

Les commissions seront nommés dans
une prochaine séance qui aura . lieu
dans les quinze Jours.

HAUTERIVE

Un train en panne

(c) Hier soir le train en provenance
de Zurich, qui devait entrer en gare
de Neuchatel à 22 h. 38, a été airrèté
près de Champreveynes, à la suit e d'une
défectuosit é à un moteur. La corres-
pond ance avec le train de Paris n 'a
pais été assumée, mais il n 'y avait heu-
reusement pas de voyageurs pouir oette
destinat ion.

AUVERNIER

Les attaches

(c) La période des attaches a com-
mencé. Le travail ne sera pas aisé.
Par suite du gel , la végétation est très
irrégU'lière. Il semble qu 'on voit moins
de personnel étranger t r ava i l l an t  dans
les vignes que les années précédentes.

Prochaine séance
dn Conseil général

(c) Pour former son bureau , les huit
commissions et nommer le Conseil com-
munal , le Conseil général issu des élec-
tions des 14 et 15 mal derniers tien-
dra sa première séance lundi.

CORNAUX

Nomination
dn Conseil communal

(c) Dans Ba séance, tenue hier soir , le
Conseil général a procédé à l'élection du
Conseil communal. H est formé comme
suit :

MM. Robert Tlssot, Alphonse Droz
fils , Henri Tschappat, radicaux ; René
Sauser , Intérêts communaux ; Edmond
Clottu , libéral . D'autre part, le bureau
du Conseil général se compose de MM.
Paul Moser , président ; Jean Neyroud ,
vice-président ; Fernand Guillaume, se-
crétaire ; Rémy Boillat et Charles-Henri
Monard, assesseurs.

CORCELLES-CORMONDRÈCHE

Madame Marcel Gerster-Robert ;
Monsieur Marce l Gerster ;
Mademoiselle Jeanne Gerster ;
Monsieur et Madame Edmond

Gerster, leurs en fan t s  et petits-en-
fan t s  ;

Monsieur Edouard Gerster ;
Madame veuve A. Staempfli et sa

fil le , à Lausanne ;
Monsieur et Madame Paul Robert,

leurs en fan t s  et petits-enfants ;
Madame veuve B. Rosselet, ses en-

fants  et peti t-f i ls, à la Chaux-de-
Fonds , à Birmensdorf et à Genève ;

Monsieur et Madame Marcel Robert,
à la Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Léon Robert,
leurs en fan t s  et pet i ts-enfants, à la
Chaux-de-Fonds,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part du dé-
cès subit de

Monsieur Marcel GERSTER
leur cher époux , père, frère, beau-
frère, oncle , cousin et ami , enlevé à
leur tendre affection dans sa 76me
année.

Cormondrèche, le 10 juin 1960.

Veillez et priez, car vous ne
savez ni l'heure ni le Jour où le
Seigneur viendra.

L'ensevelissement, avec suite, aura
lieu lundi  13 j u i n  i960, à 13 heures,
à Cormondrèche.

Domicile mortuaire  : 4, chemin des
Villarets.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Le comité de l'Amicale des Con-
temporains 1923 de la Côte neuchâte-
loise , a le pénible devoir de faire part
du décès de

Monsieur Marcel GERSTER
père de leur dévoué ami et président
Marcel Gerster.

Pour l'ensevelissement, prière de
consulter l'avis de la famille.

Le travail fut sa vie.

Monsieur et Madame Jean Grossen,
à Travers ;

Madame Louise Delaprez , à Neu-
châtel ;

Monsieur et Madame Alfred Grossen,
à Môtiers ;

Monsieur et Madame Georges Gros-
sen, à Môtiers ;

Madame et Monsieur George» Cavin
et leurs enfants, à Colombier ;

Madame et Monsieur Jean Vidal et
leur fi ls , en France ;

Madame et Monsieur Edouard Gros-
sen, à Zurich ;

Monsieur  et Madame André Grossen,
à Fleurier ;

Madame et Monsieur Jack Green,
en Ecosse ;

Madam e Louise Timbeck, en Flo-
ride ,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont le chagrin de faire part du dé-
cès de

Monsieur Jean GROSSEN
leur bien-aimé papa , grand-papa , beau-
père , frère, beau-frère, oncl e, cousin
et parent qu 'il a plu à Dieu de re-
prendre à Lui , ce 10 j u i n , dans sa
84me année , après une  longue malad ie
sopportée avec courage et résignation.

Môtiers, le 10 ju in  1960.

L'Eternel est mon berger ; Je ne
manquerai de rien . E me fait  re-
poser dans de verts pâturages, il
me dirige près des eaux paisibles.

Ps. 23 : 1.

L'ensevelissement aura lieu à Mô-
tiers, dimanche 12 ju in  1960, à 14
heures.

Domicile mortuaire : rue du Château.
Culte poux la fami l le  à 13 h. 45.

Le comité de l'Association suisse des
Invalides a le p én ib le  devoir  d ' infor-
mer ses membres du décès de

Madame AliceROSSELET
Pour l' ensevel i ssement, se référer a

l'avis mortuaire de la famille.

Monsieur Ernest Boget, à Cortaillod l
Monsieur et Madame Francis Boget

et leurs enfants Yvette et Ernest, à
Cortaillod ;

Monsieur et Madame Alclndor Mat-
they, leurs enfants et petiti-enfants,
à la Chaux-de-Fonds j

Madaime Lavlnla-Llnder-nMatthey, «es
enfants et petits-enfants, à Saint-
Imier ;

Monsieur et Madame Adolphe Bo-
get, à Londres ;

Monsieur et Madame François Bo-
get, leurs enfants et petits-enfants, il
Genève ;

Monsieur Gustave Boget, ses enfants
et petits-enfants, à Montlhéry (Fran-
ce) ;

Monsieur et Madame Jules Baroel-
lini-Boget, leurs enfants et petits-
enfants, à Châtelaine (Genève) ;

«on infirmière dévouée,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la douleur de faire part du

décès de

Madame Valentine BOGET
née MATTHEY-DE-L'ENDROIT

leur chère épouse, mère, belle-mère,
grand-mère, sœur, tante et parente
enlevée à leur affection, dans sa 71me
année, après une longue et pénible
maladie.

Cortaillod , le 10 ju in  1960.

Heureux dès à présent les morts
qui meurent dans le Seigneur I
Oui, dit l'Esprit c'est pour qu'ils
se reposent de leurs travaux car
leurs œuvres les suivent.

Apocalypse 14 :13.

L'ensevelissement aura Heu lundi
13 ju in , à 13 heures. Culte pour la
famil le  à 12 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Le comité de la Crèche de Nen-
chàtel a le regret d'annoncer le dé-
cès de

Madame NOYER
mère de Mademoiselle Violette Noyer,
directrice.

L'enterrement  aura lieu à Nant
(Vully),  d imanche 12 ju in , à 16 heu-
res.

Le comité de la Société p hila téliqu*
<La Colombo , Saint-Bia ise, a le re-
gret de faire part à ses membre» du
décès de

Monsieur Henri JAVET
leur fidèle secrétaire et ami.

Rendez-vous au crématoire à
9 h. 45.

Le comité du CAS., section ntuchA-
teloise, a le pénible devoir de faire
part à ses membres du décès de

Monsieur Henri JAVET
membre vétéran.

Culte au crématoire, samedi 11 ju in,
à 10 heures.

Le comité de la Société neuchâteloise
des pêcheurs à la traîne a le pénible
devoir d'informer ses membres du décès
de

Monsieur Henri JAVET
ancien président de la section du Bas-
Lac, rédacteur dévoué du bulletin a Le
Traineur » et ami de tous les membres.

L'incinération, à laquelle Es «ont
priés d'assister, aura lieu à la chapelle
du crématoire, à NeuchâteL, samedi 11
juin , à 10 heures.

Voici, Dieu est mon seul secours.

Madame Henri Javet, à Salnt-Blalse;
Monsieur Pierre Javet, à Anvers j
les enfants et petits-enfants de feu

Paul Javet, à Lugnorre ;
les enfants et petits-enfants de feu

Georges Favre-Bulle, à la Sarraz ;
les familles parentes, alliées et

amies ,
font  part du décès de

Monsieur Henri JAVET
leur cher époux, père, frère, beau-
frère, oncle et cousin, que Dieu a rap-
pelé à Lui, après une longue et dou-
loureuse maladie, à l'âge de 63 ans.

Salnt-Blalse, le 9 juin 1960.
(Ruelle Crible 6)

n est bon d'attendre en repos
la délivrance de l'Eternel.

Lamentations S : M.

L'incinération aura lien à Neucha-
tel, samedi 11 juin.

Culte à la chapelle du crématoire,
à 10 heures, et pour la famille au
domicile à 9 h. 15.

J'ai combattu le bon combat
J'ai achevé ma course
J'ai gardé la fol

Mademoiselle Violette Noyer, à Nen-
châtel ;

Mademoiselle Renée Noyer, k Nant j
Monsieur Roland Dûrr, à Neuchâtel i
Madame Claudine Rleser-Dûnr et

son fil s, à Pieterlen ;
les familles alliées au Vully, à

Morat,
ont la profonde douleur de faire

part de la grande perte qu'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de

Madame veuve

Marie NOYER-GUELOD
leur chère et regrettée mère, grand-
mère, arrière-grand-mère, que Dieu a
rappelée à Lui , dans sa 81tme année.

Nant , le 9 juin 1960.

Repose en paix.

•L'ensevelissement aura Heu diman-
che 12 juin, à 15 heures.

Départ du domicile mortuaire 1
Nant-Dessus.

Culte de famille à 14 h. 80.
Selon le désir de la défunte,

la famille ne portera pas le deuil
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